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ON JETTE DES TONNES D'EAU SUR LE BRASIER ——“Conflagration
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évitée
* * * *

(par CLAUDE JAVERGNE )

MAGOG, 28 — Plusieurs
magasins et maisons du
quartier commercial de
Magog ont été rasés par
les flammes, hier soir,
dans ce qu'on a craint
à certains moments voir
dégénérer en conflagra-
tion.

Quelques heures aprés
le début de l'incendie, les
autorités de la ville de
Magog ont dû faire appel
aux pompiers de Sher-
brooke, Coaticook et de
Granby, alors qu’un vent
très violent soufflait en
direction du centre de la
ville.

Les citoyens de cette magnifique |
ville des Cantons de l'Est, aise à
quelque 15 milles de Sherbruoke,
déclaraient à notre représentæpt
que per moments des flammes
hautes de plus de cent picds jaile
lissaient du brasier pour s'élever
dans le ciel alors que des millers
d'étincelles allaient se poser sur
le toiture des maisons à plusieurs
centaines de pieds du sinistre.

Un résidant de Magog, qui de-
meure en face du foyer de l'incen-
die, nous dit mème qu'à un mo “
merft donné, il dut monter sur sa
toiture afin d'empêcher des tisons
ardents de mettre is feu à sa male
son. “Bien que je demeure de l'au
tre côté de la rue”, nous disait-it,
“la chaleur était tellement intense
et les étinoelles ai nombreuses que
j'avais peine à rester sur le toit®

(Suite à le page %)
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3 LA PATRIE, JEUDI 28 DECEMBRE 1950

4

moins do 35 milles de Séoul
e -

Plus de dix-neuf divisions rouges
seraient lancées, d'ici 2 semaines, contre

les lignes des Nations Unies, en Corée
 

- Attaque attendue entre les premier et 10 janvier

TOKYO, 28, (PA— Le pénéraifre dont disposent les communis- 

MacArthur a déclaré que la Chine

communisie avait mobilisé ses res

sources sur un plan national, en

conséquence du conflit coréen, et

que, d'ici deux semaines, plus de

19 divisions rouges, soit 190.000

soldats ennemis, seraient lancés

cantre les lignes des Nations Unies,

en Corée. .

Mais, malgré la puissance des of-

fectifs ennemis, les troupes des Na-

tions Unies, alignées en bordure

du 36e parallèle, n'ont encore ©

œeuyé aucune attaque majeure des

hordes communistes. Dans son com-

murfiqué de guerre, lo ‘général Mac-

Arthur révèle que les 19 divisions

ennemies qui composent la 4e ar-

mée chinoise sont en posture d'at-

taquer je 8e armée américaine en-

tre le ler et le 10 janvier. 8ix corps

d'armée ennemis Sont actuellement

eapabies de déclencher des atte-

ques secondaires contre les lignes

alliées, mais, toujours d'après le

général MacArthur, on prévoit une

attaque corodonnée de tous les ef-

fectifs chinois pour le 10 janvier,

environ.

Dans son communiqué, MacAr-

@aur ajoute que l'effort militaire

chinois en Corée, bien que qualifié

initialement de “participation vo-

jontaire”, a pris une telle envergu-

re que la Chine a lancé les deux

cinquièmes de sa puissance mil

taire dans le conflit coréen. Mac-

Arthur ajoute que l'envergure de

cet effort militaire se reflète dans

le budget militaire de la Chine com-

muniste qui, d’aprée les inforima-

tions les plus récentes, aurait ap-

prouvé la dépense d'une somme de

huit milliards de dollars ($8,000,-

000,000) pour fins de guerre, en l'an

1951. C’est là le budget de guerre

Je plus considérable de toute l’his-

toire de Chine, et il est de trois fois

supérieur à celui de 1950, et de huit
fois supérieur à tout budget mili-
taire jamais approuvé par le gou-
vernement nationaliste chinois

Actuellement, on situe l’avant-

PS

LesNationsUnies décideront du

sort de notre brigade spéciale
pt

{JORT-LEWIS, Wash., 28. (P.C.) — Le brigadier J.-M.

eommandant de la brigade du Canada, à déclaré hier soir qu’il

n'avait reçu aucun ordre concernant l'utilisation future de son unité,

Commentant la nouvelle voulant que 345 soldats canadiens, arrivés les

premiers en Corée, aient reçu l'ordre de regagner leur foyer, il voit là

Ia signification qu'il y à peu de chance que le reste de Ia brigade se

rende sur ce théâtre d'opération. “Notre sort”, à déclaré le brigadier

J.-M. Rockingham, “est dans jes mains des Nations Unies et nous irons
là où l'on nous demandera d'aller. Mais jusqu’à présent, je n'ai reçu

aucune instruction.” II a ajouté que présentement 7,000 à 8,000 soldats canadiens sont à l’entraïnement à Port-Lewis. >

 

tes pour le conflit coréen à moins
de 3 milles de Séoul. Aux quar
tiers généraux de la 8e armée on a
révélé que deux armées chinoises,
fortes de quelque 60.000 hommes,

sont massées à 35 milles au nord

et au nord-ouest de la capitale sud-

coréenne. Toutefois, nf d'un côté

ni de l'autre on ne- signale d’enga-

gemeht d'importance. Seules les
lles des deux armées dé-

ploient quelque activité, cherchant,

tant dur côté des Nations Unies que

du côté chinois, les points faibles
des lignes des deux armées!

Dans les airs, les avions des Na-
tions Unies continuent à pilonner

les troupes chinoises massées à
l'arrière des lignes ennemies, et on
a signalé que deux avions à ré
action de fabrication russe, du ty-
pe MIG-15, avaient été descendus
par les chasseurs américains F-80
au cours des trois engagements
qui se sont déroulés au-dessus de
la Corée du Nord. Apparemment,
leg communistes disposent mainte-
nant d'un plus grand nombre d'a-

vions, en Corée, et un groufe de
chasseurs américains a rapporté
avoir vu quelque 35 chasseurs à
réaction MIG, au cours de la jour-
née de mercredi.
Le correspondant Wilkam-J.

Waugh, de Ia Presse Associée, dit

Kaesong, sise à environ 25 milles
au nord-ouest de Séqui, ne serait

pose,

communistes,

 

 garde de l'armée de 1,350.000 hom- mement.
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362¢ jour de l'année — Les SS. Innocents

Le soleil s'est levé à 7 h. 41 et se couchero à 4 h. 23

K»0n017es.
Des courants

o d'air chau
SR ont provoqué

une forte haus-
se du mercu-
re dans lesud
de l'Ontario

   

Québec. A Ot-

tawa, il fait

plus qu’il y à 24 heures. Cet air

chaud n’a pas encore atteint le

Bas St-Laurent, mais le fera au

cours de la journée. Il neige 16-

gèrement, Une tempête, centrall-

sée à l'ouest du lac Supérieur, se

dirige vers l'est. Elle sera cause

d’une chute de neige de trois pou-

et l’ouest du §

az
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SIGNE DU ZODIAQUE
LE CAPRICORNE

du 28 décembre au 19 janvier

 

  
  

     

   

   

         

   
   

 

   

   

 

   

   

     

   

   
  

   

Que plusieursrapports reçus aux
Quartiers généraux de la 20 armée
signalent que l'importante ville de

pas défendue per les alliés. On sup-
si ces renseignements sont

exacts, que la ville de Kaesong à
déjà été occupée par les troupes

ROME, 28. (Reuter) — La Com-
fédération gémérale travaliliste, qui
se réclame de 5,000,000 de mem-
bres, @ annoncé, hier, un mnou-

l’année
1961. Ce programme contient une

résolution de s'opposer à toute
politique de guerre ou de réar-

   

pers. quazt. à 2, À 11 k Bam

Nouv. lune, 0 9% à 6 h. 38 am.

Prem. quart. je 16, à © à. 56 a.m.

®& Pieine lune, 1s 34, à 5 à 38 om

 

Aux Nations Unies

 

28 — (PA) — Les pays
asiatiques, membres des
Nations Unies, font pres-

sion pour que les Etals-
Unis acceptent de négo-
cier avec la Chine com-

muniste pour solutionner

tous les problémes que

pose la situation actuelle
en Asie.

Ils croient que de telles négocia-

tions constituent le seul moyen pour

arriver à un arrangement sans dé-

faite militaire.
A l'exception des Philippines, les

nations asintiques recommandent
même d'accepter la demande du

gouvernement de Peiping, & savoir:
le retrait des troupes américaines
de Corée, le retrait de la Tème

flotte américaine de Formose et la

fin de l'opposition américaine à

l'attribution à la Chine communiste
d'un siège aux Nations Unies.
Les pays asiatiques crolent que

ces concessions pourraient apporter
la paix en Asie, tout au moins tem-
porairement.
Les douze pays ainsi en faveur de

larges concessions à la Chine com-
muniste sont : l'Afghanistan, la Bir-
manie, les Indes, l'Egypte, lTran,
l'Irak, l'Indonésie, le Liban, le Pa-
Kistan, l'Arabie saoudite, la Syrie
et le Yemen.
Les Etats-Unis ont accueilli ces

recommandations avec une certaine
hostilité. Cependant, les promo-
teurs de ces propositions pour un
arrangement amiable ne se décou-
ragent pas et ont décidé de se réu-
nir cet après-midi, vers 5 heures.
Pendant ce temps, le président

de l'Assemblée des Nations Unies,
M. Nasrollah Entezam, délégué de
l'Iran, Sir Benegal, N. Rau, délégue
des Indes, et M. R.-C. Riddell, délé-
gué du Canada, se sont rencontrés,
hier, pour discuter du rejet par le
gouvernement de Peiping des pro-
positions de “cessez le feu” émises
par le Comité des Trois. Ils n’ont
pas encore déposé Jeurs conclusions.

L'ONTARIO ATTEND
75,000 IMMIGRANTS

ri > a d'annéeonyto attend 1‘ prochaine
total de 75,000 ouvriers européens
dont la plus grosse partie arrivera
en mars, & annoncé le ministre
Grlesinger. Ce dernier a dit que
cette immigration est le résultat
de pourpariers entre je youverne-
ment provinciai et les autorités fé-
dérales qui eurent leu à la deman-
de des industries.
Environ 35,000 ouvriers arrive

ront de Grande-Bretagne avec leur

  

LARESUCCESS, N.Y.|

Lespays asiatiques en faveurde très
largesconcessions à la Chine rouge
 

En Indochine .

 

DAPHUC, Indochine,

d'une attaque de nuit.

nombre de près de 3,000, n'ont pes
tenté de défendre le fort. Elles se
sont enfuies dans les bois environ-
nants devant les colonnes françai-
ses. Daphuc était le point princkpal
de la poussée communiste depuis
octobre, alors que les Français
abandonnèrent Un grand nombre
de leurs postes sur la frontière de
la Chine Rouge. Simultanément
avec l'assaut de Daphus, assurant
1a défense au nord de Hanol, on ef-
fectua des attaques bien coordon-
nées contre les positions françaises
dans un rayon de 25 milles de cha-
que côté de la forteresse.

Les troupes de Ho Chi Minh, au

hn

Les Francais ont repris
laforteresse de Daphuc

 

28 — (PC) — Les forces
mobiles françaises ont recapturés, hier soir, la forte-
resse de Daphuc, à 27 milles de Hamoi. Daphuc
avait été pris par les forces du Vietnam au cours

 

On avait employé des nattes, fa-
briquées de branches de palzmiers,
pour traverser les barbelés au cours
de l’attaque-suicide, Les rebelles
employèrent des échelles de bambou
pour escalader les murs, Ils lancè-
rent des grenades et des bombes de
fumée à l'intérieur du fort.

À la tombée du jour, fis retrattd.
rent, abandonnant le fort aux Fran-
cals. Cette attaque fit ée lourdes
pertes des deux côtés.

Quand les renforts français arri-
vèrent Ja garn‘son du fort sortit
pour les accueillir.
 

1
Echec a La Haye |

LA HAYE, Hollande, 28. (Reuter)
— Les pourparlers entre les auto-
rités hollandaises et indonésiennes
sur l'avenir de ce qui fut autrefois
le grand empire hollandais en
Océanie, se sont terminés, hier soir,
sans qu'aucune entente soit con-
tue.
M. Mohammed Rum, ministre des

Affaires étrangères de l'Indonésie,
qui tentait de faire reconnaître la
souveraineté de j'Indonésie dans
cette partie du monde, a déclaré en
quittant la salle des pourparlers,
que “la situation est très grave.”
M. Rue doit quitter la Hollande

demain. C'est aujourd'hui la der-
nière journée que se sont accordée
leg parties pour régier le probième
de la Nouvelle-Guinée orientale
que l'Indonésie veut faire entrer
dans les Etats-Unis de l'Indonésie,
qui ont acquis leur indépendance
complète M y à un an, et que les

 

Hollandais veulent garder sous leur
tutelle.
Les E.-U. de l'Indoné‘ie sont au-

jourd'hui ce qui s'appelait autrefois
les Indes néerlandaises. La Nouvel-
le-Guinée orientale est située à 90
milles au nord de Australie. Sa
population est d’un million d'habi-
tants et c'est le pays à peu près le
moîne exploité encore au monde.

OFFRE  ALLECHANTE
FAITE AUX WINDSOR
NEW-YORK, 28. (P.A). — Une

offre, qui ne manque pas d'être
alléchante, vient d'être faite au
duc et à la duchesse de Windsor

pour les attirer à la radio. Toute
fois, aucune répouse n'a été don-
née jusqu'à présent.
Le vice-présideut des ventes de

Charles King Radlo Productions a
rapporté que sa firme a fait une
première offre de $50,000 pour la
porter plus tard i $100,000. Le pro-
cureur du duc, Henry Walter, dit

que des offres du genre dont re-
gues constamment, mais aucune n'a été acceptée.

Au Tibet, l'avance communiste est
retardée par les tempêtes de neige

SHILLONG,Inde, 28. (Reuter). — Un porte-parole du gouvernement

 

ces, ce soir. On croit qu'après le

passage de cette tempête, le mer-

cure redescendra aux environs de

Oo.
—ste
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Régions de Montréal, de l'Outa- | "J ale 2
ousides Laurentides et de à 3 4 8 6 7 8 9
Mauricie: Couvert avec nelge Jat Î 4TH

re. Doux. Maximum, aujourd'hui,

Montréal, 280; & Ottawa, 300; & a 28 WY 21AAD
Ste-Agathe, 250: à La -Tuque, 200. 26 27 282 30

Régions de Québec, des Cantons

de l'Est, du lac St-Jean ot de la À Québec et Rivitre-du-Loup, 360;

baie Comeau: Couvert avec neige à Sherbrooke, 260; à Chicoutimi,

fatermittente. Plus doux, Maximum 200.

4
0

 

-  
pre otJoo,viendront de I'Eu-

continentale. Les deux tiers
des immigrants serontevlciainis des ouvriers

aa plus de 1000 de ces nou-
veaux Canadiens é’établiront à To
ronto. Les autres iront & Windsor,
London et autres endroits où l'on
manque de main-d'oeuvre. Quet
ques-uns d'entre eux, Mais pas plus
de 10 pour cent, arriveront à bord
d'appareils d'Air-Canada. Un s'at-
tend que les premiers immigrants
arrivent à le fin de janvier.

des Indes à déclaré hier que l'offensive communiste au Tibet était
retardée par de fortes chutes de neige, mais ajou e guerre
de propagande était en cours. ‘a té qu'un

Les Chinois communistes déclarent en effet qu’ils sont venus au
Tibet pour délivrer ce pays de l’influence britannique et américaine.
Les personnalités officiciles de Rima ont quitté la vie pour ne pes
tomber aux mains des communistes. Trois colonnes communistes
convergent vers Lhassa, capitale du Tibet. “Rien ne laisse ir”, à
déclaré le porte-parole des Indes, “que les troupes chinoises ont
l'intention d'attaquer les Indes, mais le gouvernement indien prend
toutes les précautions nécessaires pour protéger sa frontière nord-est.”
-Jas troupes communiste qui stationnent actuellement dans .l'ast du Tidet ne sont élo frontion av Gloignées que de 200 milles de Masao, poste-frv
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irfeu ravage encore Rimouski

 

Destruction d’un
séchoir de $300,000
RIMOUSKI, 28 — (DNC) — En moins de trois

heures, un incendie « détruit le séchoir
gouvernement provincial,

e du
cqusant des ages

de plus de $300.000 et privant une quarantaine
d'hommes de leur emploi. Ce séchoir était situé sur
le quaide Rimouski et il contenait plus de 1,500,000
livres de morue.

Le feu s'est déclaré un peu avant}
8 h. du matin et on a donné l'alar-
me aussitôt. La nouvelle pompe à
incendie de la municipalité de Ri-
mouski-est, ou le quai est situé,
arriva peu après sur les lieux, mais
la marée était trop basse et il fut
impossible de pomper l'eau du fleu-

ve. D'autre part, les conduites

d'eau sur le quai étaient fermées
pour l'hiver.
Le vent était violent et le mer-

cure marquait quelques degrés sous
zéro, ce qui rendait la lutte contre

l'incendie presque inutile. L'incen-
die se propagea rapidement dans
Cette vaste construction longue de
230 pieds et large de 40 et, une
demi-heure Plus tard, les trois étu.
ges étaient en flammes.
Le séchoir à morue avait été

oonstruit en 1939 par le ministére
provincia] des Pècheries. Les ex-
portateurz de poisson y entrepo-

sajent l'été la morue qu'ils ache  

 

taient des pêcheurs de la Gaspésie
et surtout de ia Côte-Nord. Ce pois-
aon était ensuite préparé, séché et
emballé durant les mois d'hiver
pour être expédié, à l'ouverture de
la navigation, en Amérique du sud
et en plusieurs pays d'Europe, dont

l'Italie.

De 33 à 40 hommes, sous la gé-
rance de M. Lione; Bellavance, y
trouvaient un emploi réguller. Les
uns travaillaient à la préparation
et au séchage du poisson; les au-
tres confectionnaient les caisses
devant servir à l'expédition. Ce tra-
Vail se faisait sans interruption, les
équipes de jour alternaient avec les
équipes de nuit.

Un seul homme se trouvait de
garde lorsque le feu, s’est déclaré.
L'incendie s’est déclaré dans la

chambre de j'ascenseur et s'est ré-
pandu rapidement aux trois étages
de la bâtisse.
 

LES HEURES TRAGIQUES

Employé de chemin de fer
broyé à mort par un convoi

Un camarade blessé grièvement

Un employé du chemin de fer Pacifique Cana-
dien a été tué et l'un de ses compagnons de travail
fut grièvement blessé. vers midi, hier, lorsque tous
deux furent heurtés par un convoi, près de la 25e
avenue, à Lachine.

La premiere victime est M. Léo-¥M. Charles Desormeaux, 178 ans,
pold Garand, 53 ans. qui demeurait
à 523, rue Versailles, à Lachine. La

police rapporte qu'il s'appratait à

traverser la voie ferrée et ne vit

; venir dans sa direction le train

bnto-Montréal qui le happa au

j e avant qu'il eut le temps de

nir sur ses pas.
Son compagnon, M. J. Patrick,

163, avenue Connaught, a Ville 8t-

Laurent, fut plus heureux, bien

Qu'assez grièvement blessé. Il avait

réussi à reçuler de quelques pas a

l'arrivée du convoi sur eux, mais

ne fut pas moins happé à son tour

et projeté à une centaine de pieds

de distance. Il reçut alors des bles-

sures aux bras et souffre, en outre,

d'un fort choc nerveux. M. Patrick

fut transporté subséquemment &

l'hôpital St-Joseph, de Lachine. Il

y était encore inconscient au mo-

ment où nous allons sous présse.

Le corps de M. Garand fut trans-

porté à la morgue de la rue St-

Vincent, à Montréal, pour fing d’en-

quéte du coroner.

QUATRE MORTS SUBITES

On a enregistré quatre morts su-

bites, hier, à la Cour du Coroner,

dont celle d'une enfant dd trois

mois, Rolande Gauthier, 2569 rue
Bon-Air.
Un employé des usines Angus

eut décédé à son travail, au cours

de l'après-midi. MN s'agit de M

Frank Griffin, 51 ans, 5472, 3e ave-
Rue, Rosemont.
M. John Encher. 350 ana, est dé-

cédé subitement à son domicile,
11,801, avenuedes Pins, à Pointe-
sux-Trembles.

Au garage municipai de St-Vin-

eent-de-Paui, est décédé subitement

   

 

8700 boulevard Lévesque.
Les quatre corps ont été trans-

portés à la morgue do la rue St-
Vincent.

 

| Fini le froid...
pour le moment!

 

Ce sont
nous devons remercier si la vague

de froid à enfin plié bagages et
est retournée au Pôle Nord, où
elle est vraiment plus A sa place
qu'ici. En effet, la météo de Dor-
val annonçait, ce matin, qu’une

masse d'air chaud, en provenance
des Grands Lacs, avait amené une
hausse prononcée duns la tempé-
râture. et que cette hausse de tem-
pérature s'était fait sentir tout
particulièrement dans l'ouest du
Québec et le sud de l'Ontario. La
météo signale également une lé
@ère perturbation atmosphérique,
à l’ouest du las Supérieur, et note
qu'elle se déplace vers l'est et de-
vrait atteindre les rives du Saint-
Laurent ce soir, nous apportant
quelque 8 pouces de neige. Mails,
H y à une légère anicroche, dans
toutes ces manifestations climati-
ques. Il se peut qu'après le passa-
ge de cette légère tempête une
nouvelle masse d'air polaire défer-
le sur la province, replongeant le
inercure unc fois de plus sous zé-
ro, Toujours dans le domaine des
pronostics, Dorval prévoit un ma-
ximum, pour aujourd'hui, de 18
degrés, avec chute de neige duns
la soirée. Quant au froid, ce n'est
pas encore pour aujourd'hui.

 

La vague de froid
continue aux E.-U.

(Par la B.U.P.) — On espère peu
de changement dans la vague de
froid qui a frappé les Etats-Unis.
faisant au moins 32 victimes. La
vague de froid a été enregistrée
des Montagnes Rocheuses jus
qu'aux côtes de l'Atlantique.
Un vent de l'arctique souffle

maintenant jusqu'en Georgie, en
Louisiane et dans le sud du Texas
Le mercure est descendu de plu-
sieurs degrés en-dessus de zéro
dans le nord des régions centrales.
A Lone Rock, Wisconsin, on a en-
registré 36 sous zéro; à Decorah
Towa, 35; à Rochester. Minnesota
36, et un minitnum de 29 à Free
port, Illinois.

La température a forré trois
compagnies de gaz de Pittsburgh
d'ordepnner sux industries de cinq
états une diminution de la con-
sommation de gaz naturel. Les di-
minutions furent de 50 à 100 pour
cent. Les états affectés sont le
Pennsylvanie, New Yori, >£ary-

 

 land, la Virginie et l'Ohio,
 

Importante séance du cahinet
fédéral a Ottawa aujourdhui}

 

(par DENYS PARE)

OTTAWA. 28 — Le cabinet fédéral tient,

les Grands lacs que A

aujouri’hul, sa dernière séance de l'année. Le
premier ministre St-Laurent présidera lui-même cette
séance. Il est fort possible qu'il rencontrera dans la
journée les correspondants parlementaires pour
annoncer les principales décisions qui seront prises
au cours de la réunion des ministres, notamment la

A la vellle de Noël nous arrivèrent les nouvelles dramatiques de
l'évacuation de Ia tête de plage de Hungnam, en Çurée. Hommes
et matériel furent transportés on loule s“ourlié vers ia Corée du
Sud. L'écriteau que porte le soldat américain de droite ne dit-t! pas
éloquemment ses dispositions quand, avec un camarade, iI monte

sur un transport de troupes travaillant à l’évacuation ?

MM. L. Croteau et F. Hanley
membres du comité exécutif

Le comité exécutif pour les prochains trois ans
a été constitué ce matin. MM. J.-O. Asselin et Alfred
Filion. représentants de la catégorie A avaient até
choisis par acclamation. MM. Lucien Croteau et
Frank Hanley. représenteront la catégorie B; MM,
Paul Do'ois et Gordon McL. Pitts avaient été choisis
par acclamation. M. Asselin a été élu de nouveau
à la présidence, poste qu'il occupe depuis 1940.
M. Pitts a été désigné commeee

vice-président, Quatre des commis- nes aut Edmond Hamelin
saires élus par le conseil faisaient : 2
partie de l'ancienne administration. meentdrécemment om
Les deux nouveaux membres du lasi ° ‘Hi
comité sont MM. Croteau et Han. | lon du transport et M. Hameslin qui était de nouveau candidatley.

Durant les trois dernières an-| * été défait ce matin,
(Suite à la page 5)nées les représentanta de la catégo-
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pour rôtir, tendres, fraîches

tuées, certifiées grade "A"

 

date de la prochaine session.

Etant donné la iourde besogne qui
sera celle des représentants du
peuple durant la quatrième gession
du 31e Parlement, les Chambres
seraient convoquées dès janvier,
soit le 24 ou le 31.
Le premier ministre St-Laurent

est rentré dans la capitale fédérale
hier soir, Après avoir passé la fête
de Noël dans sa famille. TI quittera
Ottawa en fin de semaine pour se
rendre, en avion, à Londres, où il
assistera à la Conférence des pre-
miers ministres du Commonweaith.
A la suite des entretions de Lon-
dres, M. St-Laurent fera un court
æéjour à Paris, —ati

 

LOURDE BESOGNE
A 1a fin de la session spéciale qui

s'est terminée le 15 geptembre der-
nier, le premier ministre avait
ajourné les Chambres au 14 février.
Ceci permettait alors au chef du
gouvernement de convoquer, à
quelques heures d'avis, les repré-
sentante du peuple, ai la situation
internationale l'avait exigé.
La législation, qui sera annoncée

par fe prochain discours du Trône,
est tellement importante et nom-
breuse, que les parlementaires au-
rafent bien des chances de séjour

Suite b la page 14)  
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Augmentation générale de $427
réclamée par nos agents de police

 

Des augmentations au montant de $427 par
année sont demandées pour les policiers de Montréal
par la Fraternité des Policiers dans le projet de
contrat qui a été soumis, hier après-midi, au bureau
d'arbitrage nommé pour entendre le différend entre

la ville de Montréal et la Fraternité qui n'ont pu

s'entendre sur les diverses clauses du contrat projeté

pour les années 1951 et 1952,

De plus les policiers rean$278]

que le boni de vie chére de $273

qui est payé annuellement à cha-

que policier de Montréal soit in-

elus dans le salaire.

Tel est le principal changement

dans la convention collective sou-

mise, bier, à la commission d'ar-

bitrage par les polic'ers de Mont-

réal représentés par Me Guy Mer-

rill Désaulniers.

La commission est formée du

juge André Régnier, président: de

Me Guy Favreau, représentant de

la ville de Montréal et de M. R.-J.

Lamoureux, pour la Fraternité. La

ville est représentée par Me Louis

Trempe.
La Commission tenait sa pre

mière séance, hier, et le projet de

contrat lui fut soumis par le ser-

gent J.-P. Lapointe, président de

la Fraternité. Au dire du juge Ré-

Enier, qui félicita les policiers, ce

projet de contrat est l’un des mieux

préparés qui lui ait encore été

evumis.
Nn fut décidé, à la suite de la

présentation du projet, que la Com-

mission, commencerait ses séances

régulières d'audition de in caubé

Je 15 janvier prochain et siége-

Trait, au besoin, tant que le “<r

trat ne sera pas réglé, tous les à

di, mercredi et vendredi après-mi-

di. La prochaine séance, alors que

la ville de Montréal annoncera

quels sont les points du contrat

qu'elle accepte et ceux qu’elle re-

jette, commencera à 2 usures de
l'après-midi le 15 janvier.

D'après l'échelle présentée, hier,

les policiers recevraient, à l'avenir,

les salaires suivants:
Agents, quatrième classe, $2.450;

Be classe, $2.650; agents Ze classe,

$2,980; lire ciasse, $3,300; sergents

de police, $3,500; lieutenants, $3,-

800 et capitaines $4,000.
Sûreté, détectives, $3,800, Cle pré-

sent contrat remplace les .deux
classes de détectives par une seu-

taine-détective $4,400.
Femmes - policières: lère année,

32.300; 2e année, : Be année,
$2,700 et 4e année, $2,900.
Matrones: lère année, $1,500; Ze

année, $1,550 et 3e année, $1,600.
En présentant Je projet de con-

trat, le sergent Lapointe déclara
que les policiers de Toronto avaient

la semaine de 40 heures. Toutefois

ceux de Montréal ne demandaient

aucun changement dans les heures

de travail et étaient prêts à conti-

nuer la semaine de 48 heures, mais

demandaient un salaire équitable.

Les principaux autres points sur

lesquels il y à changement dans

le nouveau projet de contrat sont

dans la rémunération des heures

de travail supplémentaires; quinze

jours fériés; de nouvelles condi-

tions pour les agents et afficiers

remplissant - des postes supérieurs

à leurs grades pendant une pério-

de de 13 ou 2¢ jours et plus; la

question des promotions, surtout à

la Sûreté et des changements dans

les unifurmes.

Une nouvelle clause est inscrite

dans le contrat projeté en ce qui

a trait au fonds de pension. Dane

cet article, est dit que la police

ne devra garder à son service au-

cune personne qui n'a pu passer

les examens requis pour faire

partie du fonds de pension de la

société de Bienfaisance et de Re-
traite de la police.

De plus, la Fraternité réclame

une allocation vestimentaire de

$150 par année pour les membres

de la Sûreté, allocation qui est ac-
tuellement accordée Aux agents de
police travaillent en vêtements ci-
vils pendant certaines périodes.
Au sujet de la question des va-

cances annuelles, la Fraternité de-
mande que l'on en revienne au sys

tème d'ancienneté générale pour
les constables, tout en tenant
compte du poste ou de l'escouade

où ils sont employés. le); sergents-détectives, $4,000;
leutenant-détective, $4,200 et capi-

Le nouveau contrat serait pour

une période de deux ans.

La pierre de Scone a-t-elle
été jetée dans la rivière?

 

LONDRES, 28 — (PA) — Usant d'un privilège

réservé uniquement aux messages d'une importance

nationale, Alan-C. Don, doyen de Westminster, a
déclaré, hier, au cours du bulletin de nouvelles de
la BBC que le Roi est ‘profondément affecté par la
disparition de l'historique pierre de Scone sur
laquelle lui et ses ancêtres ont été couronnés”.

Le doyen à ajouté:

qu'au bout du monde pour assurer

Je retour de cette précieuse reli-

Que”.

Un policier d'une localité rurale

située à 40 milles de Londres a dé-

claré aujourd'hui qu'il: croyait

que la pierre avait été irrévéren-

cieusement jetée à la rivière un peu

après ja tombée de Ja nuk.

Un porte-parole du quartier gé-

néral de la police d'Essex à Chalme

ford. à déclaré qu'un groupe de

personnes avait été vu jetant Par

dessus bord d'un petit bateau, un

paquet volumineux.
Des patrouilles policières se sont

immédiatement dirigées vers la

berge de la rivière, cependant que
d'autres policiers recherchaient les
indices du batear. Mais ils ne trou.
vèrent aucune trace de la relique
sur laquelle les rois d'Angleterre
ent été couronnés.
Cependant. la police, apris une

enquête approfondie, déctare qu'il
F à de fortes raitons de croire que

-maus = ~ 2514 1 00m

+

“Firat jus-¥

 

le paquet jeté dans. la rivière est
bien la pierre de Scone. “Toutes les

| précautions ont été prises”, à décla-
ré un Porte-parole de ln police,
“pour que la pierre, si alle est Jà,
soit repéchée par la police seule
ment”.

La police de Londres a aujour
d'hul un nouvel indice. Un camion
de & tonnes r été découvert dans
la banticue de Kensington. Le ca-
mion avait été volé à Glasgow. Si
la police peut confirmer que ce vé-
hicule à transporté la plerre, il n'y

aurait plus de doute que le vo! cst

le travail dex extrémistes nationa-
listes écossais.
La poice ne Prend plus aucune

chance pour qu'un autre vol de

pierres historiques se produise.
Une garde spéciale aurvellle la
pierre du couronnement anglo-
saxon à Kingston, sur la Temise.
Los Ecossais réclament également
cette pierre Sur laquelle des monar- nés ‘ LA

pr

  

 ques anglo-saxons ont été couron !tés
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aSa Saintoié Fie XII clôture l'Année Sainte jubilaire 1959 —

nu

Cette photographie témoigne de l'impressionnante
cérémonie qui a marqué la clôture de l'Année
Sainte 1950, à Rome. Sa Sainteté Pie XII, les
bras en croix, récite une oraison.
du Saint-Pére les personnalités ecclésiastiques et
civiles, qui ont participé au cérémonial. Le Sou-
verain Pontife a socilé la Porte Sainte de la Ba-
silique Saint-Pierre, à Rome, en posant symboli-

i
FP 

On voit autour

quement les trois premières briques d'or sur le
seuil de la porte, qu'il avait ouverte il y a un an,
mi cours d'une cérémonie similaire. Des brique-
teurs ont ensuite complété le briquetage de la
Porte, qui restera scellée jusqu’à la tenue d'une
prochaine année jubilaire. A gauche du Pape,
qui a béni l'assistance, on voit la Porte Sainte
surmontée d'une croix gravée,
 

M. Duplessis
dépouillement d'arbre de Noël

participe à un

 

QUEBEC, 28—(DNC)— L'hon. Maurice Duplessis
a délaissé pendant quelques minutes ses absorban-
tes occupations, hier après-midi, pour aller partici-
per à un dépouillement d'arbre de Noël. au Club
Renaissance, et faire des heureux parmi les nom-
breux enfants qui avaient envahi l'immeuble.

Le premier ministre a semblé+
trouve* un véritable délassement
à rencontrer ces petits garçons et
ces petites files de Québec et
Lévis et à contemp'er leur visage
épanoul, leur joie trépidante en
recevant les nombreux et magni-
fiques cadeaux que la direction du
Ciub aveit recueillis pour eux

M. Duplessis à mis le comble au
bonheur de ces enfants en se cons
tituant tui-même un Père Noël
pour leur distribuer des pièces
d'argent, au milieu des acclama-
tions de cette multitude enfantine.
Le chef de l'Union nationale

s'est rendu au Club Renaissance
inmédiatement après avoir reçu
une importante défégution de
PUnion des municipalités de ia
province et à la fin d'une longue
journée de travail. :
Le premier ministre à été reçu

1 + quelques-uns de ses collègues
du cabinet, notamment ds hon.
J-D. Bégin, minietre de la Coio-
nisation, Gérald Martineau, ‘ con-
seiller légictatif, et Tancrdde
Labbé, ministre d'Etat, et par plu-
sieurs membres du consell d'ad-
ministration du club, notamment
le président, M. Henri Glguèce,
MM. W-J. Whelan, vice-président,
Naicisse Morin, Raymond Cosset-
te, Lucien Boulet, ete.
Plus de 450 enfants des diféé-

rentes paroisses de la ville de Qué-
bec et de la ville voisine de Lévis
étaient déjà groupés dans les dif-
férentes nalles du dub, et le Père
No‘l, personnifié par M. Etienne
Shnard, avait comniencé le tâche
de lem distribuer deu étrennes de
tous genres appropriées à leur
Age. Ces enfants avaient été chol-
sis per les députés des quatre cir
conecriptions électorales de Qué-
bec, MM, Jean Siucier, François
Boudreen, ere Guay et Joseph

©, per le épuré, de Lävis,
. Klvent Sune© 4 Any, dépu-

eaharte, tent la Jey
0. DR ve. Æ

née

  

Lorsque jé premier ministre est
apparu au milieu de cette foule,
des acclamations et des vivats ont
retenti pendant plusieurs secondes.
M, Duplessis s'est immédiatement
rendu dans le grand salon du club,
oll se faisait la distribution des
cadeaux, Aussitôt entouré par les
enfants, # leur a distribué pen-
dant tout près d'une demi-heure
des surprises & leur grand ébahis-
sement.
Un garçonnet, Jean-Marie Bel-

leau, et une fillette, Georgette
Beaudoin, se sont fait Yes porte-
parole de tous les enfants pour
remercier le premier ministre de
sa générosité et lui souhaiter la
santé, le bonheur ainsi que la réa-
lisation de tous ses désirs.
Le président du club, M. Henri

Giguère, @ ensuite invité M. Du-
Plessis à prendre la parole. “Je
veux remercier en votre nom le
Père Now”, a dit M. Giguère aux
enfants, “et vous présenter enquite
fe Père de la province. Ne sont
également populaires tous les
deux.” :
Le premier ministre n'a ait que

quelques mots.
“Ce n'est pas le temps des dis-

cours”, at-h déclaré à ses jeunes
auditeurs, “D'ailleurs le Père No“
Mil-inême n'en fait pas. de dis
cours I est plus éloquent avec sa
bonté et sa charité. Je vous re-
metcie des sentiments que vous
venez de m'exprimner. A moa tour,
Je veur tout simplement vous dire
que si vous voulez réussir dans
la vie, vous devez vous inspirer
des leçons de voy maîtres et con-
tinuer À avoir confiance dens le
Petit Jésus C'est votre meiléur
ami Vous en dures besoin sur la

torre et Pua longtemps encore,

Aux" applaudiasements des en-
fants, M. Duplessie# enguite quitté
le aaton du club et après .avotr 
avec les otre, Pour €

CHETAN RIANuh) EEE
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causé pendant quelques roinutes

son bureau, à l'hôtel du gouver-
nement.
Cette manifestation annuelle

avait remporté Un succès sans
précédent,

Accusé d’un
vel de $3,000
Oswald Hardy, dont l'adresse

n'apperait pas au dossier, accusé
du vol de $8,000 en dénominations
américaines alors qu'il était à l'eme
ploi de la Banque de Toronto a pro-

testé de son Innocence, hier, devant
le juge C-E. Guérin. L'avocat de
lu défense demanda et obtint un
cautionnement de $1,000 sur immeu-
ble, et l'enquête judiciaire a été
ajournée au 3 janvier prochain.

 

 

 

Nouvelle protestation
contre le rapport Hope
QUEBEC, 28—(P.C.)—Le Comité

de la survivance française en Amé-
rique a protesté contre le rapport
de la commission Hope, sur l'édu-
cation, en Ontario, déclarant qu'il
est “clairement dirigé contre la cul
ture et- la langue françaises”.
M. l'abbé Paul-Emile Gosselin,

secrétaire du Comité de la survi-
vance, a fait tenu un message à M.
Ernest Désormeaux, président de
l'Association d'éducation de l'Onta-

rio, l'assurant de l'appui du Québec.

“Nous sommes profondément sur-
pris du rapport Hope”, dit le mes-

sage. “Certaines recommandations

apparaissent clairement dirigées

contre la langue française et la

culture francaise, toutes deux offi-

cielles au Canada. Nous vous assi-

rons de l'appui de 4,000,000 de come

patriotes de langue française.”

Le rapoprt de la commission

Hope, comme on le sa't, a été pré-
senté jeudt dernier eu gouverne

ment ontarien. Les 21 membres de

la Commiss'on Hope ont travaillé du-
rant six ans à préparer ce rapport

On joue à la "barbotte"
Huit fervents “brasseurs de dés”,

appréhendés au cours d'une des

cente dans une ‘barbotte”, la veil

le de Noël, à Saint-Léonaré-de-

Port-Maurice,' ont enregistré des

aveux de culpabilité, hier, devant

le juge C-K. Guérin. Chacun des

huit joueurs fut condamné à $25
d'amende, plub Jes frais, tandis

que le tetancier, qui en-étalr à 58
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LA FRANCE DECIDE.
DE SA DEFENSE

PARIS, 28. (B.U.P), — En Frane
ce, la Chambre des Députés votera
aujourd'hui sur les dépenses de
réarmement évaluées à un billion
de dollars. Ie premier ministre,

|M. René Pleven, ne s'attend à
obtenir qu'une faible majorité car,
au cours de 18 heures. de séances,
le gouvernement a reçu des critie
ques à la fois de la droite et de ia
gauche, Les critiques ont surtout
porté sur les impôts nouveaux. Le
ministre de la Défense nationale,
M. Jules Mogh, à averti les dépu-
tés de l'importance des troupes
communistes derrière le rideau de
fer,

PIETONS HEURTES
PAR DES AUTOS
M. Henri Sauvageau, 58 ans,

1472, rue Sanguinet, a subi une
double fracture de la jambe droite
et des léslons graves à la cuisse
gauche, vers 7 h. hier soir, lors
qu'il fut renversé par une auto,
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- #— TIMBRES HISTORIQUES A LA MEMOIRE DE S. E. MGR LANGEVIN ET DU JUGE MIGNAULT —=
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La Société Saint-Jean-Baptiste
insigne au grand défenseur de

de Montréal rond un hommage
la lungue française dans l'Ouest

canadien, Son Exe. Mgr Louls-Adélard Langevin, archevéque de
Salut-Bonifuce, de 1395 a 1915, ainm qu'à l’une des gloires de im
magistrature canadienne, le juge Plerre-Basile Mignault. Elle a
fait imprimer des timbres historiques à leur mémoire. Au cours
d’une réception, hier à l'hôtel de ville, se maire de Montréal obtenalt
ka première feuille de 100 timbres. On remarque cl-haut, pendant
la réception, de gauche à droite MM. Roger Duhamel, directeur
de la Société Saint-Jean-Baptiste, le juge Edouard Fabre-Surveyer,
le docteur Afcide Martel, président général de la Sailnt-Jean-

La St-Jean-Baptiste présente deux
timbres historiques à S.H. le maire

 

Chaque année la Société Saint-Jean-Baptiste de
Montréal rend hommage à certains personnages de
notre histoire nationale, Elle rappelle lerrs figures
par l'émission de timbres magnifiquement réulisés,
Hier après-midi, au coure d’une%

réception à l’hôtel de ville, Ja So-
Chété remettait à Son Honneur le
maire Camilllen Houde deux tim-
bres, l’un à l'effigie d'un grand pa-
triote de l'Ouest, Son Exec. Mgr
Louis-Adélard Langevin, l'autre,
d'un éminent juge, Pierre-Bastle Mi-
gnault. ; ’
Le maire de Montréal s’est mon-

tré des plus heureux de se procurèr
la première feuille de 100 timbres,
que lui a présentée Mlle Lise Mar-
tel, fille du docteur Alcide Marta,
président général de la Société 8t-
Jean-Bapt'ste. M. Houde aprofité
de la circonstance pour mman-
der à ohacun de feire sondevoir et
d'aider ‘les oeuvres de in Société
St-Jsan-Baptiste.
Les timbres, exécutés par le Li

thographie du Saint-Laurent, pro-
viennent d'un dessein de M, Paul
Dubo‘s. M. le président général, le
docteur Alcide Martel, a déclaré
qu'au cours “des dix-huit dernières
années les timbres historiques de
la Soclété St-Jean-Baptiste ont con-
tribué à faire connaître les héros
et les principaux faits de notre his-
toire: Croix du Mont-Royal, Ludger

 

 

Duvernay, Jacques Cartier, Mgr

Lartigue, Papineau, Bataille de St-
Denis, Bataille de St-Eustache, Mi-
chel de Salaberry, Bataille de Châ-
teauguay, Pierre Gaultier de ia Vé-
rendrye, Mère d'Youviile, Maison-
neuve, Jeanne Mance, Jean-Jacques
Olier, Fondation de Montréal, Mar-
guerite Bourgeoys, Jérôme LeRoyer
de ia Dauversière, Mme. de Builion,
Lambert Closse, Première messe
Ville-Marie, Jeanne LeBer, Notre-
Dame Victoire, Chapelle N.-D, Vie-
toire, Robert Caveller de La Salle,
Hospitalières (départ), Charles Le
Moyne,de,Longueuil, Pierre et Ls-Jos
de ia Vérendrye, Ls-Hippelyte La
Fontaine, Jean de Brébeuf, Forbin-
Janson, Mathurin Bourg, Dollard
des Ormeaux, Syampiain, FX.
Garneau, Lavallée-Routhier, Fron-
tenhe, Louis Riel, Fr. Maïie-Victo-
rin, de Lorimier, Mgr Taché, Ga-
gnon Ferdinand, Qutare Crémazie,
Mère Marie-Anne, MèreŸMarie-Rose,
Môle Gamehn, Mgr, Bourget, Mgr
Lafièche, D'Iberville, Louis Jolliet,

Père Marquette, Jeanne _Lajeie,

Paul-Emile Lamarche”.

Arrêté peu après
un vol de $1,200

 

Un jeune homme de 22 ana,
Jean-Paul Bouliane, 6204, rue St-
Denis, a été arrêté, hier après-mi-
di, à l'angle des rues Bleury et
Ontario, quelques secondes après
un voi de $1,300. Mme Iris Cooper-

avenue Ridgevale, àman, 4618,
“Samuel Margolisl'emploi de la

Dress Corporation”, 433, rue Mayor,
appartement 615, venait de quitter
fa succursale de la Banque du Do-
minion à l'angle des rues Salnte-

Catherine et Bieury, lorsqu'un jeu-
ne homme ui arracha sa serviette
contenant la pais des employés.
Les cris dela jeune fille attirè-
rent l'attention du constable Noël
Champoux qui arrêta Bouliane
après une courte chasse, rue Bleu-
ty. Le détenu fut conduit aux cel-
{ules de la Sûreté où on aurait re-
trouvé sur lui l'argent volé Le
suapsot doit comparaître aujour-
d'iud en Corvectionnelle,

 
Baptiste, Mile Lise Martel, fille du président, remettant la feuille
de timbres à Son Honneur le muire de Montréal, M. Camililen
Houde, Me Kdouard Asselin, bâtomnier général du Québec, et le
BP. Jean-Louis Bergevin, O.M.L.,; à l'arrière, dans le& même ordre,
on voit MM. Eugène Therrien et Paul-Emile Robert, directeurs
de In Soclété, Emile Pigeon, conseiller muntcipai ‘et organisateur
de la parade de la Saint-Jean-Buptiste, Léopold Gagnier, chef du
secrétariat, le juge T.-Adélard
directeur de la S.54B., le dooteur Jean Mignault et Jean-Paul

Verdun décide d'attendre

Grenier.

h i

MOUVEMENTS
Arrivées: A Saint-Jean Le

“North Coaster”, venant de Terre-
Neuve; l"““Empress of France”, ve
nant de Liverpool; le “City of Ches-
ter”, venant des Indes; le ‘“Norwes
£lan”, venant de Bristol,

A Halifax: Le ““rilier”. venant
de Saint-Jean; 1“Imperial Wael
land”, venant de Sidney, N--E.;

"Imperial Goderich”, venant de

Curlin, Terre-Neuve; le “Washing:
ton”, venant de Grande-Bretagne;
le “Canadian Challenger”, venant
des Antilles.

Départ: De Halifax: le “Wan:
stead”, pour Anvers; le “Seekenk”,
pour Moncton, N.-B.; l'“Imperia)
Welland”, pour BSaintJean, NB;
1Imperial Goderich”, pour Baint.
Jean de Terre-Neuve.

NOMINATION
M. Douglas Gordon, du trafic des

passagers à la Cutard Donaldeon
Ltd, à Halifax et qui appartient à
la compagnie depuis 1942, a été
nommé au trafic des passagers de
Ja même compagnie à la direction
de Montréal. Cette nomination a été
annoncée, hier,par M. Dudiey Page,
vice-président de la Cunard. -

A QUEBEC
Le dernier navire à quitter le port

de Québec fut, cette année, le cargo
grec "Akron” qui appareilla le 25
décembre, avec une carguison de
9, tonnes de grain, pour Anvers

Belgique.
Vingt-cinq navires hiverneront à

Québec, pour la plupart des navires
côtiers du Saint-Laurent,

ee

MORT SUBITE
DANS UN AUTOBUS

Un vieillard de T2 ans, M. Henr!
Dufort, qui demeurait à 1876, est,
rue Rachel, est décédé subitement,
peu avait 8 h. ce matin, dans un
autobus de in Cie des tramways de
Montréal, alors que le véhicule
franchissait l’angie des rues Res-
ther et boulevard St-Joseph. La
mort fut constatée par un méde-
cis du voisinage et le corps fut
subséquemment transporté à la
morgue, pour fins d'enquête du 00-

 

 

 jrones,
  

-
tettnt Sit

T1égué sur ce comité et délrayer sa’

Photo Roger Janelle La Putries

Fontaine, Alfred Charpentier,  
le rapport d

d'étudier la question de la

Sept des huit échevins de la vilie
étaient présents à cette séance pré-
sidée par l'échevin Roland Jean-
neau, en l'absence de Son Honneur
le maire E. Wilson. Aucun citoyen
n'assistait à la séance.
Une résolution de la Comriission

Métropolitaine, avisant toutes los
municipalités sous «a juridiction
qu'elle avait nommé un comité apé-
cial d'étude sur la défense civile,
fut lue au conseil. Cette résolution
était envoyée au conseil municipai

Au cours de la plus
histoire, — 18 minutes, — le conseil municipal de la
cité de Verdun a décidé d'attendre le rapport de la
première réunion du Comité provisoire nommé afin

Hôtel de ville.

rangle des rues Craig et De Bul-
lon.

M. Sauv u fut subséquem-
ment ad à j’hôpital St-Luc,
tout comme M. Marcel Larivière,
27 ans, 2637, est, boulevard Saint-
Joseph, à Lachine, qui a subi une
fracture de la jambe gauche lors.
qu'il fut renversé par une auto, à
au début de l'après-midi, à l'angle
des rues Sherbrooke et St-Domi-
nique,

MM.L.Croteau et F. Hanley..
(Suite de la page 8)

La résolution favorisant MM,
Croteau at Haniay = dé 2daptés
par un vote de 20 voix contre 18
Seuls les conseillers de la catégo-
rie B avaient le droit de voter pour
le choix de ces deux commissais

 

e ce comité
courte séance de son

 

défense civile avant d'en
venir à quelque décision que ce soit à ce sujet.

Ce sera la seconde
Téunion de ce genre, la première
ayant été tenue il y a déjà quelques
semaines. !

Le consell approuva .égulement
l'acceptation d’une soumission de
le compagnie Fashion Craft pour
la fourniture des uniformes pour
les policiers, les pompiers et les ins
pecteurs de la ville au coût total
de $10,888, incluant la taxe.

  

-—

 

 de Verdun, comme A tousles autres
conseils de la région métropolitaine, ¢
afin que la cité puisse avoir un dé-

part des dépenses de son otganisa-
tion, C'est le rapport de ce comité
qu'attendra le conseil.
Le comité est composé du matr«

de Montréal, ainsi que des maires
de Verdun, Westmount, Montréa;-
Est, Ville Mont-Royal ainsi que de
M. M. McL. Pitts, du comité exé-
cutif de Montréal et de M. JO,
Asselin, président de la Commission
Métropolitaine.

Il fut également annoncé, au
cours de la séance, qu'une réunion
apéajale des propriétaires de la cité
de Verdun serait tenue ce soir. à
8 heures, dans la chambre du con-
sell municipal, afin d'y discuter du
projet de construction d'un nouve:

LE "LAVIOLETTE" EST
PRIS DANS LA GLACE
TROIS-RIVIERES, 28. (PC) ~ |

Penant six heures, hier, le traves-
sier “Laviolette” qui fait la navette
entre Trois-Rivières ot St-Angdle,
a été immobilisé dans les glacer
incapable d'atteindre le qual. Ce
pendant, le vaissem: se dirigeait
vers son qual d'hivernement lors.

 

JOUR DEL'AN
CHANGEMENTS DANS LE-
SERVICE DES TRAINS

Entre
MONTRÉAL
- ,

TROIS-RIVIÈRES—QUÉBEC I
SOLIETTE—ST-GABRIEL -

LAURENTIDES
SHERBROOKE

VAUDREUIL—RIGAUD
TRAINS ADDITIONNELS

Samedi 30 décembre
Dép. Mentréel (Windser) 7:00 p.m.
Are. Québec. ........ 11:00 pam.

Mêmes horaire et arrêts que
le train ns 356,

Lundis 25 déc. et | janv.
Dép. Montréal (P. Viger) 9:00 a.m.
Are, 83-Gabriel. +... 11:38 om.

Mêmes horaire et arrêts que
le train ne 378.

 

crête
le train no 208, que j'incident est survenu en sorte  qu'aucun passager n'eut à en souf-

rie.

 

| BhéfiqueConation  
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4 AUJOURD'HUI:
“2:00 PM.—Mélodies Magiques

4:00 P.M.—Radio Notre-Dame

6:00 P.M.—Revue des Nouvelles
8:00 P.M—Studio d'Art
10:00 P.M.—Montréal la nuit
10:30 P.M.—Revue des Nouvelles
10:50 P.M.—Le Sport ce soir
11:00 P.M.—Au Cabaret Dansant
DEMAIN MATIN:
7:00 A.M—Le Carrousel
7:45 A.M.—Revue des Nouvelles
55 A.M.—Le Sport ce matin
00 A.M.—Radio Sacré-Coeur
00 A.M.—Madame, bonjour!
30 AM—C.HL.P. 1-4-1-0
00 A.M.—L'Heure Féminine

7:
8:
9:

0:
I:

 

PRESENTE

4:30 P.M.—Au Carrefour de la Chansonnette HE)

’
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PIERRE GAUVREAU

%e colixsorateur de Bernard

fois pour souhaiter à tous une BONNE ET HEUREUSE ANNEE.

Bis Repetita Placent… ç'
nes eee pari = meEE

BERNARD DAUMALE

Eu plus de ses émissions régulières de la semaine, Pierre Gauvreau se fait
Daumale dans sa double émission dominicale “Mort

ou Vif’ et “Variétés Littéraires”. Tous les deux s'unissent de nouveau, cette

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

  

 

 

   

 

  

  
 

N’oubliez pas notre

Revue des Nouvelles
Reportage

compilé par

un expert

journaliste!

TOUS LES
SOIRS DE

LA SEMAINE
10.30 - 10.45

,[ Pm equities
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¥ Nouveau wagon-buffet au Pacifique Canadien ® Lo com des C—— -Remarquable expansion de
l'armée canadienne on 1950

OTTAWA, 28 — (DNC) — L'armée à réalisé au. cours de 1950 des progrès remarquabies. L'événe-ment le plus saillant a été la mobilisation d'un: contingent spécial appelé à servir outre-mer,
+. . —_—rer

re

Au cours d'un exposé qu'il fal- pour la construction dea routes.

(Chronique de B.-A BRIEN)

  

! | BRIDGEURS

Le joueur en Ouest de cette
donne tenait quatre solides levées

, Vhonaeurs et contra allègrement
les #-piques demandés par ses ad-

| versalres, car son partenaire avait -
| fait un changement par 1-sans
; atout, Or, le déclarant remporta
| alsément dix levées.

 

  

 

 

\

Donneur : Sud.-L'arta ores © MuNé

|

L'expérience n'a pas été tenue Est et Ouest vulnérables.cours » ‘@laecrète. Le colonel W.-A. Capelle,
Nord

ministre de la Défense, M. Broo- alors directeur à herch
76

- ke Claxton, q tait de " r-

|

Sore Le es recherches de
é& RV

lo quel remar-

|

génie, a laré que les résultats
Ç AV542

quable” la facon dont l'armée| des travaux pourraient servir aus- |
O DV

- eal parvenue, depuis quatre ans,

|

ai bien a des fins industrielles que
& 86à se réorganiser dana Jes cadres militaires. Ces essais se sont ré-

Ouest Est
d'une formation du temps de

|

vias prometteurs et il est proba-
à A2 à D3 .

paix. ble qu'on les continuera. |
Y RD963 ÿ 817

Un indice encourageam a été Parmi jes autres expériences
© a64 Ô 98752

l'augmentation substantiele des poursuivies par l’armée au cours |
& A33 & Vi67T4

eoffectils. Les chitfres comptés

|

de l'année, mentionnons la eons-
Sud

. @u Quartier genéral indiquent |truction de casernes de structure ‘
& 109654. Qu'en plus des 10,000 hommes re- légère destinées aux militaires qui
Q 1. erutés pour le contingent spécial,

|

servent dans l'extrême nord; la $ RW3000 sont venus grossir l'effec-

|

mise au point de nouvelles métho-
& RD92téf de la force active, et pris] des de lutte contre les Insectes |

Les déclarations :
de 3.000, l'effect de la réserve.

|

dans la région de l'arctique, ainsi!
Sud Ouest Nord EntD faut ajouter que l'active et la|que des essais portant sur le Maf
passe 1 UV passe 1 SA

réserve ont toutes deux contri-|tement, l'équipemert et l'alimenta-: À
passe 2 © passe pusse

bué à remplir les cadres du con-

|

tion.
2 & passe 4 @ - parsetingent spécial. D'après les ste-| CE QUE COUTE AUX CANA. | passe contetistiques les plus récentes, l'actl- DIENS LA DEFENSE DE | panse Oe Passe pauseLEUR PAYS

Lors de la session d'automne, on
a voté pour la défense nationale
un montant supplémentaire de 142
raillions de dollars, ce qui portait
à 567 millions de dollars les cré-
dits accordés au ministère en 1950. ee Ë

. on a décla- 7 ’
an"ont été affec-| Le Pacifique Canadien vient de mettre en service un nouveautés à l'équipement, 81 à la construe- wagon-buffet sur ses trains circulant entre Montréal et Fort William.
tion et à l'entretien d'immeubles Trois voitures de ce genre viennent d'être construites aux usines24 aux recherches et le reste aux Angus, à Montréal. Les menus seront les mômes que dans les wagons-restaurants ordinaires et les voyAgeurs pourront plus rapidement y

ve, la réserve et Je contingent
&pécial comptent au total, 76,546
militaires, soit une augmentation
de 15500 sur leftectif de 1949.
Le corps-école d'officiers cana-
diens ainsi que le corps des ca-
dets de l'armée canadienne ont
également accusé une augments.
tion substantielle de leuns effec-
tifs.

Toutefois, Yévérement capita
pour l'armée a été Je reorute-
ment, la formation et l'envoi d'un

Est eut certainement grand .tort
de faire une réponse de 1-sans
atout à son partenaire, car Goren
ot Culbertson, les deux grands

,maîtres du bridge exigent un .s
et un roi (ou leur équivalent pour
faire une telle déclaration, et Est
ne tient que l'équivalent d'un roi,
Sud annonça 2-piques car il 5e

dit que l'ouvreur ne tenait que
tout juste ce qu’il faslait pour ou-
vrir les enchères et Est m'avait que

    
    a

 

contingent spécial de ‘’arinée ca-| (“Petises touchant au dal t| Chaser La croûte. (Photo Pacifique Canadien) [frs beu de ahose: alors, Nordnadienne à une bese américaine Le ministre annonçait égalemen rorsédait certainement quelquesainsi que le départ d'un bata.

|

QU'EN Vue de contribuer à la sécu-

|

de plusieurs nouveaux logements

|

3500,000 à cette fin* fait observer

|

bonnes cartes. En conséquenca,rité collective, le Canada équipe-
rait une ou deux divisions d'armée
d'un pays de l'Europe occidentale.
Le 28 octobre, le cabinet fédéral

pour les militaires mariés, la ve
nue au Canada des ministres de la
défense et des chefs d'état-major
des pays membres de l'organisa-

M. Duplessis,
L'Union demande au gouverne-

ment d'exiger une carte de santé
pour toutes personnes qui manipu-

Sud ne ocourait au-un risque de
forte amende. Aver un trds beau
jeu, Nord ne se fit pas ‘irr
l'oreille pour demander la manche

loa pour une zone de guerre eo
Extréme Orient. Le contingent,
qui est sou le commandement
du brigadier John M. Rocking-
ham, de Victoria, CB. ne s'est
enirainé au Canada que pendant
trols mols avant d'aller poursul-
vre &a formation à Fort Lewis,
Wash. Une unité, le 2 bataillon
“Princesa Patricia”, est partie le
25 novembre, pour la Corée en
vue de servir sous la bannière
des Nations Unies.

FORMATION D'UN
Se BATAILLON

fournitures militaires suffisantes
pour équiper une division d'infan-
terie. Une partie de cet équipement
est déjà Parvenue à destination.

sants survenus au cours de 1950,
mentionnons ie début de la cons-
truction d'un nouvel arsenal a

autorisait l'envoi aux Pays-Bag de

FAITS DIVERS
Parmi les événements Intéres-

tion du traité de l'Atlantique-Nord,
ainsi que l’adoption de diverses
mesures en vue de la défense con-
tre-avion. Enfin. quelques jours
avant Noël, M. Claxton annonçait
un relèvement des tarifs de la sol-
de et des allocations versées aux
militaires des trois services. Nos
æoldats, marins et aviateurs ne pou-
vaient souhailer unc plus belle fin v!t Sainte-Marie, la construction d'année.
 Ce bataillon venait à peine de

partir que le ministre de la Défen-
se nationale, M. Claxton, annonçait
la formation d'un 3ème bataillon
“Princess Patricia” à Foct Lewis.
Peu de temps après, on faisait sa-
voir que des bataillons du régiment
Royal Canadien, ainsi que du Roya!

Ze Régiment étaient en formation
à cette base américaine. La mise
sur pied de ces unités était rendue
possible par l’arrivée d'un certain
nombre de groupes de renforts. La

formation des deux nouveaux ba-
taillons éliminait .e 25e groupe
d'appul, ainsi que le flot des ren-
forts. Ce personnel devait toutefois
demeurer eur place pour renforcer,
au besoin, les bataillons évoluant
dans les cadres de la brigade. M.
Claxton annonçait en même temps
que des renforts d'’artillerte forme-

Talent une nouvelle batterie d'ins-

commandement des officlers du 2e
régiment de campagne. la Royale
Artillerie à Cheval du Canada, à
Fort Lewis.

TOUTE L’'ARMEE EN
SERVICE ACTIF

Peu de temps après l'appel lancé
aux volontaires en vue de la forma-

tion du contingent spéciai, tous les
militaires de la force active reçu-
rent communication d'un ordre qui,
théoriquement du moins, les plagait
en état d'alerte. Plusieurs “régu-
1lers” reçurent l'ordre de se rendre
Ammédiatement aux centres d'en-
tralnement en vue d'aider à la for-
mation des militaires du contin-
gent spécial.

EXPERIENCES DIVERSLS

L'expérience la plus curieuse ef-

fectuée par l'armée a porté sur la
possibilité de construire des rou-
tes en utilisant la neige, Une équi-
pe de neuf hommes sous le com-
mandement du capitaine Ian
Smith, de Cleman. Alb., à travaillé,
au cours de février et mars, dans
un endroit boisé. au sud de Kapus-
kasing, Ont, à mettre au point

“Une formule qui permettrait d’uti- 
réclamé le droit de réglementer les
heures de fermeture de magasins
entre 8 h. du matin et 6 h. du soir.

ne ferment pas à la même heure
Que les autres magasins sous pré-
texte qu’elles sont doublées d’un
buffet”, dit le président Racine.

winigan, demande le privilège de
décréter une demi-journée de con-
Bé pour les employés.

nement dégrève
des frais d'assistance publique,

4 à 17 millions en ces dernières
années”, dit le premier ministre,
“Les municipalités devralent avoir
des sources de revenus suffisantes
pour faire face à leurs obligations,
mais le champ de taxation des dif-
férentes administrations n'est pas
délimité”.

cipalités puissent contribuer à l'as-
surance-groupe de leurs employés.

Requête de l'Union des
municipalités à Québec

 

QUEBEC, 28—(DNC)—L'hon. Maurice Duplessis

l'union, M.

Les municipalités ont d'abord

“Les pharmacies par exemple

Le maire François Roy, de Sha-

L'union réclame que le gouver-
les municipalités

“Le budget de l'A,.P., a passé de

L'union demande que les muni- “Pas d'objection”, répond M. Du-
liser lA ncige comme matériaux - plessis, “mais n'oublions pas les i.

 

a regu, hier, avec I'hon. Bona Duasault, ministre des
Affaires municipales, une délégation de l'Union des
municipalités.
M. Joseph Racine, maire de Bois-Ÿ

chatel, président de
P.-H. Boivin, maire de Granby, M.
Edward Wilson, maire de Verdun,
et “quelques-uns des officiers de

truction et seraient placés soug le |l'Unlon, ont formulé une série de
demandes.

mites du possible; évitons les F10-
jets ruineux à longue échéance qui
peuvent compromettre leg finances
publiques”.

PLAN DE FONDS DE PENSION
L'union voudrait que la Commis-

sion municipale étudie un plan de
fonds de pension pour les em-
ployés municipaux.
“Le système de pensions par les

assurances est excellent”, dit le
premier ministre, “à condition que
les bénéficiaires fassent leur part”.
~Ne vaudrait-il pas mieux as-

surer une retraite convenable aux
employés à 60 ans au lieu de les
laisser travailler jusqu'à 78 ana?
questionne le maire Boivin de
Granby.

—I ne faut pas être trop rigide
quant à l'âge de retraite, déclare
M. Duplessis, Ce qu'avec l'âge on
perd en force physique, on le re-
Gagne en expériense.
Demande suivante: deoit de pré-

lever une taxe sur les autobus cir-
eulant à l'intérieur des municipa-
Utés
~—A Granby, dit ie maire Boivin

la Compagnie de Transport paie
$4,000 pour l'entretien des rues.
L'Union demande des subven-

tions pour l'achat d'appareils pour
la protection contre l'incendie,
sans tenir compte de la population.
“Le Gouvernement à déjà voté 

lent les aliments dans ies cndroits
publics. Cette carte pourrait leur
être remise par les unités sanitaj-
res.
Les municipalités voudraient être

exemptées de la taxe de vente pour
leurs achats,
“Plus vous multiplies les exemp-

tions, plus vous rendez la percep-
tion difficile”, fait remarquer Je
premler ministre.
L'union demande des cours apé-

claux et un examen spécial pour
tout conducteur de véhicule-mo-
teur.
Lorsque les délégués ont récla-

mé une exem: on de la taxe sur
l'essence, le premier ministre leur
& répondu que le produit de cette
taxe servait à l'entretien des che-
mins dont profitent toutes les mu-
nicipalités.

La glace a cédé sous eux
QUEBEC, 28. (PC) — Quatre

pêcheurs ont échappe de juetusse
à la mort, la veille de No-l, alors
qu'ils se livralent À leur sport fa-
vori. samedi, dans les eaux du

 

à la couleur de san associé.
Sud remporta div levées var il

repéra correctemen: leg honneurs
À pique et ne perdit au'un pique,
Un carreau et un trèfle.

A
S

mr

rer

fleuve St-Laurent, 4 Portncuf, soit
à 40 milles de Quêbve.

Ils se trouvaient tous quatre
dans leur cahane, .nstallee sur la
slace sur le fleuve, À une certaine
distance de la rive, quensoudain
une forte vaguc brisa la glace
sous “ux.
MM. Osias Papillon, André Nore

bert, Léo Refeun et Claude Savard,
QUI composalent lo zroure, purent
rejoindte la ve (lès qu'ils entene
dirent la glace céder sous sux, Tleétaient trompés jusqu'aux os quand
ils furent rendus en lien =r.

Poupées marchantes
D'AUTRES JOUETS

Vente à pri" spéciaux
après Noel

TRANSNATIONAL SALES
  407 McGILL
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l’année au Canadien National
 

Dans son rapport annuel sur les
opérations du chemin de fer Canadien
National durant 1950, le président du
réseau, M. Donald Gordon, fait obser-
ver que le Canada est aujourd'hui en
meilleure posture, dans tous les domai-

nes, pour faire face à l'effort que
requiert la défense nationale mais que
les chemins de fer canadiens, dont on a
pu apprécier le rôle économique essen-

tiel au cours du dernier confiit, sont
aujourd’hui dans une situation difficile.
« Après la guerre. explique M. Gordon.
les chemins de fer, facteur essentiel de
la reprise économique dans le pays, ont
continué de transporter une énorme

quantité de marchandises et leur effort
s'est reflété dans le chiffre de leurs
recettes brutes. Cependant, le coût de

la main-d'euvre et du matériel ne
cessait d'augmenter. Les chemins de fer
durent demander des augmentations de
taux pour compenser dans une certaine

mesure celle, de leurs frais. mais leurs
efforts pour se mettre sur le même pied
que les autres industries rencontrèrent

une forte opposition. Les augmentations
consen‘ies en 1948 et 1949 ont été loin
de satisfaire à nos besoins. Les prix ont
continué & monter et le Canadien

National, déjà handicapé par des char-
ges fixes excessives, résultat d'une
structure capitale artificielle, accusa un

déficit de $33 millions et demi en 1948

et de $42 millions en 1949.»
La situation finançière du réseau

national s'est améliorée au cours de

1950 mais les recettes des hôtelleries et
celles du transport des voyageurs ont
accusé une diminution, pour des raisons

oui ne sont peut-8tre que passagéres.
Cependant la hausse des prix continue :
«L'indice général des prix accuse une
augmentation de 2.4 pour cent dansle
prix des matériaux et fournitures ache-

tés par le chemin de fer en 1950. Le
coût moyen des rails a augmenté de 5.7
pour cent, celui du fer et des produits
en acier, de 4 pour cent du bois, de 20.3
our cent. Le coût charbon pour
locomotives a augmen’s de (.7 pour
cent. Les augmentations de salaires aux

employés non affectés à l'exploitation
et le jugement du Juge R.-L. Kellock de
la Cour Suprême ajouteront plus de
$18.000,000 à la rémunération annuelle
des employés du Canadien National.
1] est impossible de dire encore combien
coli era la semaine de 40 heures, mais il

_ est certain qu'elle cofitera encore plu-

si-vrs autres millions. »
M Gordon estime avec raison que

les chemins de fer canadiens devraient

pouveir compter sur des recettes suffi-

santes pour solder les dépenses

d'exploitation. faire face aux charges
fixes et entretenir. renouveler et amé-
liorer leur matériel roulant et leurs

é ablissements. Le Canadien National,
pour sa part a consacré de fortes
sommes à l'amélioration de son réseau.

au cours de l'année. maie M. Gordon
avoue que la tâche n'est pas terminée :
«!! est malheureusement vrai, dit-il.
ou'une partie importante de notre maté-

rie] roulant pour voyageurs est ancienne
et n'est plus à la page. >

Le président du réseau nations] nen
est pas pour cela pessimiste et il n'a
aucune intention d'abandonnerla tâ:he.
«Le Canadien National, dans la mesure
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de ses disponibilités, conclut-il, à fait et
continuera de faire tous ses efforts pour
satisfaire aux besoins ferroviaires de la
nation. >

 

Yers le protectionnisme?

 

par E. LETELLIER de SAINT-JUST

La conférence internationale de
Torquay, qui réunit présentement en

Grande-Bretagne les délégués d'une

trentaine de nations vouées à l'ahaisse-

ment graduel des barrières tarifaires,
suscite dans les milieux républicains des

Etats-Unis des commentairequi illus-

trent une attitude «isolationniste > bien

plus funeste que celle que l'on a voulu

voir dans le récent discours de M.

Hoover. Ces réactions du parti républi-

cain font opposition à l'abandon de la

politique protectionniste traditionnelle

des Etats-Unis, contrairement à la ten-
dance qui s'est manifestée partout dans
le mondedémocratique depuis la fin de
la guerre et dont le Canada, notam-
ment, s'est fait le zélé propagandiste.
La place que tiennent les Etats-Unis

dans lemonde économique fait que leur
attitude est une condition essentielle du
succès de tout programme international

de concessions tarifaires. Il en est de
même du groupé des nations du com-
monwealth. Et l'on peut ainsi dire que
c'est le monde anglo-saxon qui tient la
clef qui peut restreindre ou libérer le
commerce mondial. Depuis 1934, une

législation d'inspiration assez large per-
met au gouvernement de Washington
de modifier de sa propre initiative la
politique tarifaire américaine et c'est en
vertu de cette loi que les Etats-Unis ont
fait des concessions à la conférence de
Genève et à celle d'Annecy, qui ont
précédé la réunion de Torquay.

L'avènement possible d'un Congres
où l'opinion républicaine aura la pré-
pondérance laisse entrevoir la perspec-
tive d'un changement de l'attitude des
Etats-Unis. Dans le cas où ceux-cise
replieraient dans un protectionnisme
tarifaire étroit, les délibérations de
Torquay risqueraient fort d'aboutir. à
un résultat négatif.

Geste importun
 

par Alonzo CINQ-MARS

La coutume du piquetage, une des
inventions de notre siècle, imaginée
pour permettre aux travailleurs syndi-
qués d'appuyer leurs revendications en
temps de grève, s'est répandue dans des
domaines absolument étrangers à ce qui
l'avait fait naître et elle donne mainte-
nant lieu à des abus de toutes sortes.
Des gens pratiquent aujourd'hui le
piquetage non seulement contre les
riseurs de grève. mais pour exprimer

leurs protestations contre les gouver-
nants ou contre les particuliers, comme
d'autres le font par la presse ou par la
radio. C'est moins coûteux. mais plus
dangereux pour l'ordre public. Les
piqueteurs se promènent dans les rues
avec des pancartes sur lesquelles sont
écrites, généralement à la main et fort
grossièrement, des protestations diver-
ses et parfois des injures.
On peut ainsi impunément impor-

tuner qui l’on veut. en réclamant la
liberté du piquetage avec autant d'assu-
rance qu’on réclame la liberté de la
resse. Îl arrive cependant parfois que
es piqueteurs vont trop loin et portent
les gens raisonnables à se demander si
les autorités ne devraient pas intervenir
pour mettre fin à une ratique qui
permet à des irresponsables d'insulter
les honnêtes gens. manifestation
dont le général Dwight Eisenhower
vient d’être l'objet à Denver, Colorado,
est l'exentple le plus récent d'un pique-
tage intempestif et condamnable.

Le général Eisenhower se trouvait
dans la demeure de sa fille et de son
gendre, et Mme John Doud. a
Denver. où il s'était rendu pour passer
paisibleméht la fête de Noël. Des poli-
ciers qui montaient la garde en face de
cette maison virent acriver des femmes ba

qui se mirent A faire du piyuetage contre

le général, portant des pancartes suf

lesquellea des protestations contre

réarmemeñt de l'Allemagne étaient

exprimées en ces termes: « Nous

n'avons pas oublié Lidice, Buchenwald

et Dachau.» «Le réarmemttët de

200,000 Allemands ne nous donnera

pas la paix.» « Âllez-vous vous mettre

à la tête des Nazis, monsieur Eisen-

hower?»

Les piqueteuses demandèrent aux

ficiers de remettre au général Eisen-

Power une mbte dans laquelle elles

sollicitaient de lui une entrevue. Au lieu

de les éconduire comme elles le méri-

taient, les policiers acceptèrent de faire

le message. Le général refusa naturel-

lement de recevoir les intruses et se

contenta de leur faire répondre qu'il ne

pouvait rien faire pour elles. Les pique-

teuses se permirent alors d'argumenter

avec les policiers qui les laissaient

continuer leur piquetage.

Les autorités sont peut-être justifia-

bles de tolérer ce nouveau genre de

piquetage quand il est inoffensif. Il n’en

est pas ainsi quand il s'agit d'insultes

proférées contre un militaire qui na

commis d'autre faute que de se confor-

mer à un ordre donné par ses chels.

surtout quand ce militaire est celui qui a

conduit les armées des Alliés à la

victoire sur le continent européen lors

de la dernière guerre.

Les protestations des piqueteuses de

Denver étaient absolument déplacées.

Il serait intéressant de savoir exacte-

ment quels ont été les inspirateurs de
ces protestations, qui coïncident singu-

lièrement avec celles que les maîtres de
la Russie soviétique font entendre pré-

sentement contre le réarmement de
l'Allemagne occidentale pendant qu'ils
préparent eux-mêmes à la guerre les
Allemands de l'Est.

 

Communisme vs Catholicisme

[1 y a un siècle, l'éminent penseur

européen, Juan Donoso Cortés (1809-

1853) a prophétisé : « La Russie absor-
bera par toutes ses veines le poison que

l'Europe a bu et qui tue: puis elle ne
tardera guère à tomber, elle aussi, en
putréfaction. Après quoi, j'ignore le
remède universel que Dieu tiendra prêt
pourcette pourriture universelle.» C'est
surtout durant le règne de Pierre le
Grand que la Russie commence a absor-
ber. par toutes ses vefpes. le poison
spirituel préparé par le libéralisme, le
sécularisme et l'athéisme occidentaux.
La révolution de 1917 est l’aboutisse-
ment normal et la conséquence inévi-
table d’une déchéance progressive. De
plus, Donoso Cortés avait prévu les
répercussions internationales de la chute
de l'empire tsariste russe. L'Union so-
viétique d'aujourd'hui : point névralgi-
que et pathologique dans l'organisme
de l'humanité, ne menace-t-elle pas en
effet d'infecter et d'empoisonner tous
les peuples du globe ? À chacun d’eux
de veiller et de prier pour ne pas être
victimes de la contamination. Qu'ils
s'attachent fermement au Christ, la
ierre angulaire, par leur union à son
glise et à son Chef visible. Nous redi-

sons le mot de saint Thomas : « Parvus
error in principio magnus est in fines,
une erreur légére dans les principes en
amène une grande dansles conclusions.
Chaquecivilisation, chaque état, chaque
empire bâti sur une erreur, doit tôt ou
tard vaciller et s'écrouler en ruine.
Bâtir sur une erreur signifie bâtir sur le
sable mouvant. Ecoutons les paroles du
Seigneur : « Quiconque donc entend ces
paroles que je dis et les :net en pratique
sera semblable à un homme sensé qui a
bâti sa maison sur le roc ¢ la pluie est
tombée, les torrents sont venus et se
sont déchainés contre cette maison, et
elle n'a pas été renversée, car elle avait
été fondée sur la pierre. Et quiconque
entend ces paroles que je dis, et ne ls
met pas en pratique, sera semblable à
un insensé qui à bâti sa maison sur le
sable : la pluie est tombée, les torrents
sont venus, les vents ont soufflé et ont

ttu cettc maison et- elle est tombée, et

NE _. . } CS »

—
grande a été sa chute». (S. Matth
chap. VII, 24-27).

L'empire russe tsariste à été bâti sue
une erreur capitale : « La fusion de deux
pouvoirs bien différents, pouvoir relie
gieux et pouvoir séculier ». Or, il n’était
pas bâti sur le Roc. inébranlable de saint
Pierre, il était bâti sur le sable : la pluie
est tombée, les torrents sont venus, les
vents ont soufflé et ont battu cet édifice
d'une civilisation multiséculaire, et
grande a été sa chute... En effet,
qu'est-ce quepeut réellement signifier
la négation de l'indépendance et de la
primauté du pouvoir religieux, spirituel
et ecclésiastique ? Elle signifie claire-
ment la négation du pouvoir et du règne
du Christ. Et cette négation n'ouvrira-
t-elle pas la porte à l'omnipotence du
pouvoir séculier, civil, étatique, livrant
le monde aux puissances du mal et
préparant la voie à l'Antéchrist ? ll n'y
a donc rien d'étonnant à ce que les
hommes russes bien pensants, avant
entrevu les conséquences funestes du
ouvoir illimité de l'état, ont annoncé
a venue de l'Antéchrist. Ainsi, Cons-
tantin Leontiev (1831-1891) a affirmé
que l'étatisme russe dégénérera finale-
ment en barbarie sans précédent, en
efforts diaboliques pour engendrer
l'Antéchrist.

Dr Petr Pavlovic IVANOV

ta vie souriante
 

par Maurice HUOT

Sourire à toute la vie est parfois pé-
nible, mois on peut toujours sourire à
l'heure qui passe; cela lui donne encore
plus de prix si elle est agréable et l'allège
si elle est lourde.

 

Le joie provient plus d'une disposition
intérieure que d’une excitation extérieure.
C'est que lo joie est essentiellement intime

et subtile. Le plaisir, c'est autre chose.
 

La découverte de lo tombe de Saint-
Pierre à Rome sous le maître-autel de la
première église du. monde, nous fait sou-
venir des paroles du Christ ‘Pierre, tu es
pierre et sur cette pierre je bâtirai mon

Eglise". Cette découverte est un beau

cadeau de Noël pour le croyant.

Au temps des Fêtes, l'arbre de Noël
jouit d'une attention extraordinaire. ll est
comme certains humains parés des plumes
de la gloire, mais enlevez-lui cette parure

et c'est fini. L'arbre de Noël nous donne
une belle leçon d'humilité.

 

‘ Lo bonté du coeur, c'est l'or fin de
l'esprit. Pos étonnant qu'elle ne court pas

les rues.
 

La meilleure façon de résoudre un pro-
blème complexe, c'est de l'analyser par

partie au lieu de se laisser impressionner

par son ensemble.

 

— Le peuple qui mar-

Paroles chait dans les ténèbres a
de vu une grande lumière et

la Bible sur ceux qui habitaient

le pays de l'ombre de la

mort, la lumière a resplendi. Car un
enfant nous est né, un file nous a été

donné, L'empire a été posé sur nes

épaules et on lui donne pour nom:
conseiller admirable, Dieu fort, Père

éternel, Prince de la paix. Pour étendre
l'empire et pour donner une paix sans
fin au trône de David et à su royauté,
pour l’établir et l'affermir dans le droit
et dans la jastice, dès maintenant. et à

toujours Le zèle de Dieu des armées

fera cela. ls, 9, 1. 5. 6. (Texte choisi

par la Société catholique de le Bible).

Les mots qui vivent

—Rayonnons autour de nous la joie inté-
rleure. Soyons des sources intariss

joie et de paix et pour cela, demandons avec

confiaace à Jésus de se révéler toujours da
ventage à nows.—Chancine A. Baud’huis.
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. n’en étions hier et

En marge de l'actualité

 

“Au plus fort la poche |
(par Paul de MARTIGNY)

Où en sommes
nous avec les
Russes ? Un pou
Plus près de la
guerre que nous

un pou plus loin
que neus n'en ne-
rons demain? Ce
Is n'en a-til pas
Sout Fair?
C'est le moment où les gens po-

aitifs font leur bilan. Pourquoi ne
ferions-nous pas le nôtre? Quelle
sera notre situation en face de
l'adversaire de demain? A qui ira
la victoire, à lui ou à nous?
—A la guerre comme sur le

ring, me disait le capitaine Thé-
venon, au lendemain de ia défaite
française aux mains des Allemands,
“The best man wins”,
‘Les Russes, depuis cing ans se

préparent à nous sauter dessus.
Ils ont réuni un matériel énorme.
Sans tenir compte de l'armée d'un
million d'hommes que les Chinois
leurs allés ont mise sur pied, t!
est certain que les Russes ont sur
les Américains l'avantage des ef-
fectifs. Voilà donc deux avantages
sérieux que l'adversaire a sur nos
alliés et amis: celui du matériel,

‘celui des hommes. Faisons une
croix sur le mur, car c'est tout.

L'argent est le nerf de Ia guer-
re: les Américains l’ont et ne per-
meftent pas sux Russes de ligno-
rer. La guerre, c'est l'acier. Les
Américains peuvent en produire
Quatre fois ce que peuvent en pre
duire les Russes. Et les Améri-
Cains ont sur les Russes l'avanta-
te des techniciens et des ouvriers
spéciniises. Dès le premier jour

des opérations le matériel russe
commencera de s'user et ne vera
pas rempineé: celui des Améri-
cains commencera de s'accroltre
et son accroissement s'Acceutuera
le lendemain. A la production amé-
canine s'ajoutera la production de
l'Angleterre et celle de la France.

A lusure du matériel russe s'a-

Joutera celul des satellites. Un

jour viendra où in supériorité amé-

ricaine du matériel sera écrasante.

On a dit de l'Angleterre qu'elle

perd toutes les batailles, sauf la

dernière. On peut prévoir que l'On-

ele Sam, au début des opérations

en perdra quelques-unes. Mais en-

suite.

Ensuite concluerait le capitaine
Thévenon avec sa rigueur mathé-
matique, Ia victoire ira fatalement
aux Américains,
—En somme, concluera Jos.

Laliumette, ce sera une fois de
plus: au plus fort la poche.

Américain, victime
d’une escroquerie
VAL D'OR, 28.— Un Américain,

du nom de Howard Tiller, s'est
fait habilement soutirer $500 sous
de fausses représentations par un
dénommé Albert Bélisie, dilus Ar-
thur Boudreau, Arthur Pélerin,
Arthur Paquette et Alfred Paquet.
te. qui s'était fait passer pour le
propriétaire d’un claim d'une ri-

 

chesse fabuleuse. Pris par la poli-
ce, l'escroc a comparu devant Je
juge Camille Beaulieu, qui le con-
damna à deux ans et quatre mois
de prison.
Bete fit la connaissance de an

victime au cours d'une excursion
de pêche. Après avoir taquiné le
poisson, le prétendu financier en-
treprit de convaincre Tiller, qu'il
avait un clalm d'une richesse con-
sidérable et i lui montra des
échantillons de minerai qui sem
blatent contenie. 2e forte prapor-
tlon d'argent,

Tiller, ae croyant à la veille
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Vaste développement des
ressources naturelles

(M. W. A. Mather)

 

L'année qui vient de se terminer a vu
du Canada se continuer,

l'expansion économique

VOHA ce que déclare M. W. A.
Mather, président du Pacifique
Canadien,
Le volume de marchandises

payantes transportées accusa une
réduction marquée au cours desoinq premiers mois de l'année,
mais jl montrait une tendance vers
la hausse lorsque survint. le 22
août, la grève générale des chemins
de fer qui interromptt l'exploitation
ferroviaire pendant une période de
neuf jours.

Les augmentations des taux de
marchandises mises en vigueur en
avril et en juin dernier eurent pour
résultat d'accroître les recettes du-
rant les mois qui suivirent, même
avec un volume de marchandises
payantes quelque peu réduit. Ces
recettes accrues ajoutées à des
économies substantielles dans les
frais de transport grâce à l’amé-
Horation du matériel et des servi-
ces de l'exploitation, permirent de
réaliser des recettes brutes et des
recettes nettes plus considérables
pour l'ensemble de l'année,
Le rapport des recettes nettes

aux recettes brutes pour l'année
qui s'achève reflète tout de même
encore, comme il l'a fait de façon
conâtante au cours des dernières
années, l'effet des tendances vers
l’inflation résultant du fardeau
sans cesse grandissant du coût des
matériaux et de la main-d'oeuvre,
Ces frais accrus sont hors du

contrôle de la direction des che.
mins de fer canadiens et ces dor-
niers n'ont d'autre alternative que
de s'adresser aux autorités com-
pétentes pour obtenir des taux de
marchandises plua élevés cn vue de
rencontrer ces dépenses plus consi-
dérables. D'autre part, les chemins
de fer ne sont que trop conscients
des avances considérables réalisées
par les autres modes de transport
au cours des quelque væiet derniè-
res années, et de la meilleure si-
tuation où se trouvent ces derniers
au point de vue de la concurrence.
On comprend eans auuts que le

Monopole relatif dont joulseaient,
il y a trente ans, les chemins de
fer dans le domaine du transport
n'existe plus aujourd'hui. Par suite
de la croissance du Cunada. dr
l'expansion de l'industrie et des
conditions changeantes, de nou-
veaux moyens de transport ont été
créés et développés qui, en certains
cas, sont préférés aux sorvices
ferroviaires. Les choses doivent en
être ainsi. L'intérêt du pays exige
que la concurrence existe dans le

—————

eee
d'entrer dans un nouvel Eldorado,
se rendit à New-York, où il de
meure, pour y chercher do l'ar-
gent et il revint accompagné d'un
ami. Mais Bélisle refusa de faire
affaire avec le nouveau venu et
exigea que Tiller seul discute avec
lui. Au cours des conversations
Qui suivirent, Bélisie montra de
nouveaux échantillons de minerai
argentiféré et Tiller prouva qu’il
avait de l'argent en masse. I fut
convenu qu'on signerait un con-
trat par devant notaire et que
Tiller devenait propriétaire de la
moitié des claims que Bélisie sem-
blait possédor. C’est à la suite Ge
cette formalité que Bélisie préten-
dit avoir des dépenses urgentes à
faire sur les claims pour exiger
de son nouvel assocté une somme
de $500 qui fut payée immédiate-
ment.
Après avoir reçu le montant,

Bélisie disparut. XI alla à Mathe-
son, Kapuskasing et Gowganda où
il dépensa en follies de toutes sor-

prudent ami. Tiller, ne voyant pas
revenir son supposé associé, porta
plainte à la police qui: partit à ta
recherche ée Bélisie. Après bien
des coursesinutiles et des déaap-
pointements, les agentsretrouvé-
rent leur homme et le traduisirent
devarit le juge Beaulieu.

tes le montant foural par son im-

particulièrement en ce qui concerne
ment des ressources naturelles. Toutefois, les résultatsfinanciers obtenus par le Chemin de
Canadien, au cours de cette même année, peuventêtre considérés commeun Peu moins que satisfaisants,

le développe-

fer Pacifique

tte

t
t

domaine du traneport comme dans
les autres industries, mais seule.
ment en autant que cette concur
rence s'exerce sur une base Juste
et équitable. Aucun moyen de
transport ne devrait jouir d'une si-
tuation privilégiée, ou continuer
de profiter d'une telie situation
aux dépens du contribuable ou des
chemins de fer qui, après tout, ont
prouvé qu'ile étaient et sont en-
core essentiels au développement
du pays Il y a place au Canada
pour chacun des différents modes
de transport, et s'ils se font con-
currence sur une base juste et
équitable, le diveloppement del'énergie et de l'initiative de cha-
cun, qui nait de la concurrence sur
cette base, ne peut que bénéficier
en définitive à toute la population
de notre pays.
L'année 1950 ne s'est pas passée

sans apporter certaines situations
adverses qui ont affecté le bien-
être de notre pays. Des achais ré-duits de l'extérieur ont eu pour
effet de ralentir la production et
de diminuer ia vente des marchan-
dises de haute qualité. D'autre part,
des gelées hâtives en août dernier,
ont affecté la qualité ainai que levolume de nos récoltes de gain.
L'état d'incertitude qui n'a cessé
d'exister durant l'année et qui
existe encore relativement aux
taux de transport et aux salaires,
oblige les chemins de fer à exer-
cer une certaine réserve dans l'exé-
cution de leur programme pour la
réalisation d'améliorations qui, de
l’avis de la direction, s'imposent
déjà depuis assez longtemps.
Le différend ouvrier qut tralna

point culminant lors de la matheu-
reuse grève du mols d'août dernier,
est maintenant classé à la suite de
la décision rendue récemment parl’honorable juge Kellock et le rè-
glement qu'il a imposé devra durer
au moins jusqu'en septembre 1962,
It est assez difficile de prévoir
l'effet que produiront, sur les fu-tures négociations ouvrières, lesrésultats des méthodes qui ont Étéemployées pour régler ce différend.A la lumière de la présente situa.
tion internationale, il est évident
que rien n'est plus importaut àl'heure actuelle au Canada que
l'harmonie dans le domaine indus-
triel. À mon avis, de réels progrèspourraient être réalisés dans la
poursufte de ce but, ai les mem-
bres des organisations syndicales,
surtout ceux qui sont à l’emploides utilités publiques, jouissatent,
pour l'expression de leurs opinions,
de la même liberté qui est accor-
dée aux citoyens du Canada jors-
QqU'il s’agit pou: eux d'exercer Jeurs
prérogatives d'électeurs. Si cette
liberté leur était accordée. et ai
Ton mettait A leur disposition un
bulletin de vote sur leque! les fins
du différend étaient indiquéesd'une manière impartiale. 1 me
semble que l’on devrait pouvoirrégler par les procédés ordinaires
de négociations toutes les quescionscn litige concernant les salaires et
les conditions de travail. quitte à
recourir À l'arbitrage obligatoire
seulement lorsque la situation se
détériorait au polnt de mettre en
danger I'intérdt public,
Malgré les perapectiver finan-cières plutôt incertaines observées

en 1950, le Pacifique Canadien s’en
4 pas moins dépensé des sommes
considérables au cours de l'annéepour l'achat de matériel nouveau
et l'amélioration de ses nervices
ferroviaires en général. De sube-
tantislles additions furent faites à
ia flotte côtière de la compagnie,
ainel qu'aux services des Canadian
Pacific Air Lines, afin de pouvoirmieux satisfaire aux besoins crois
sants du trafic. De vastes sommessont encore affectées à la réaiisa-tion de travaux qui permettent aux
services du Pacifique Canadien Ge se tenir à la hauteur du dévelop

en longueur et QUI atteignit son |

par Elan Wine
A la suite d'une remarque d'un

ami, elle établit un commerce flo-
rissant. La remarque de l'ami était :
“C’est malheureux que l’on ne soit
pas payé pour écrire des lettres, car
vous posséderiez certainement une
fortune".
Cette idée fit réfléchir Julia Jones.

Peut-être y avait-il de l'argent à
faire en écrivant des lettres,

Elle savait par.expérience que les
enfants aimaient à recevoir du
courrier. Elle savait aussi que des
adultes aimeraient recevoir des
lettres pour chasser leur ennui.
Alors elle commença son com-

merce,
Sa première série de lettres s'inti-

tuis “Texas Twin Farm Series”,
Elle était composée de huit lettres.

pement industriel du pays. Grâce
à Ces travaux et à ces améliora-
tlons, l’armature ferroviaire du
Canada sera mieux en mesure de
faire fave à la tâche qui pourra lui
être imposée en matière de traus-
por,

Si l'on en juge par les persnee-
tives actuelles et à condition, na-
turellement, que le situation inter-
nationale n'emptre pas, on pouf au-
ticiper une forte activité industriel-
le au cours de l'unnée qui est aur
le point de commencer. Dans le
domaine de l'exploitation pitro-
lidre, dana les mines, dans l'indus-
trie manufacturière et dans l'irri-
gation, on prévoit de Ecands dive-
loppements qui contribueront à la
crolssance économique et à la puig-
sance du Canada. Si les Canadiens
veulent bien travailler gérieuse-
ment, dans leurs sphères respocti-
ves, rien, sauf une catastrophe na-

LES SECRETS
DU SUGCÈS

Julia Jones, une ménagere du Texas, vivait sur une ferme, Kile avaitdes jumeaux et nimult écrire des lettres.
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ra¥iulia ies vendit pour $150 ln série,
Les abonnés recevaicnt une lettre
par mois. Ensuite, elle écrivit une
autre série intitulée “Texas Twin
at the Seashore”. Elle fit alors
application pour la publication de
ses lettres dans plusieurs revues
pour enfants, et elle reçut un grand
nombre de souscriptions.
Les lettres pour les enfants sont

miméographiées. Chacune d'elles
garde un espace blanc, pour que
lon puisse y inscrire le nom de,
l'enfant. Elle écrivit des lettres
individuelles aux adultes, six lettres
pour $3.50.
Le secret du succès pour aujoure

d'hut est: “Employez tout ce que
Yvous avez. Vous y trouverez le
moyen de faire de l'argent”,

tionale, ne nous empêchera d'at.
teindre cet objectif vers lequet doisvent tendre tous nos efforts,—_—
WASHINGTON, 28, — PA)

Les Indes et les Etats-Unis unt
signé, hier, un accord en quatre
Points, par lequel $1,200,000 des
fonds de l'aide américaine scront
versés aux Indes au cours des
six prochains moins. ‘ Les indes
sont le cinquième pays à conclue
re un tel accord. D'autres a;
cords furent conclus avec l'Iran,
Ww Geyiun et le Bréwi.
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BRUXELLES MONTRÉAL

BRADING.
cest la bière des bières

JUGÉE PAR DES EXPERTS IMPARTIAUX, AU CONCOURSTENU POURles bières canadiennes à la grande exposktion 1950 de Bruxelles, la Broding gagna:—
V. "L'Eroile d'Excellence”
comme étant la meilleure bière
canadienne,

2. Un Prix Spécial comme
étant LA BIÈRE LA PLUS
NOTABLE PARMI TOUTES
LES INSCRIPTIONS CANA.
DIENNES— LE SEUL PRIX
SPÉCIAL ACCORDÉ AU
CANADA

bei, chez-nous, ce [jugement d'ex-
Ports es confirené pur le nombre

te Brading. Consratez por vous
même — soyez le juge — la pre-
chaine fois sconyez le Brading)   



  

Réponse à TOUS
Q.—Invitée à de nombreuses réu-

nions, je ne puis tout de même re-

vêtir plus de deux ou trois fois Je

suite la même toilette et le problè-

me de ma garde-robe à renouve-
Jer, me rend perplexe à ce moment

de l'année où les dépenses se mul-

tiplient. Auriez-vous quelque cun-

&cil pratique?—STENO.
R—Si vous êtes svelte, pour-

quoi ne pas recourir à une com-

position de toilettes, effectuée à

l’aide de quelques blouses bien

choisles et de deux jupes, dont

l'une pâle, l’autre foncée? Vous

pourrez porter les blouses de tein-

te sombre avec la jupe de ton

pâle et vice-versa, Certaines biou-

ses de fin jersey, ornées de mi-

nuscules pierreries sont seyantes

ot s'adaptent à de nombreuses
occasions, Alors qu'il en est de

particulièrement attrayantes en

dentelle sombre ou ivoire.
Q.—La jolie brune que je fré-

quentais depuis quelques mois, m'a

faussé compagnie pour aller pren-

dre le réveillon de Noiil dans la fa-

mille d'un jeune homme dont elle

vient de faire la connaissance. In-

digné, je ne sais plus que penser et

me demande si je puis exiger d'el-

le une explication ?
COEUR PEINE.

R11 serait bon en offet de sa-

voir à quoi vous en tenis sur Lee

sentiments de la jeune personne,

mais ne lui infliges pas trop de

reproches avant de savoir al ce

geste n'aurait pas par exemple,
été influencé par les conseils de

certains membres de sa famille,
oh par un enchainement part

culler de circonstances. Sé vous
constatez que l'on s'est joué de
votre sincérité, Ul vous resters à
vous retirer discrètement et à di-
riger ailleurs votre choix

Enfoule sous les
bons soubaits:
Pour disposer de facon décorati-

ve ces nombreuses cartes que vous

ne cessez de recevoir à l’occasion

des Fêtes, 11 est simple de Jes fixer

au moyen de ruban gommé trans

parent à de longs rubans rouges

pouvant être suspendus à un Pan

de draperie, ou noués à un cintre

à vêtements également enrubanné

et orné de houx d'aiguilles de pin.

de clochettes argentées.
Q.— Mon mari ne porte pas 1a

cravate dont je lui al récemment

fait cadeau. et cela me contrarie.

Je me demande si vraiment elle

n'est pas à Son goût. Pourtant, il

me semble que lorsqu'on & débour-

sé trois dollars pour une cravate,

celui qui 1a reçoit devrait la trou-

ver convenable. Vaut-il mieux lui

demander carrément ce qu'il en

pense?—TRES SOUCIEUSE.
R—Pour éviter tout malenten-

du susceptible de dégénérer en re-

xrettable friction, H serait sim-

ple en effet de vérifier sl votre

cadeau a été apprécié A sa va

leur. Nul n'ignore que le choix

d'une cravate pour un flancé, un

frère ou un Mari représente tou-

jours un problème de sélection

auquel se heurte souvent le goût

le plus sûr. Pour effectuer en ce

domaine une emplotte qui sers

Jugée judicieuse, la femme, un

brin obrervatrice, note les préfé-

rences du persontiage se rappel-

le que ses complets wont bruns.

gris où bleus; et puis. elle salt

que, pour être agréée la cravate

choisie doit avoir la longueur

réglementaire, c'est-à-dire au
moins 51 pouces, et qu'elle se

mouera plus facilement et élé-

gamment, conservera plus long-

temps son apparence initiale, ai

elle a été taillée à méme un tis-
su pure soie. Enfin, 1! y à là com-

me ailleurs Ia question mode, et

ceux qui se soucient d'être à la

page, remit nous dit-am, octte

année, Jes deasing sobres, ressor-
tant sur un fond de couleur
moyenne, ni vive nl sombre

Pent-être n'avies-vous pag songé

à tous cra détails, mais MH est ea-
core temps de tout arranger puls-

que le Jour de l'An s'en vient.
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Ceat l'impression très vive qu’on

. L'exubérance, les ris ont fait
placs au silence, au calme; plu-
sieurs des Visiteurs sont pastis;
la table surchargée de la vellle
s'est cégarnie; la faim s'est apai-
sée. Les estomacs fatiguée des
repas lourde et copieux, les appé-
tits, hier, stimuléa par les apprêts
briMants, aspirent, comme par
réaction, à la frugalité, à a sim-
plicité, au repos.

SOBRIETE

C'est Ja tempérance d'après

têtes. Tempérance signifie ici mo-

déretion dans l'usage des aliments.

Cette sobriété dont Plutarque pré-
tencait, non sans raison, qu'elle

est le premier médecin de l’hom-

me. En effet, beaucoup plus de

personnes meurent d'avoir trop

mangé que, pas asses. On ajoute

méme que les excés de table ont

tué plue de gens que les guerres.

Nicolardot, comme pour renforcer

cette idée, dans l'Histoire de la

Table, ajoute: “C’est un fait in-

contestable que, depuis le Christia-

Risine, l'humanité mange moins et

se purte mieux”. Nul doute que le

jeûne et l'abniinence ont, dans

cours des temps, contribué à faite

ressortii les avantages de la so-

briété. Quoiqu'il en soit, D appert

que ka tempérance, après les fêtes

surtou?, est de bon afoi. C'est que

les plus beaux jours, comme les

plus beaux cieux ne peuvent durer

longtemps sans encourir le danger

de la manotonie, de l'ennui et, qui
pis est, de la fatigue. Voilà pour-
quoi, après ces jours de réjouis-

sance, la ménagère, toujours à la

tâche comme a l'honneur, fait

maintenant face à un nouveau

problème: utiliser les restes des

fameux plats, objet de tant de tra-

vail et de préparation, en même

temps que satisfaire des appétits

maintenant avides de mets moins
compliqués, plus simples.

- BONS PLATS

C'est entre ses mains que repose

encore la solution. Qu'elle se con-

sole cependant à la pensée que

cette fois la besogne lui est sim-

plifiés du fait que son problème

est d'appréter des plats constitués

de bases déjà prêtes et ouites

puisque c'est l'accommodation des

restes du festin.
On convient maintenant de rem-

placer le mot “reste” qui leuplique

une certaine satiété par celui de

“dessertes”. Magie des mots, “un

rete” ce n'est. gudre appétispant

may “une desserte” fest déjà

bestcoup plus. Et si l'expression

| Lendemain de fêtes
Toute médaille a son revers et chaque célébration, son lendemair

 

ressent au lever du jour qui suit
une fête surtout celles de Nod, du Jour de I'An ou des Rois.
EE

“accommodation des restes” su des

dessertes apporte nécessairement

une idée de “réchauffé” fl n'en de-

meure pas moins vrai que beau-

coup des dessertes sont svuvent dee

plats plus savoureux que le mets

original. Tout dépend Je I'ingénio-

sité, de l'adresse du cordon bleu

dans la préparation et la présen-

tation.
METS SPECIAUX

Il y à d'abord. les bonnes vieilles

habitudes canadiennes des succu-

lente rugoûts du bon vieux temps.

Ils garderont toujours une place à

part dans nos menus... Quelques

boulettes de lard hachés ajoutées

aux débris désossés de la dinde, et,

la famill ese voit assurées de re-

pas délicieux et bien pratiques

pour la ménagère qui revient d'une

de ses visites du jour de l’An. Elle

n’a qu'à le metttre au feu. On se

rappelle les .pAtés, les cretons et

les ragoûts welés, secrdtes réserves

de nos grand'méres pour les lende-

mains des fêtes, IJ y a aussi les

blanquettes qui æmublent encore

plus délicieuses quand on ler ré

chauffe, à condition toutefois

qu'elle ne reviennent pas tous lee

jours sur la table pendant une se-

maine!!! Et le bon hachis de dinde

ou de poulet dans lequel on fait

rôtir beaucoup d'ofynons, quand
les gens de la maison aliment cela
Les plats Chinoig, “chow mein”
‘“chop suey” offrent auest une for-
me variée et nouvelle d'offrir les
dessertes. Il reste les croquettes et
les salades qui peuvent, tout ea
restant ‘’salades” différer tellement
qu'elles ne se ressemblent plus du

tout. Et pourquoi ne pas ajouter
que les restes de poulets ou de din-
de, assaisonnés de sarlette, de sau-
ge ou d'herbes à volefiles, mêlés à
du riz cuit nu aux dessertes de
pommes de terre pilées auxquels
on adjoint les restes de farce, s’il
y en &, apportent un délicieux rem-
plissage pour farcir des légumes
comme le chou, les tomates, les oi-
gnons. Inutile d'ajouter qu'une

grande partis du succès de ces pré-
perations réside dans l'assaisonne-
ment et la variété. Il suffit d'y
penser. Le sccret, toutefois, pour
que l@ dinde ou le poulet qui re-
vient sur ia table ne risque pas
d'ennuyer le convive c'est de ne
préparer ces plats de deuxième
main, qu'en petite quantité afin
Que cette fois il n’en reste pas. Le
mets n'en sera que d'autant plu
apprécié; l'abondance amène pres
que invariahlement la satiété.

 

Son Exe. Mgr Maurice

Roy à l'Hôpital Laval

QUEBEC, 28. (DN.C.)—De nou-

veau cette année, Son Exc. Mgr

Maurice Roy, archevéque de Qué-

dec et ordinaire des forces armées

du Canada. a visité les malades de

l'Hôpital Laval, avec ja nouvelle

châtelaine du Bois de Coulonge,

Mme Gaspard Fauteux. à l'occasien

du dépouillement de l'arbre de Noël

dans toutes les nalles de l’institu-

tion. Cette fête avait été organisée

conjointement par les Dames pa-

tronesses de l'Hôpital et les mem-

bres du Chapitre Courcelette, auxi-

liaire du Royal 23e régiment.

En s'adressant aux malades. Mer

Roy à rappelé qu'il avait été hii

même contraint à un repos forcé

pendant deux ans. Et parlant d'ex-

périence, 11 souligna la grande né-

cessité de la veïtu de patience pour

le malade. Il insista aussi sur I'im-

portance pour le malade de profi-

ter de ses longs moments d'inaction

pour travailler à s'enrichir au point

de vue spbirituel.

Mlle No#élia Larochelle a expri-

mé lea remerciements des patiente

aux hôtes d'honneur et aux organi-

sateurs de la fête. “Sous le signe

de l'amour, ia délicatesse et la pé-

nérosité 6e sont donné rendes-vous

dans le coeur des amis de Laval et, chaque année, la Noël nous en

fourni des preuves touchantes”.
Quelque 420 patients ont bénéfi-

clé du dépouillement de l'arbre de

Noël, organisé par le Comité des
Dames patronesses dont Mme

Léon-T. DesRivières est la prési-
dente et Mme Roland Desmeules,
la secrétaire et par le chapitre

Courcelette, dont Mme La.-Frémont
Trudeau est la régente et Mme M.

Langelier, la secrétaire Chaque
patient s reçu plusieurs cadeaux

Chez les quelque 60 enfants hospi-

talisés, plusieurs scènes émouvan-
tes se déroulèrent. La distribution
des cadeaux et la visite des salles
et de chaque chambre, se sont fai-

tes avec l'accompagnement de
chants de Noël, interprétés par les
Chanteuses de Belvédère, dirigées
par Mlle Patricia Poitras et d’airs
joués par la fanfare du Royal 22e
régiment, dirigée par le capital
Edwin Béanger. pitaine

Les invités furent reçus
supérieure de l'Hôpital Laver .
R. Mère St-Louis de Gonzague et
son conseil ainsi que par le direc
teur médical, te Dr A. L'Espérance.
Parmi les invités, on remarquait:M. L.-T. DesRivières M. Thomas
Mahet. le it-colone! Fernand L'Es-
pérance, A.D.C., le R-olonel Paul
Triquet, V.C.: les Drs R. Deameu-
les, J. Hallé, Richard Lessard, J.
Beaulieu et leurs épouses ainsi que
les Drs J. Dion, L Giroux, M. Des-
sureault, J.-M. Matteau et XM. Fran.

LA PATRIE, JEUDI 28 DECEMBRE 1950

LE ROYAUMEZ Pour les Gourmets

SALADE DE DINDE
EN TIMBALE

 

134 oulllerée à soupe de géla-
tine ;

lé tasse d'eau froide ;
3% tasse de sauce à salade;

1 tasse de céleri haché fin ;

2 tasses de restes de dinde

vre vert.

Faites tremper la gélatine dans

de l'eau froide. Puis faites dissou-

dre dans de l'eau chaude et ajoutez:

à la sauce à salade. Incorporez la

dinde, le céleri et les pommes. As-

saisonnez au goût. Moulez et re

froidisses. Démouler sur de la lal-

tue oroguante. Suffisamment pour

six personnes.
BEIGNES

È

tasses).
Tamisez la farine avant de me-

surer. Défaites le saindoux en crè-
me. Ajoutez le sucre, mélangez
parfaitement. Ajoutez les oeufs
bien battus et mélangez avec acin.
Tamisez les ingrédients secs em-

ployes environ 4% tasses de fari-

ne) et ajoutez par potites quan-
tités au premier mélange, Si c'est
nécessaire, employez une plus
grande quantké de farine, mais
gardez le mélange &ussi léger que
possible. Roulez, coupez à l'empor-
te-piece, Faites cuire dans du sain-

doux fondu arrivé à une tempéra-
ture de 365-3754 F

Egouttez sur du papier chiffon-

né puls badigeonnez avec du miel.
Cette recette donne G0 beignes.
Si vous laissez reposer la pâte à
beigne environ une heure après
l'avoir coupée, elle sera moins sus-
ceptible de fendre une fois plon-
gée dans la Sriture.
 

PROCEDE DE SOUDURE

Les gaz toxiques qui s'échap-
pent pendant les procédés de
soudure sont dangereux à moins
que l'endroit où les travaux
s'exécutent ne soit bien aéré. Il
y à plusieurs manières approu-
véea dans l'industrie pour l'aéra-
tion des pièces affectées à ce
procédé.

 

et président de l'Association de la
Croix de Lorraine et Mme Roy.
Parmi les personnalités religieu-

ses, on notait la présence du curé
de Ste-Foy, M. l'abbé Ulrse Four-
nier, et des deux aumôniers de
Hôpital Laval. MM. les abbés G.

 PATRON No 848— Le combiné
du filet et du Crochet offre un ef-
fet d’harmonie charmante. Pour.
quoi ne pas rehausser votre salon
de ces Accessoires confectionnés de
vos Mains? Vos amies ne pourront
s'empêcher d'admirer la variété
des points.
Le PATRON LAURA WHEE-

LER, No 848 comprend les indica
tions nécessaires à la réussito du
travail,

Pour obtenir les patrons de la
“Fäliie”, onvuyez is somme de 30
cents par patron, taxe comprise,
en mentlonnant très lisiblement:
Nom, adresse, taille et numéro du
patron désiré. Adresser le tout à:
Bureau des modes la “Patrie”.
Montréal.

Si vous désirez obtenir la
brochurette illustrées “LAURA
WHEKLER NEEDPLECRBAFT
BOOK”, vous n’avez qu’à faire
parvenir votre nom, votre adres-
se et 30 cents à: Bureau des
modes. “LA PATRIE”, Montréal

LES LUNETTES ET
LES DISTANCES

Des verres ajustés pour la lec-

ture ordinaire ne conviennent

peut-être pas pour un travail à

un pupitre ou à un banc. Ces
verres sont spécialement adep-

tés pour la lecture à 14 ou 16

pouces de distance et deviennent

presque inutiles pour ia vision à

une grande distance. la fatigue

des yeux sera de beaucoup dimi-

nuée si les verres sont spéciales

M “+ adaptée au genre de tre

 

 hêteauvert et P.-E. Girard. wail,

 

 
L’ART DE BIEN S'HABILLER  
 

  sois Roy, officier de réadaptation

Ces écharpes confectionnées de
velvantine où autres tissus luxueux

remplaceront volontiers les
#oles de fourrure, bien qu'étantdapendi que ce

derniè. res.

N'oubliez pas l'étoile très en

Avec votre robe du soir...

   
vogue coîte année
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Sura lieu, dans les saions du Clubde Réforme, le buffet-dansant or-anisé, à l'occasion des fêtes, per
VAssociation de la Jeunesse Libé-
raie du district de Montréal Leoomité d'oranisation

Les Etudiants en Médecine de
l'Université de Montréal suront
Seur bal annuel le vondred| 19 jan-
vier prochain ay Mont-Royal sous
la présidence d'honneur du ducteurWilbrod Eonin, dayen de !a Fe-
culté de Médecine et de Mme Bo-
pin. D'éminentes Personnalités ae
Rotre monde médical rehausseront
de leur présence cette r:anifesta-
tlon: on mentionne parmi les in-
vités d'honneur, le docteur Roméo
Pepin, vice-doyen de æ facuité de
Médecine et Mme Pepin le docteur
et Mme Hans Selye, le docteur et
Mme Joseph-Luc Riozalle, le doc-
teur et Mme Geores Baril, le doc-
teur et Mme Euène Robillard, le
docleur et Mme Maurice Blais, le
docteur et Mme Roger Dufresne,
e docteur ct Mme Donatien Ma-
rion, le docteur et Mme Jules Pré-
vost, le docteur et Mme Heart
Charhonneau, le docteur et Mme
Jacques Bruneau, le dozetur et
Mme Roland Dussault, le docteur
et Mme Origène Dufresne, le doc-
teur et Mme Adélard Grouix. le co-
teur et Mme Edouard Desiardine,
le docteur et Mme Edmond Dubé.

Réception ;

_ Le réception annuelle des étu-
diantes du Collège Marianapolis au-
Ta lieu le vendredi soir 12 janvier,
eu Ritz-Carlton.

Déplacements
Le haut commissaire austre-

Hea © Mme F. M. Forde sont
retournés à Ottawa, après un
court séjour à Montréal au cours
duque] Ke furent les hétes du
Club  australien.

—

Le Meutenant-colonal eof Mme
Pierre Sévigny et leur fHlette,
Pierrette, pasceront xs fêtes du
Premier de l'An à Québec, les
invités de Mme J. A Johraton.
—

M. et. Mme Arthur
de Toronto, actueliement a Da-
ris, pertiront prochainement Pour
ia Riviera et !Italle,

M. et Mme Cuaries DeGuise,
accompagnes de eur ing, Ladue,
passent le temps aes feua a
Québec, ies invies de Mme viec-
oe DeGuise.

Mile Meria Handlield passe te
temps des fètes à New-York,

Mile Louise Laonde est pré-
æentement à Otuawa, l'iavitée de
Mile Françoise Ollivier,

Mie Louise Lalonde est pré-
éentement à ‘Ottawa, l'invitée de
Mile Françoise Ollivier,

M. et Mme AJ. Major, d'Ot-
tava, ont passé ke fêtes de
Noël à Montréal, inecrite au Ritz-
Cariton.

Mme M.-D. Jenitch, Mine Paui-
E Roland et ses enfants quit-
teront Paris, au début de jan-
vier pour un séjour œue la Cite
d'Asur,

L'hon, et Mme Gorge Poster

 

 

  

®t Jour famille occuperont leur

|

5
chalet de Knowkon, pendant la
semaine du Nouvel-Aa

M. Claude Francoeur, qui pour
uit ace études à Montréal, est à

te

Québec, pour une semaine, chez
ses parents, le brigadier et Mme
Groiges Francoeur,

Mme H-B. Creveau et Mme
B-G. Leduc, 4 i ,
Toni Jes fétes du Nouvel An a
New-York et Atlantic City.

Me¢ C-A. de Lotbinière War-
Wood passe quelques jours à Qué-
bec, Chez son gendre et Sa file,
M et Mme Raymond J. Way-
land,

Mme Léon-Meacier Gouin et un
Rroupe d'invités passeront le
temps des fêtes à Sainte-Adèle.

QUEBEC
Mgr A-M. Parent, vlce-recteur

de l'Université Laval, à béni ea-medi, ên la chapelle St-Louis de la
Basilique, Le mariage de Ghislaine,
fille de M. et de Mme Guy Gravel,
de Gravelbourg, avec M. Jean Ber-
nier, fils de M. et de Mme Lorenzo
Bernier, de Drummondviile, autre
fois de Québec.

M. Pierre Gauvin, errivé de
Brooklyn, ces jours derniers, sera
l'hôte de sea parents, le major et
Mme Raymond Gawvin, pendant
quelques semaines.

  

Mardi matin, à onze heures, en
l'église des Saints-Martyrs Cana-
diens décorée de sapins et de fleurs
de Noël, M. l'abbé Jacques Lesage
& béni le mariage de Jacqueline,
fille de M. et de Mme J.-Emile
Côté, avec M. Plerre Tremblay, M.
Sc.8., fils de M. et de Mme Cyrille
Tremblay. Pendant la messe, Mile
Gertrude Lemieux, M. J.-E-A
Cloutier et M. Gilbert Darlsse, exé-
cutèrent un'programme musical; M.

tas Laberge touchait l'orgue.

La mariée, au bras de son père,
portait une robe de lamé blanc dont
l'ampleur de la jupe formait traîne,
un voile da tulle Hlusion brodé de
pertes et une cascade de roses blan-
ches. Son unique bijou consistait
ea un collier de perles.

Mme Paull, Cité, dame d'hon-
neur, ot Mle Céline Tremblay, de-
moiselle d'honneur, portaient des
robes de satin, l’une bleu azur, l’au-
tre, pêche, de petits chapeaux de
même tissu que leurs robes et des
manchons piqués de roses jaunes

amande ’

M: Cyrith Premisay servait de
témoin & son fils et M. Paul-H. Côté était garçon d'honneur, MM.
Robert Plante, Guy Côté, Jean

LA PAIRIE, JEUDI 28 DECEMBRE 1950

‘|asions étaient ormds de fleurs
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Claude Côté ‘et Robert Tessier
plaçaient les invités Mme Côté,
mère de la mariée, portait une robe
de velours bleu paon, un chapeau
de même ton, un manteau d'écu-
reull et des roses jaunes et rouges
au corsage. Mme Tremblay, mère
du marié, portait une robe de crê-
pe-fallle bleu nuit, un chapeau de
plumes de même teinte, un manteau
de broadtaid et des roses roses,
A l'issue d'une réception, les ma-

riés partirent pour les provinces
de l’ouest. Mme Côté portait alors
une robe de lainage noyer garnie
de velours turquoise, un manteau
de rat musqué et des accessoires
bruns.
Parmi les Invités de l'extérieur.

mentionnons: Mlie Claire Tremblay,
M. et Mme Paul Côté, de Montréal,
M. et Mme CarreM Mitchell, deVirginia, M, C.-S, Dalton, de To-
ronto, Mile Elisabeth Waberton,
de Toronto, ML et Mme Rané Oui-
met, de Montréal, M. et Mme John
Lecavalier, de Sainte-Adèle, M. et
Mme Hylas Gagnon, de Roberval,
M. et Mme Jean-Paul Laliberté,
de Drummondville, ainsi que M. et
Mme Maurice Laliberté, de Mont-
réal,

OTTAWA
Le très hon. Francia M. Forde,

haut commissaire australien, et
Mme F'orde, sont rentrés de Mont-
réai où ils ont été les invités d'hon-
neur à une réception offerte per le
Club Australien, à l'occasion de
Noël

L'ambessadeur de France et
Mme Hubert Guérin ont donné une
réception, samedi après-midi, pour
les enfants du personnel de l'am-
bassade et de la colonie française
à Ottawa,

M. et Mme Don C. Bliss ont requ
à l'ambassade des Etats-Unis, bio,

Mme Eugène Lefebvre, do Hull,
annonce les fiançailles de we fille,
Cécile, à M. Gérard Bernier, fils
de M. et de Mme Jules Bernier, de
Notre-Dame-du-Portage

Le colonel J.-A, Duoq, de Vam-
bassade de Beigique, partira pro-
chainement pour l'Europe.

Le lieutenant-colonui et Mme
Marc Lavois conjointement ave le
Dr ot . Robert Hutchinson,
recevalent soir au Royal Ot-
tawa Golf Club À l'occasion du dé-
but de Miles Suvanne et Diane Le-
vole et de June Bingham, niles

  

 du Dr et de Mme Hutchinson, Les

de
sinon, et Ja salle de bai décorée
de houx et de fantaision de Noël.
Mme Lavoie portait une robe de
chiffon fuschia avec bouquet de
camélles, Mile Susanne Lavoie por-
tait une robe de tulle blanc, sur
un fourreau de faille et un bracelet
de petites roses. Mile Diany Lawole
avait une robe de taffetas-nylon
blanc robaussée de tulle; elle te
nait un bouquet colonial de petites
fleurs. Mme Hutohiceon portait
une robe de tulle bleu royal, avec
épaulettes de brillants, des roses
au corsage. Mlle June Binwham
porait une rube de lamé et de den-
telle Chantilly nelge, avec brevelet
de fleurs Les invités étaient au
aombre de deux cents.

Mle Claire Allard, étudiante à
Montréal, passe le temps. des fêtes
à Ottawa, chez .ve parents, M. et
Mme Hector Allard,

Mme C. W. Jackson et Mme J.
Orville Hodgkin ont reçu à déjeu-
ner en fin de semaine, au Royal
Ottawa Goif Club, en l'honneur de
Milas Miriam Rainboth et Jill
Hodgkin, débutantes Mme Jack-
son portait une robe de crépe noir,
un chapeau de velours rebaumsé de
Plumes de coq et des gardenias au
corsage. Mme Hodgkin, une robe
de crôpe de laine havane Rarnie de
velours, et Un chapeau de velours
de même tan. Son bouquet de cor
sage était de roses jaunes. Mlie
Hodgkin portait une robe de ve-
lours bleu matin, un chapeau de
Velours noir et une touffe de rar-
denias. Mlle Rainboth portait une
robe de taffetas vert émeraude, un
chapeau de même tissu rehauasé
d’une fantaisie du plumes et des
roses Taliaman à l'épaule,

A °Fête enfantine
La fête annuelle des enfants des

employés de l'hôtel Ritz - Carlton
eut lieu mardi après-midi dans la
grande salle de bal magnifique-
ment décorée. M. John-C. Contat
gérant général et Mme Contat
ainsi que M. A-R Frossard, gé-
rant et Mme Frossard accuelllirent
les petits invités et leurs parents.
Un magnifique goûter fut servi I
y eut chants, exécution de pièces
au piano et déclamations par les
Petits artistes en herbe. Pour ter.
miner, le Père Noël fit une géné-
reuse distribution de cadeaux et
de bonbons. M. J.J, Connolly agis-
sait comme maître de cérémonie.
M. Jose de Costa fit les frais de la
musique,
Parmi lea enfants qui prirent

part au programme artistique,
mentionnons Sylvia Frossard, Jean-
Leuis et Anne-Marie Beaudoin,
Kevin et Eileen Connolly, Peter et
Nicole Demers, Audrey et Peier
Ireland, Anita Rasmussen, Thérewe
et André Malouf, Carol- Ann et
Douglas Joyce et autres,
La petite Lise Bélair, Agée de 3

ans, fut l’heureuse gagnante d'un
magnifique cheval berçant,

  

Des recettes s'élevant à
$90,823,971

2 “des

 

  

   

  

    

  

 
PATRON No 4884.—Ce joli Jum.

per allié A cette blouse d'allure gal
et vraiment juvénile conviendra
parfaitement à la fillette pour la
classe, Vous pourres, sans difficul-
té, confectionner vous-même cet
ensemble, cas le patron est des plus
facile, .

Le PATRON ANNE ADAMS, No
4894 eat offert dans les tailles %, 4,
6, 8, 10. La taille 6 requiert 2 14 vgs
d'un tissu de 35 po. pour la tunique
et 7-8 vg pour Ia blouse,

Bl vous désirez obtenir le catalo.
£ue des modes automne-hiver 1956
publié par ANN ADAMS, envoyes
votre nom, votre adresse et la mo
dique somme de 30 cents, Adress:a
le tout à: Bureau des modes, “La
Patrie”, Montréal,

Four obtenir tes patrons de la
Patrie”, envoyez (A somme de 30
sents par patron, taxe comprise,
t@ mentionnant très lisiblement:
Nom, adresse, taille et numére dw
patron désiré. Adresses lo tout à: modes, ia “Patrie”
Moatréal .

ert

en septembre

 

OTTAWA, 28 — Les recettes des chemins de for
du Canada s'établissent à un total sans précédent
en septembre, à la suite d'une vive réduction en
août à cause de la gréve de neuf jours. L'avance
découleen grande partie de la hausse des recettes
provenant du transport de marchandises,
Les dépenses d'exploitation ne

sont que légèrement plus fortes
qu'il y à un an et les recettes net-
tes d'exploitation, de même que le
revenu net, sont plus élevées que
l'an dernier,

En septembre, les recettes a’élà-
vent à 490823.971, en comparaison
de $64,864,106 en août, $85,115,749 en
juillet et $79,450,281 en septembre
l’an dernier. Les dépenses d'exploi-
tation augmentent de $70 830.980 en
septembre l'an dernier à 871,062,-
461. Las recettes nettes d'exploita-
tion grimpent à $19,761,510, contre
38,624,301, mals les accumulations
de taxes ruontent à $6,226,117, de
31,747,335. Le revenu net d’exploita-
tion augenente à $13,749,500, de $5,- +

 763,334

  

—

Les revettes provenant du trans.
port de marchandises durant le
mois atteignent un total sans prée
cédent de $73,420,088, gain de $10,«
868,062 par rapport à septembre
1949. Les billets des voyageurs ne
diminuent que de 2 p. 100, soit de
$7,584,320 à 37,430,337. La plupart
des postes de dépenses sont pus
considérables, mais l'entretien des
rails et des structures baissent de
81 po. pour s'étadlir & $13,799,313.

La rémunération totale pour
185,542 employés augmente à $44,.
210,197, en comnaraison de $43,996.
550 pour 183,107 employés en oep-
tembre 1049. Le gain nioyen s'éte-
blit à 823852, contre $23058 ua an
plus tat. —

 

 



 

Be Les pauvres n'ont pas été oubliés8

Grâce à loœuvre de la soupe, les pauvres de

Montréal ont eu leur part des réjouissances de

Noët, Plus de 000 repas furent servis, hier, à

Y'asile des Soeurs de Ia Providence, aux nécessiteux
de notre ville. On aperçoit, sur notre photo, au

centre, MA présidente de l'oeuvre, Mine Yves

Photo des édifites détraits par les hier
soir, Jors d'un commencement de conflagratien A

Magog. Une cinquantaine de personnes sent sans

8 Les orphelins sud-coréens échappent à la guerre
 

Les orphelins sud-coréens n'aideralent guère les
tombattants dans la bataille qui s'annonce
imminente pour la Corée du Sud, et de plus
tis risquoralent d'y laisser leur peau, de sorte

que les Américains sont actuellement à les

évacuer êt tous les centres susceptibles d'être menacée. À gauche, un camion rempli A capacité de ces

erpheline, arrive à l'aéroport, et, à droite, les mêmes orphelins sont hissée à bord de l'avien. À date

 

—tr

(Photo Roger Janell—La Patrie)

Bourassa (Nicole Germain) et une représentante

du comité des Jeunes; à droite, le euré de Ia

paroisse StFaoques, M. P-E Lépine, PS5; à

l’extrême-gauche, ie président de la Saint-Vincent

de-Paut, ML J-R. Limoges.

 

. LA PATRID

abri à la suite de tet incendie qui détruisit sept

martin"2

quelque 1,000 orphelins ont été ainai évacués vers l'arrière, pez la voie den aire,

>
te

Un groupe d'officiers navals américains fraternisent avec des
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officiers navals et des femmes du corps auxiliaire féminin de Ja
Cerée du Sud, Les officiers américains faissient partie d'un groupe
de militaires alliés qui ent assisté à une soirée de folkiore coréen,

H y out danse, chants, en l'honneur de la marine américaine.

& Retour après une nuit dans le bois --——u
I Confortablement installé dans son

Ut après qu'il eut erré pendant
vingt heures dans les bois de (a
naan-Est, Conn, Douglas Black
reçoit les caresses de son chien
Duke, Douglas et un de ses amis
étalent partis pour les bols des
environs, en quête d'un arbre- de
Noël. Mais fls perdirent L:ur route
et on les trouva biottis ensemble.
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d&_——— LA COMMI

La Commission royale d'enquête sur l'éducation, en Ontario. vient
de soumettre son rapport au gouvernement provincial La Commis
sien, dirigée par le juge J-A. Hope, prepose des chankeiills
radicaux dans le uystèmne d'enseignement de eotte province. De #-

TNE  

®______ Îls réclament le control
: 2eme ‘

HOPE SOUMET SON RAPPORT SUR

 

B__——— On fraternise en Corée —— mu Le Père Noël lui a donné des chaussettes —Æ @..____
 

 
2

Le général et Mme Dwight D. Elsenhower viennent de cueillir leurs

cadeaux au pied de l’arbre de Noël, et on note que le général y a
trouvé une paire de chaussettes qui n'ont apparemment pas les
ooutèurs militaires réglementaires. M les @ acceptées avec plaisir
quand mêmie, car elles avaient été tricotées par sa belle-flile, Barbara.

=

 

   

Les chefs des syndicats ouvriers américaine, représentant en tout

quelque 15,000,000 de membres, se vunt présentés à Is Maison

Blanche, pour réclamer pans tarder un contrôle de l'Etat eur les

prix des aliments et les loyers. Ile ont toutefois fait savoir au

président qu'ils étaient opposés à ce que les salaires soient “gelés”

sana compensation pour la hausse du coût de Is vie, Dans le groupé,

première rangée, de ç à à: Walter REUTHER, président de

FUnlon des ouvriers de l'auto; Philip MURRAY, président du CIO,

et William GREEN, président de la Fédération américaine du

travail. Seconde rangée, même ordre: Jacob POTOFSKY, président

de l'Amalgamated Clothing Workers (CIO); Daniel TRACY,

président de la Fraternité Internationale des électriciens (F.A. du Te
ot James CAREY,

L'EDUCATION—
po R) 4 I" #5   

    
en remarque le premier ministre de l'Ontario, hoa. Leslie FROST,

le juge Hope et l'hen. Dana Parter, ministre de l'Education. Le
maport a de nombreuses critiques dans lee

entiheliques de Ja prorines voisine

e de l'Etat

  
Depuis bientôt

cinq mois les des-
troyers canadiens
“Cayuga”, “Sioux” -
ot “Athabaskan” *
sont au service
des Nations Unies |
sur le théâtre

coréen. Parmi Jes :
opérations d'im-
portance auxquel- :
les lle ont prie
part, citons les
débarquements à
Inchon et Wonsan
ot la retraite et
le bombardement
de Chinnampe,

opération sous le
commandement
canadien. Plus
récemment, les
trois navires
œoccupérent de
patrouiller et
Moquer la côte
ouest de Corée.

Jol, nous -voyons

les trois
destrayers au
moment où 3ls
quittent une base

navale de
VExtrême-Orient.
La photo fut prise
du “Cayuga” et mous montre le “Sioux” ot l'Athabas kan” qui suivent dans cet ordre — «Photo M.R.C.)

-— Même les détenus combattent l'incendie
»

 

 

,

A Berlin, en Allemagne, même les pensionnaires
d'une école de réforme, sise dans Le quartier ouest
de In capitale allemande, ont joint leurs effurts à
ceux des pompiern pour combattre les flammes
qui revagealent cette maison de détention, la

B®Avant l'évacuation de la tête de plagealliée

 

 

LAL

semaine dernière, Dos pomplers américains et
allemands réussirent à maîtriser l'incendie avant
que des dommages considérables fussent cauvés.
Les autorités croient que le feu fut mis délibé-
rément. RT

 

 

De lourds chars d'assaut des Nations Unies,
des seidais américains, font om arrêt

mans enlast la Qi ou mentee da|

4

o£ -

—

Curée. Les soldats ont dû livrer de violenten lustes
sur la tête de plage de Mungnam, avant d
evmpléter leur évacuation.
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Les rumeurs de la ville
Le correspondant cinématographique de Hollywood Bob Hope

résumant l'année écoulée, dit an substance que ce fui piteux. I
souligne les scandales, les revers, les échecs et un record inégalé

 

de divorces.
*

D'après lui, les meilleurs films de l'année furent: ‘Al! About
Eve"; “Sunset Boulevard’; “The Asphalt Jungle"; "The Third Man”
et ‘’King’s Solomon Mines”

Le plus grand échec for “Stromboli” tourné par Rossellini.

La nouvelle la plus enfiée, fut la tentative de suicide de Judy
Garland. La nouvelle la plus bizarre, Bing Crosby se faisant appré-
hender sur le gazon d'un parc à Poris.

*

*
La meilleure comédie: “The Father of The Bride”.

: *

ie meilleur western: “Broken Arrod, oo
EE

Les meilleurs rôles féminins: Bette Davis dans “All About Eve";
Gloria Swanson dans “Sunset Boulevard™; June Holliday dans ‘Bom
Yesterday"; Anne Baxter dans “All About Eve; Josephine Hull dans
“Harvey”. Les meilleurs rôles masculins: José Ferrer dans “Cyrano de
Bergerac”; Louis Calhem dans “The Magnificent Yankee''; Gregory
Peck dans “Gunfighter”; Jomes Stewart dans “Broken Arrow”.

*
Et Vergor donne le meilleur film qu'il ait vu sans considération

de ‘pays et ce fut ‘Le Diable Boiteux'' avec Sacha Guitry, film tourné
en Gaule en l'an de grâce . . .

 

*

*

*

* .

*
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AU SAINT-DENIS

Martha Eggerth et Jan Kiépura.
Deux noms prestigieux sur le

ting de la chanson qui reviennent
à J’écran français dans “Valse
Brillante”, Un film de musique et
de danse, qui prendra l'affiche, sa-
medi, au Salnt-Denis,
La réapparition de ce célêbre

tandem ne manquera pas de réjouir
leurs mombreux admirateurs. Mar-
tha Ezgerth chante entre autres
“La Valse brillante” tandis que
lui interprète la célèbre “Mazurka”
de Wieniasky. Puls ensemble ile
chantent la “Marche Turque” de
Mozart, C'est donc à un véritable
festival de chant que pourra assis-
ter le public. Le t de l'Opéra
et leg Petits Ch rs à la Croix
de Bois font des apparitions très
remarquées. Enfin Lucien Baroux
incarne un Inénarrable imprésario,
avec aon habileté coutumière,
” En programme double, Un film
d'action et d'aventure ‘Menace d>
mort” mettant en vedette Colette
Mars, Le sujet est très naycholo-
gique et fait participer lea speaèta-
teurs au drame; ce n'est plug une

énigme à résoudre, mais la vie qui
se déroule terrible pour ce: assassin
qui a préparé Un crima parfait et
qui, dans la pratique, voit s'effon-
drer ses alibis.

Aide d'Ottawa
et Québec à
l’Institut Neurologique

 

 

rorte-parole du ministère provin-

cessaires à l'agrandissement de

réal, affilié à l’université McGilL

Ce porte-parole a dit que la part
da la province sera au moins égale
à selle du gouvernemeent fédéral ;
hier, Ottawa annonçait un octrol
de $311,600,

 

CHICAGO, 28, (PA) — La
fin de semaine du Jour de l'An
fera 390 victimes, eatime Le Con-
od national de la Sécurité aux Etats-Unis,
 

.

 
“Marée montante”, un paysage de Sévère Masse, oeuvre que l'on
a pu voir récemment lors d'une exposition des tableaux de cet ar-
toit au Cercle Universitaire,

Loc *

‘Marée Montante”

 

 

K IOpéra-Guild ss”

Gloria Lane et Cornell McNeil
“Le Consul”, le grand succès de

GERANT GENERAL

M D. E Grant, C.R., secrétaire
du Northern Alberta Railways, an-
nonce que M. John F. Cooper, surin-

tendant éral du district de l’AI-
berta Canadien National est
nommé gérant général du Northern
Alberta Railways en remplacement

de M. J. M. MacArthur qui prend
sa retraite avec pension. M. Cooper
entrera en fonction le ler janvier
prochain.

importante séance.
(Suite de la page 3)

ner à Ottawa durant tous les mols

 

 

d'été sl le parlement n'était pas
QUEBEC, 27. — (P.C.) — Un convoqué en janvier.

La situation Internationale de
cla] de la Santé a annoncé, © ma-|meure confuse, Et l'une des prin-
tin, que le gouvernement de Qué- |cipalos tâches des Chambres sera
bec contribuerait aux dépenses né- d'approuver des dépenses militaires

de l’ordre d’un milliard, aoit envi-
l'Institut INeurologique de Mont-[ron un tiers de tout le budget.

Si, comme on le croit actuelle
ment, une partie de la brigade
spéciale est envoyée en Europe,
% parlement canadien dera ap
prouver une telle décision. On se
souvient qu'en juin dernéer, le|
premier ministre St-Laurent «
exprèmé clairement æon désir de
faire approuver par les Cham-
bres tout changement de politi-
que en Tegard de l'envoie de

troupes canadiennes À l'étranger.
’ AMENDEMENTS

CONSTITUTIONNELS
L'spprobation par les provin-

ces GUD mouveau - gymâge Ge
pensions de vie.cese, ex.gera un

nouvel amendement à la consti-
tation canadienne, Le dubat lors
de la procheune session sur oet-
te mrodilicat:on à l'Acte de l’A-
mérique Briannique du Nord,
æra probablement suivi d’un au-
tre relat à un autre amende-
ment qui permettrait aux pro-
vinces d'imposer des taxes de
vente indirectes. Les récentes
propositions fiscaies du gouver-
nement central prévoit ume telle
mesure. L'adoption de ces amen-
dements exigerait l'approbation
par Jes Charabres d'une adresse
au gouvernement! du Royaume-
Uni, ce notre constitution de
meure encore un statut beitennt-
que

HAUSSES DES IMPOTS
Blen qu'un “bon eurplus” est

prévu pour l’année fiscale qui se
termine le 31 mars prochain, le
nouveau budget du ministre des
Finances annoncera des augmdn-
tations de taxes de vente et pro-

La impôt plus élevé
œur les revenus. Ces nouvelles
faces atloront aussi lo gouverne-
ment dans sa lutte à l'infiation.

 
que l’on verra à l’oeuvre dans
Menotti à compter du 9 janvier,

au His Majesty's,

hausse des salaires des employée
civils, des militaires où des mem-
bres de la gendarmerie royale,
sont les principales raisons mo
tivant la majoration des taxes.
L'augmentation récente des se-
laires des fonctionnaires et des
eutres Canadiens au service de
l'Etat exigera un déboursé addi-
tionnel de $44,000,000 durant la
prochaine année fiscale, Le sur-
pus budgétaire prévu par M
Abbott pour Je présent exercice
financier sera bientôt absorbé
par laugmentation des esïaires,
qui coûtera $15,000,000 durant la pé-
riode s'étendant entre le ler dé
cembre et mars prochain.
Toutes coef questions pourralent

faire le sujetude débats intermins-
bles, sans compter les autres pro-
blémeas, tel le contrôte des prix et
des salaires, qui seront sûrement
soulevés lors de la prochaine ses-
sion fédérale,

RAPPORT DES COMMISSIONS

Deux commissions royales pré-
senteront au début de la prochaine
séssion des rapports sur des en-
quêtes fort importantes. Il s'agit
de celle menée par la Commission
Massey aur l'avancement des arts,
des aclences et dse lettres au Ca
nada. Et 1a commission qui a en-
quêté sur les problèmes dos trans-
ports au Canada. Cette dernière

AS

rm

rm

L'HORAIRE DU FILM
CANADIEN — “La ”

11.00, 1.53, 5.05, 820; “Envoi de
Fleurs”, 12.15, 3.25, 6.40, 9.50,
CAPITOL — “Fireball”, 10.20,

12.40, 3.00, 5.20, 7.40, 10.00,
CHAMPLAIN. — “Héros dans

l’Ombre”: 1200, 2.05, 4.20, 6.30 et
10.30. Demain et le reste de la ne-
maine le dernier spectacle passera
à 8.50.
IMPERIAL — “Convicted”,

10.15, 1.10, 408, 7.00, 9.38, “David
Barding Counter Spy”, 11.50, 2.45,
5.40, 8.35.
LA SCALA — “Mariage Mi-

nuit”, 12.00, 3.25, 650, 10.4
LOEW'S — “Toast of New Or

leans”, 10.26, 12.40, 3.00, 5.15, 7.30,
9.45,

PALACE = “Three Dancing
Daushters”, 10.10, 12.38, 2.45, 5.08,
7.20, 9.40, '
PRINCESS «= “Great Jewel

Robber”, 10.30, 1245, 3.08, 5.20,
7.35, 9.50,

ST-DENIS — “Le Diable Bot-
teux”, 12.00, 3.55, et 8.00. “Desting”,
1.55, 6.00 et 10.06,

VILLE — “Faust and the
Devil”, 11.50, 1.50, 3.55, 8.00, 10.00.
LaAS “Bombardier”,

, 3.30 9.40; “A Lady Takes
» Chams”, 10.49, 1.50, 4.55, 8.20.
ELECTRA — “La Malsoa Row L'augmentation des dépenses

pour la Géfonee nationale,
Be”, 1203, 3.16, 632, 948; “Haute

  

— . —

commission était présidée per l'hom
W. F. A Turgeon, Le rapport de
In commission Turgeon est atten-
du avec encore plus d'intérêt depuis
la décision du juge Kellock concer-
nant l'augmentation de salaires des
cheminots H n'est pas | ible
que quelque amendements la Toi
des chemins de fer deviennent né-
cessaires.
Les parlementaires devront ausel

étudier d'autres mesures importan-
tes au cours de la prochaine ses-
sion telles la contribution du Ca-
nada au programme des Nations
Unies rélatif à l'aide aux pays
sous-développés et notre assistance
aux pays de l'Asie qui bénéficieront
du plan Colombo. Dans le premier
cag la part du Canada sera environ
de $8000,000, tandis que dans l'autre
elle se chiffrera & $400,000 pour la
première année.

Disons en terminant qu'il sera
probablement question de conscrip-
tion au cours des prochains débats
parlementaires. Cette question est
al souventes fois soulevée par nos
collègus de langue anglaise de ce
terape-ci, qu’g semblent se faire
les prophètes du malheur, car
parler de congeription, c’est parler
d'état de guerre.

 

A L'APPICHE
“THE FIREBALL"

Mickey ROONEY — Pat O'BRIEN
red

 

   

  

 

A L'APFICHE
“CONVICTED”

AUSSI
“COUNTERSPY”

mm PALACE
Zième SEMAINE

“THREE DARING DAUGHTERS"
Jonette MacDonald — Jane Powell

en technicouleur

A

   

   

A L'AFFICHE

“THE GREAT JEWEL ROBBER"
David BALAN

pmLOEW
“The Toast of New Orleans”
Eathrys GRAYSON — Marie LANZA
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À L'AFFICHE

“DESTINS”

“LE DIABLE BOITEUX™

    

DANS L’OMBRE™
(816 Ste-Catherme Ess PA. Less

“LA MAISON ROUGE":
“HAUTE LUTTE”

LE MEILLEUR
ET LE PLUS
RÉCENT FILM    
   

“LA PATRONNE"
Annie Dusaux - André luguet

ENYA Lutte”: 1.50, 5.08, 8.22, 1304 Bte-Cathorine Env ns
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LA PATRIE, JEUDI 28 DECEMBRE 1950 15
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A PO.N.F.

Images canadiennes

Pour l'Office national du film,

te fut vraiment une année décisive.

Aujourd'hui, cet organisme n'est

pas œculement accepté mais voulu

par le peupie canadien comme l'ont

prouvé les témoignages des syn-

dicats ouvriers, des associations

culturelles et œcientifiques à la

Commission royale d'enquête sur

l'avancement des arts, des lettres

et des sciences, au cours du pre-

mier semestre de l'an passé. D'au-

tre part, sous l'égide d’un nouveau
commissaire, l’Office & été établi

wur des bases plus solides que ja-

mais grâce à ia récente loi sur la
cinématographie. Sa mission reste

la même, mais devient plug pré

ce, ses fonctions et ses droits sont

mieux définis et H est toujours

animé du même désir de travailler

au développement Cu:turel, social
et économique du paye tout entier.

Au fait, 1e programme de l’année
qui commence est très chargé. Il
est à noter que plusieurs dccumen-
taires illustreront la vie du Cana-
dien de langue française et soull-
Eneront son apport à la vie de la
nation. Grâce à des documents, on
reconstituera la vie rurale d’au-
trefois depuis l'époque des défri-
cheurs jusqu'à la révolution indus
*Fielle : ce film s’intituiera Les an-
dens Canadiens, Pour compléter
cette fresque campagnarde, les
cinéastes de l'O.N.F. out tourné un
film eur une famille typique du
milleu rural québécoly, tel qu'il
existe de nos jours, Croquée sur le
vif, pendant toutes ies phases de

son existence, La famille Valin
constituera un document authen-
tique de la vie des Canadiens fran-
cais à la campagne.
Par un phénomêne de curiosité,

le public s'intéresse toujours à la
vie des cloîtrés. Mais !1 y à plus.
“Dans un monde en folie, on aime
regarder, ne serait-ce qu'un ins

tant. le spectacle extracrdinaire de
oette existence de paix, d'ordre et
de prière. L'ON.F. a réalisé sur
Les Bénédictins de Saint-Benoit-
du-Lac, un film qu'on verra bien-
tôt dans les cinémas. Un autre dé-
crira une ville industrielle mo-
derne, soit Shawinigan, Concerts
pour enfants, qui & connu un grand
succès au Canada et à l'étranger,
nous reviendra bientôt d'Europe
en version française.
Les beautés de Gaspé, le théâtre

dans le Québec, les méfaits de l'al-
evolisme, le rôle préponderant de
nos universités, l'école d'opéra de
Toronto, la Ville-Reine elle-même
feront l’objet de nouveaux docu-

mentaires, Pour distribution dans
de monde entier, On tournera un
dim capable de donner une kmage
complète et réelle de notre pays.
Ainsi, l'ON.F. remplira auprès du
peuple canadien sa mission éduca-
tive et continuera à présenter aux
étrangers le visage Véritable de
notre pays.
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Be De l'écran à la vie privée: ————
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L'actrice Colleen TOWNSEND qui se destinalt tout d'abord à une
carrière d’actrice de Ja scène et de j'écran est ici photographiée à
l'issue de son mariage à Louis H. EVANS 24 ans, un étudiant en
Théologie. C'est le ministre Louis Evans père du marié qui a officté

à la cérémonie. Colleen Townsend se destine aussi à la carrière du
miniètère dans l'église presbytérienue,

Collision à Sorel

SOREL, 28. (D.N.C.)—Une col-
lMision d'automobiles s’est produite

hier après-midi à Sorel, et l'acci-
dent fut des plus spoctaculaires.

Une automobile appartenant au Dr
J.-W. Robidoux, 103 rue Georges, et
conduite par ce dernier, et un ca-
mion appartenant à J.-H. Pelland
Express, et conduit par M. Lione!
Jacques, 118 avenue de l'Hôtel-Dieu,

Sorel, sont en effet venus en colli-

sion, À l'angle de la rue Phipps et
de l'avenue de l'Hôtel-Dieu, Il était

2 heures 45 a.m. L'automobile voya-
geait du sud au nord, rue Phippe.

| ' i dirigeait d Aussi en vedette
“alors que le camion se rige: e

l'est à l'ouest, avenue de l’Hôtel- Seers et Haymer
Dieu. Etoiles de la comédie musicale

AU

 

agissant sous les ordres du Chef
Albert Tanguay de la Police Muni-
cipale de Sorel, ont fait lez cons

tatations d'usage.
 

2e GRANDE SEMAINE

DELTA
Rhythm
Boys

EN PERSONNE

Sous la violence du choc, les deux
véhicules dérapérent, et vinrent
s'écraser sur des maïsons situées à
proximité du lieu de l'accident.

Deux vérandas furent partielle-

ment détruites. L'une à la demeure
de M. Henry Caplette, et l'autre à
la demeure de M. Louis-Philippe

Hébert. De plus, une bicyclette qui

se trouvait stationnée en face du

magasin de M. Sarto Descôteaux

119 avenue de l'Hôtel-Dieu, fut dé-

truite. Quant aux deux véhicules,

ils ont subi des dommages maté-
riels considérables.

Seuls Mlle Robidoux qui accom-
pagnait son père, et M. J. Jacques,
le chauffeur du camion ont reçu
de légères blessures. Cet accident

qui aurait pu avoir des conséquen- [ -

ces beaucoup plus graves, avait

attiré une immense foule de cu-

Angle Peel et Ste-Catherine

PL. 3869
Réservations pour le sempre seulement.

rieux. Le lieutenant Robert Crète. 
veux HEURES DE BELLE MUSIQUE

et l'agent Jacques-Yvon Papineau

! DROUIN

dj
me et comédien populaire

oirEcrie#

BILLIE

Filidee

     

  
     

  

CUTLER
sensctionnel sumére de mouvecuté

JACK

WYAT
“A bit of Scotch”

Eddie Sandborn
et sen ensemble

JAMAIS DE PROBLEME DE
STATIONNEMENT

Pas de minimum, ni frais de couvert

PAS DE FRAIS D'ADMISSION

CL 4455

aux belles beures de l'écoute

DU LUNDI AU VENDREDI

de 8 h, à 10 h. pm.

apochors invitées

PIERRETTE ALARIE
et

LEOPOLD SIMONEAU
Ge l'Opéra de Poris

4258 est,

MHAHAAUEX  
 

Investiture à
«Saint-Hyacinthe

SATIT-AITACUVPHE, 6 — 8
E. Mgr Arthur Douville, évêque
de Saint-Hyacinthe, anno#ite que
In cérémonie d’investiture des trois
camériers secrets, récemment nom-
més dan son diocèse par 8. 8. Pie
XII, se déroulera à sa cathédrale,
dans l'après-midi de dimanche,
81 décembre, à 3 heures. Un cer-
tain nombre de décorations papa-
les seront aussi remises, au cours
de la cérémonie.

Les nouveaux camériera secrets
sont Mgr Valmore Lajoie, curé de
Belosfl; Mgr Richard Lecomte, cu-
ré d'Upton, et Mgr David Petit,
procureur à l'Evèché.  

L’Américain moyen a vu
grandir sa fortune
 

WASHINGTON, 28, — Le Fede.
ral Reserve Board des Etats-Unis
estime que quatre families sur
cing du pays ont des surplus d'au :
moins $5,000 et qu'au moins une
famille sur dix vaut $25,000,

Le département rapporte que de-
puis la guerre les consommateurs
américains ont augmenté rapides
ment leurs fortunes. Un bon nem-
bre de ceux qui ont arrondi leur
fortune ont aussi eu la possibilité
de se procurer des biens meubles
ou immeubles qui les ont mis en
dettes momentanément, mais qui
les ont laissés tout de même plus
riches, qu'ils ne le furent il y a
quelques années, ’

 

 

CETTE SEMAINE

LES “YOUMANS"
tn régal musical

1224 STANLEY 

PAT ROONEY JR
UN NUMERO EXTRAORDINAIRE

merveilleux couples de danse
© “ESQUIRETTES" de Lee Henderson ure

 

ST-CLAIR & ALDA

RES. LA. 6700 — HA. 5466
 

 

Johnny “Some

 

Le comedien

préféré

des

Montréalais Stanley, pris de S$te-Catherine.

 Baby” Howard
en route pour Chez Paree

      

 

    

     
   

    

 

La nouvelle sociale la

plus sensationnelle de la

saison en cours est bien colle de

l'arrivée de Johnny ‘Quel Bébé” Ho-
ward, chez Paree. On entendra certes des

“volées” de rire lorsque ses amis et admirateurs

viendront le voir (deux fois chaque soir, trois fois le samedi) .

Un pou an avant de son temps, il sera ici le 26 décembre. Pour

avoir lo certitude de voir ce surprenant bébé pendant les deux
semaines qu'il sera ici, nous vous suggéreriens d'appeler ‘Doc’

Gus à PL. 8000 - PL. 8800 ou de venir Chez Paree, sur la rue
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COMMERCE
 

  £9"
MONTREAL

Les cours fluctuert à la hausse en
Pince locale mds los échanges
sont modérés.

  
 

(Presse canadienne). — La liste
‘mobilidre a affiché une tendance
variant de ferme.à légèrament à
la hausse durant la matinée en
place locale alors que !es échanges
étaient modérément actifs
Des gains variant de quelques

cents à % point ont été enregistrés
Par Algoma Steel, Bell Telephone,
Brazilian Traction, Consolidated
Smelters, Distillers Seagrams, Do-
minion Textile, Frasct, Internatio-
Mal Paper et Massey-Harris.

Cours tournts “mass
to-û, SEAURIENà ce

Ouv. Haut Bas 11 h. 15
Abitibi PF. Co. 42 2% 42 421Abitibi PP. pr.. 24%

 

Algoma Bteel ... 28 28Aluminum Lid .. 103% 103% 103% 103%
3 3 39

LY
3
20%
34
294
164%
an
a
“

2%
1234

#%
13%
18%
«
oo
se
27%
ah

3 s»
Nat. Breweries , 10% 19% 19% 19%
Nat. Drug Ch. pe 13° 13 13 13
Noranda Mines . 71 T1 7 qu
Price Bros... 27% 27% 21% 274

 

 

&t. Law. Corp. 30% 30% 304 30%
St. L. tnt pr 20 20 20
Shawinigan ..... 33 33 3 3
Sher. Wiliams .. 25% 254 28y 254
Sicks Breweries . 19 19 19 19
Stand. Chem. Oo 123 124 1244 12%
Steel ”£ Conadu 20% 28% 29% 29%NES Bees GA GA 34 HEsion. TRS . bWien. Electric .. 3% $8 a un
BANQUES
Roynl ..….……..... 264 294 204% 20y

 

arera
LU, BEAUBIEN à CL

Ouv. Haut B'e 11h. 15Atlas Steel ., 34% 14% 14% 14Brown Gor ... 108 Jo ton 10%
Brown Co. pr. 131 32 131 132
Can. Ind, Com 35 38 ss 3
Can. West L. 83% a% 4% 63%
Cons. Paper , 33% 33% 35345 3%
Don. Paper ‘A’ 20 29 = 2
East Steel Prod 7 7 T T
Ford Motor A 49% 49% 40% 494
Gr. Lakes 32 33 32 33Maple L Mill. 13% 13% 134 134
Mian. Oat. Pp. 264% 284 264 2%
MINER
East Bullivan.. 725 725 725 T2

106 1.08 1.06Un. Asbastce . 1.02

BOURSEDES MINE.
Our tennis pas Q.-R. LESLIE & 0

 

 

Ouv. Hast Bs 11h 13

Anacon .. 230 255 3250 2m
Anoot LL... 214 214 216 214

  

  

  

 

‘Emission de $33,000
de Bitton scolaire
 

La commission scolaire catholique
de Ditton, dans le comté de Comp-
ton, à vendu, mardi soir, une émis-
sion de $88,000 d'obligations, par sé-
ries vingt ans. L'emprunt compre-
nant $58,000 à 3% 1952-56 et $30,000
à 3% % 1957-71 a été adjugé au prix
de 9504 A J.-E. Laflamme Ltée.
L'argent coutera à la commission
scolaire un loyer moyen net de
4.192%. Le Secrétaire de la pro-
vince a acoprdé un octroi de 356,-
231.25 pour cet emprunt.
"C'était la première finance de

cette commission scolxire sur le
marché des obligations.

L'évaluation imposable de !a com-
mission scolaire de Ditton s'élève à
$583,770 pour 1960-51. Le présent
emprunt constitue la seule dette à
long terme de la commission aco-
laire. La population de ls muni-
elpalité scolaire est de 1,377 âmes,

SILKNIT LIMITED

silat Linked a vendu envi-
ton 29 pour cent de ses actions

 

tions ordinaires d'une valeur de
1 livre sterling au pair ont été

ées pour des actions de 5
shillings sur une base de quatre
nouvelles pour une ancienne, Des
484,000 nouvelles actions, 140.000 |
ont été écoulées sur le marché
australien et eles ont rapporté
$160,000 muntant qui a été servi
à l'achat d'obligations de ce pays.
M. Epstein a ajouté que les

profits cette année seront légà-
rement inférieurs à ceux de l'an
pasré. La réd“ction du côté des
ventes a entraîné une baisse de
nrix mais la tendence. du-ant
rés denis mois, à été meill-u-
ve et fl eat A Drivo'r que les bé-
méfinne érant saticfsiqumts,

Dividendes déclar+a

Stanley. Brock, 15 cents par no
tion “A” et 10 cents par ation
“B", payables le ler Février, aux
actionnaires inscrits le 10 janvier.
D. A, Stuart Oit, 20 cents par

action priv., payable le 1ers mars,
aux Actionnaires inscrits le 15
février.

  

Fusion de 4 banques
——

Quatre banques de Calcutta,
Bengnl Central Bank lid. Jomilla
Banking Corp. Ltd., Comilla Union
Bank Ltd. et Hooghly Bank Ltd.
ont été fusionnées le 18 d~embre
sous la raison sociale United Bank
of India Ltd. d'après ua commu-
niqué de Barclays Bank (Canada),
La nouvelle banque est gutorieée
À faire le service du change étran-
ger aux Indes
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‘ldustricls et les métaux

“| marché de Toronto aujourd'hui, Les
.]industriels ont gagné des fractions

   
: hières ont'fluctué -à la baisse alors"

. Bue les titres à bon marché affi-|;
alent un tou mixte. Les pétreles/! :

 

     Urse
Les cours enregistrent de bons.
sains à Wau Street sur un vi-
rement élevé.

NEW-YORK, 38. (P.A). — Le

marché a débuté à la hausse, a,
jourd'hui, à New-York et les échan-!
ges ont été si rapides durant la |
matinée que le télescripteur ne
pouvait suffire à enregistrer tou-
tes les transactions. De gros pa-
quets d'actions ont changé de
mains parmi les groupes des che-
mins de fer, les métallurgiques et
les moteurs
Sur un échange de 5,000 actions,

Radio Corp., a haussé de 4 à 174.
U. 8. Steel a débuté avec une
hausse de % sur un échange de 2-
500 actions et Baltimore & Ohio à
gagné une fraction sur la vente de
2,500 actions. A la hausse étajent
U. 8. Gypsum, Revers Copper &
Brass, Republic Steel, Youngs-
town Sheet, Lockheed Aircraft, Ge-
neral! Motors, Bethlehem Stael,
American Cyanamid et Crucible
Steel.
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Bourse de Toronto
TORONTO, 28, (P.C). «= Les in-

non fer-
reux ont poursuivileur mouvement
sscendant, commencé hier, sur le

pour les s:rvices publics, les raf-

fineries d'huile et les instruments
aratoires. Les métaux non ferreux
ont avancé sur toute la ligne pour
Jorexistror de petits gains. Steep

k, 77 vedette hler, a encore
Engné du terrain. Lec valeurs mie

| minot, Fameuses

‘la dous., lavées 40-50, 50 lbs,

serres .50, la doux. de paquets.

, . LA PATRIE, JEUDI 28 DECEMBRE 1950

Au Marché Bonsecours
Prix payés par les marchands de

légumes au, marché Bonsecours.
Ces prix sont sans les contenants
et nous sont fournis par le Service
de l’horticulture, ministère provin-
cial de l'agriculture, 424-A, Place

Jacques-Cartier.
Pommes: mar. ferme, McIntosh.

bell@s, 3.00-3.25, “C”, 1.75-200 le
“C* 1.50-2.00 le

minot,
"All: mar. ferme, .20 la livre.
Betteraves: mar. inchangé, gros

ses 40-50, moyennes .80-.78, petites
1.00, 50 Ibs.
Carottes: mar. inchangé, .35-40

Choux: mar. ferme, 35-40, rou-
ges, frisés et chinois 1.00 ia douz.
Endives: mar. ferme, belles 30,

inférieures 20-35 la Ib.
Menthe: mar. inchangé, de ser-

res 1.00 th doux. ;
Navets: mar. inchangé, lavés .50-

60, 50 ibs.
Oignons: mar. inchangé, jaunes

60-75, rouges .75-90, 80 lbs. -
Panais: mar, inchangé, Javés .90-

1,00 le minot. .
Patates: mar. ferme, No 1, .T&-

1.00, No 2, .60, 78 ibs.
Persil: mar, ferme, 38.40, de

Poireaux: mar. inchangé, gros
.35-.40, petits 25 la doux

Salsifis: mar. inchangé, 1.00 la
doux. de paquets
Sauge et Sarriette: mar. inchan-

gé, 35 la doul de paquets.
Tomates: mar. ferme, de serres

No 1. 200, No 2, 1.00, 10 Ibe.
Nouvelles — Approvisionnements

très limités sur le marché a cause
de la température froide.

 

Mise en boîtes de cerises

La mise en boîtes de cerises est
moins élevée cette année que l'an
dernier, d'après les totaux provi-
aolres publiés par le Bureau fédéral
de la statistique. Elle atteint cette
année 349,722 douzaines de boîtes,
contre 426,566 l'an dernier, avec un
poids net du contenu de 5,907.577
Uvres, contre 6,175868, La quan:ité
de cerises gelées à fond (non des
tinées au reconditionnement) est
de 1,942,298 livres, à rapprocher de

 

Président du |
conseil de Canadian

Investment Fund

A une assemblée du conseil d'ade
ministration de Canadian Invest-
ment Fund Ltd, l'hon. Charles-A.
Dunning a été élu président du
conseil pour succéaer à l’hon. C.-G.
Ballantyne, décédé. M. Henry Bore
den a été nommé administrateur,
M. Dunning a été ministre des Fi-
nances du pays; il est administra-
teur pour plusieurs maisons d'affai-
res dont la Banque de Montréal, la
Sun Life, et autres. M. Borden est
président de Brazilian Traction,
Light, Heat & Power, administra- teur de la Banque Canadienne de
commerce, etc.

Amal. Chibougamau &
Gold Mines Limited
Le contrat donné en septembre

dernier à la Geo-Technical Deve-
lopment Co. Ltd. a fté terminé. Les
lignes de base furent tracées sur
une étendue de 300 pieds, et les
frontières définies.
L'étude connue sous le nom de

“Resistivity Electrical Method”
montre deux zones de résistance
relativement faible au courant élec-
trique, et par conséquent susceptie
bles de contenir des sulphides dis-
séminées cu des zones minéralisées
trés fortes. Elle montre également
sept autres zones de faible résistance
qui pourraient êLre importantes.
Un rapport sur les résultats géo-

physiques a été soumis à l'ingénieur
R.-W. Howe, et les résultats ont
ensuite étéinterprétés au point de
vue structures géologiques et uns
carte appropriée a été préparée.
Selon M. Howe, la structure telle

quindiquée dans ce rapport, est
semblable aux autres structures mia
néralisées dans la propriété, et un
programme de forage est recom-
mandé pour explorer les structures
importantes indiquées,
re

rttr

ditionnement) s'établit à 1,640,561
livres, contre 1,874,949. La quantité
conditionnée dans le SO2 s'élève

  

 1,531,817. La quantité de cerisce
Kelées à fond (destinées au recon-
-

EXECUTEURS TESTAMENTAIRES ET PDUCIAIRES DEPUIS UN DEMU-SÈCUE

Revoyez-le

4 1,423,439 livres récupérables, cn
comparaison de 1,384,088,

  

Ces plans de lendemain que vous faisiez hier
sont peut-être désuets aujourd'hui, -

Les changements survenus dens votre famille,
vos affaires, vos ressources, votre revenu,
l'augmentation des impôts et des‘droits success
soraux, les lois et règlementations nouvelles,
tout cela à pu altérer les plans les mieux faits.

Votre testament, c'est votre plan de sécurité
future pour. ceux que vous désirez protéger.
Vous devez à votre famille de le revoir
périodiquement à la lumière des nouvelles
conditions et, si nécessaire, de le modifier ofin
de mieux sauvegarder leurs intérêts et de

- Brévenir les pertes inutiles

Bevisez votre testoment une fois Pom
Venez en couter avec nous.

TRE

ROYALTRUST
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+ DÉCÈS +
s>———L

UD—A Mobtréal, le 25 dé-
eembre 1950, à l'âge de 36 ans est décé-
dé Henri Branchaud, fils de M. Joseph
Branchaud et d'Albertine Guitard.
Les funérailles auront lieu vendredi

le 29 courant. Le convoi funèbre par-
tita de sa demeure au numéro 4518, rue
Bordeaux, À 8 h. 15 pour se rendre à
l'église St-Pierre Claver où le service
sera célébré à 8 H. 30 et de là au ci-
metière de la Côte des Neiges, lieu de
la sépulture. J
Parente et amis sont priés d'y as-

sister sans autre invitation.

    

NÉCROLOGIE
SOREL, 28 — (D.N.C.) — Mme veuve

Arthur Dunamel est décédée, hier. &
Baint-Joseph-de-Sorel. Née Elizabeth
Péloquin, la défunte était Agée de 58
ans. Elle Inime dans le deuil, 2 filles:
Mmes Noël Jetté (Hélène), et Fortunat
Plouffe (Clarisse). Elle laisse auwsi
ses soeurs: Mmes Olivier Désorcy (Dé-
lia), Joseph Cournoyer (Marie-Blan-
che), et Mlle Aldéa Péloquin; sa mère:
Mine veuve Damase Péloquin, ainsi que
ses frères: MM. Damase, Albert, René
et Joseph Péloquin, et de nombreux
autres parents.

 

Une nomination au
Canadien National

M. T. H, Cooper, vice-président
du Canadien National, annonce la
nomination de M. John W. Grant
au poste de surveillant des budgets
du réseau national avec bureau à
Montréal, en remplacement de M.
W. J. Mansfield, qui a pris sa re-
traite récemment avec pension.
M. Grant est né à Glasgow, Ecos-

se, en 1893 et est entré au service

 

du génie du Grand Tronc à Belle-
ville en 1913. De 1914 A 1919, il a
servi dans le Royal Field Artillery
en France et en Belgique. A son
retour au Canada il devint ingé-
nieur adjoint dans le service des
évaluations à Montréal. L'année
suivante il a été nommé comptable
dans le service du transport à
Montréal et en 1923, ingénieur ad-
joint dans le service du génie du
Canadien National à Toronto. En
1829, ll m été versé au service de
la comptabilité comme comptable
du service du génie et à été promu
comptable en 1942
 

Soldat canadien
interrogé à la suite

d'une rixe
——

LEWISTON, Idaho. 28, (P.A) —
Un militaire canadien. qui ferait
partie de la. brigade spéciale ac-
tuellement à l'entraînement à
Fort-Lewis, a été questionné en
rapport aver la mort d'un homme
de 50 ans, Earl-B. King, de Clarks- ‘|

ton, Wash. La police locale rapporte
que King aerait mort à la suite
d'un combat de rue, Le militaire
arrêté se trouvait sur la scène du
combat.  

LA PArtaë, JELDI 28 DECEMCHE

M. Pedro Bonnefon fêté, hier, à
l’Ass. Canada-Inter- Amérique

 

L'Association Canada-Inter-Amérique a été
fondée dans le but de grouper les diplomates de
différents pays qui habitent Montréal afin de centra-

liser leurs activités sociales et créer le lien d'amitié
qui doit les unir. Hier soir, l’un de leurs membres,
M. Pedro Bonnefon. qui était jusqu'à date, consul
général de l'Argentine au Canada et qui doit
regagner son pays vers la fin de ce mois, était l’hôte

de l'Association.

Au diner d'adieu qui lui fut otten
à l'hôtel Ritz Carlton, les plus bautes
personnalités diplomatiques de ia mé-
tropole entouraient le distingué consul
général. Nous remarquions: M. le con-
sul général de Hollande et Mme A.
Sev! + M. Cecil M. P. Cross, consul
générdË Jes Etats-Unis à Montréal; M.
le consul général de Haiti et Mme
Frnesto Martijn; M. Paul Viau, consal

général de Bolivie; M. Carlos Reyles,
consul général de l‘Uruguay: le géné-
ral Carlos Jaramillo, consul général
de la Colombie: le Dr Mariano de
Yturralde, consul général de l'Expagne:
M. Vicente Trelles et A. Carderera,
attachés commerciaux d'Espagne et
leurs épouses: M. le consul général et
Mme Ettore Staderini, d'Italie; ‘le D:
George Mares, consul général de Tché-
coslovaquie: M. le vice-consul d'Argen-
tine, Guillermo Mejia, en charge du
consulat de l‘Argentine à Montréal: M.
le consul honoraire de Salvador et
Mme Denis Inwood; le consul général
du Nicaragua et Mme Eyton Jones; le
Dr Rafael Ojela-Delgado. consul géné-
ral du Vénézuéla: M. Moshe Yuval,
consul général d'Israël; M. F. Bravo,
consul général intérimaire du Chili: le
lieutenant-colonel Urgel Mitchell, prési-
dent de l‘Union des Latins d'Amérique:
le sénateur Léon Mercier-Gouin, vice-
président de l'Association Canada-
Inter-Amérique: M. David La Touche,
secrétaire de l‘Association: M. et Mme
A. Fulton, de I on: M. Diego
Villegas, M. Rico Estrada, -vice consul
d'Argentine. .

- M A. SEVENSTER

Le consul général des Pays-Bas et
doyen du corps consulaire de Montréal
s'est fait l'interprète de tous les consuls
de Montréal et des nombreux amis de
M. Pedro Bonnefon pour lui témoigner
l'amitié de tous et lui souhaitér une
longue et fructueuse carzière.

“Je suis sûr que cet homme qui part
pour son pays ira très loin”, de dire
M. Sevenster. J'espère qu'il n’oubliera
pas je Canada et les amis qu'il laisse
ici, tous nous nuivrons avec intérêt
les différents mouvements de sa car-
fière diplomatique.‘

M. Sevenster déclara que la vie du
diplomate est comme une promenade
en carrousel; ils vont, ils viennent et
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245 (suite) la tendre. elle envelopperait cet

Et devaitt elle, loin <encore| homme, aimé de toute sa ten-

pourtant, semblait luire parfois

|

dresse exquise, de toutes ses ca-

un rayon de bonheur, du seul restes, de toutes les ardeurs si

bonheur qu'elle désirât, « tardif
fût-il,

Oui, elle avait espéré qu'un
jour Paul Simant apprepdrait la
fin malheureuss de Sa compe-

gne,
Alors, même sil

la pauvre morte
ineffacahle, #'i1 lui
première place en son coeur, îl
pourrait lui donner à elle, Mar-
guerite, ia seconde, la dert.ière.

Il pourrait, cédant à la recon-
naissance, à l'affection, au be-
soin d'être consol, lui donner

gardait pour
un souvenir
conservait la

son nom, unir son existence A
1a sienne, en faire sa femme
enfin,

ame
we;a 

 

longtemps contenues de son Ame
assoiffée d'amour. '

C'était Jà son rêve!
Et voilà que l’autre, la femme

légitime, cette Marthe adorée, se
retrouvait tout à coup, réappa-
raissait en coup de foudr~ dans
l'existence de Paul, se dressait
entre elle et lil...

Quelle douleur, quelle horrible
déception!...
Elle regarda longuement Ja

blessée, les prunelles empreintes
d'une expression d'amertume,
presque de haine. :
Puls elle Ja trouva sole ee

re, malgré les {traces prive-

tions, de fatigues, de souffrance.
Bile" se rappela plus exactement

 

sw font des amis dans tous les pays
et deviennent malgré eux des propa-
gandistes der bonnes relations hu-
moines.

M. PEDRO BONNEFON »

M. le consul général d'Argentine
s'est dit plus qu'enchanté de son séjour
au Canada. “Le bon esprit des Cana-
diens de langue française où anglaise
est aussi grand que l'étendue de cet
immense pays qu'est le Canada,” de
dire M. Bonnefon. Il ajouta: ‘Je suis
certain que le Canada deviendra un
grand pays non seulement par l'éten-
due, mais par la contribution qu'il
apporte au progrès du monde et par
l'exemple qu'il donne à l'univers par
sa bonté, son travail et ses principes
humains.” Le consul général d'Argea-
tine a dit que pour conquérir et com-
prendre un peuple, il faut atteindre le
coeur de ce peuple. “C'est”, dit-il, “ce
que j'ai tenté de faire au Canada. Le
plus grund souvenir que j'emporte du
Canada ce sont mes enfants qui ont
appris à prier. à parler et & vivre au
Canada.”

L'AMBASSADEUR D'ARGENTINE

M. Augustin Martinez, ambassadeur
de l'Argentine au Canada, à brossé un
tableau des activités des pays de
l'Amérique latine en faveur de la paix
et de la compréhension internationale.
M déclara que les autorités de la nou-
velle Argentine sont tres satisfaites
du travail accompli par M. Bonneton
au Canada. "La mission d'un diplo-
mate est de se faire dws amis et

Jc'est ce qu'a fait M. Bonnefon”, dé-
clara l'ambassadeur.

M. l'ambassadeur d'Argentine _sou-
haita à M. Bonnelon de continuer une
carrière qui apporte à l'Argentine tant
de bons omis.

M. Léon Mercier-Gouin, Vice-président
de l'Association Canada-Inter-Améri-
que, remercia aux noms des Canadiens,
le consul qui part pour l'Argentine.
“Nos liens avec l'Argentine”, dit-il,
"sont maintenant plus forts et plus du-
rables”, M.. Gouin assura le consul
que les Canadiens appricient plus que
jamais. à cause des difficultés inter-
nationales présentes, l'amitié des pays
de l'Amérique iatine. ’Je souhaite à
votre pays la paix et le bonheur” ajou-
ta M. Gouin,

ses traits

Et, peu À peu, son cour sa
mollit, redevint pitoyable; son
regard #'attendrit, des pensées
meilleures J'envahirent, chassant
comme une brise bilenfaisante
les ferments de haine à peine
éclos,

La révolte de son âme s'apai-
sa per degrés, la générosité in-
née de sa nature reprit le des
sus.
Elie se leva, fit respirer des

seis à la blessée, et la vit enfin
revenir à elle.

Sa conscience s'alliégea tout à
fait de ses mauvais sentiments,
elle redevint Marguerite, la bon-
ne et généreuse Marguerite.

Avec de grandes précautions,

elle fit prendre encore & la mal
heureuse bouquetiére, une cuil
jerée de la potion prescrite et
lui demanda doucement:
— Vous sentsz-vous

mieux, maintenant?

— Oui, un peu... merci, fit la
pauvre femme d'une voix éteinte.
Puis terrassée par la fièvre,

elle ferma les yeux, parut a'as
soupir de nouveau.
Marguerite Deval passe per la

suite, une nuit affreus. tou-
fours agitée de multiples pen-
shes, de réflexions éouloursuses.
Enfin, vers ¢inq heures du ma-

tin, elle vit entrer Paul Simant

us peu

=Comment va-t-elle? demanda
Fusinier, 8d Je seul), On s’avan- cant sur In pointe des pieds

1259

Nouvel ambassadeur
E américain à Madrid 5

 

hd :
WASHINGTON, 28.

Le président Truman a choisi
Stanton Griffis pour représenter

PA) —

les Etats-Unis à J'ambarsade
d'Espagne. Cette ambassade sera
la première auprès du gouverne-
ment espagnel depuis 1945.

ACCIDENT
INEXPLIQUÉ
PENTICTON, C.-B. 28. (PC). —

L'enquête sur la cause de l'écrase-
ment d'un avion sur le sommet du
mont Okanagan demeure ouverte,
aujourd'hui, après qu'un jury eut
annoncé, hier, qu’il ne pouvait en
venir à un verdict après avoir
entendu les témoignages des passa-
gers, du seul membr-z survivant de
l'équipage et de représentants de la
compagnie.
Les deux seuls hommes qui au-
ratent pu expliquer lc désastre, le
pilote Moore et son co-pilote Dou-
cette; ont perdu la vie dans cet
accident. °°
Te seul verdict qu'a pu rendre le

Jury fut que les pilotes sont décé-
dés de Diessures reçues dans l'ac-
cident.
Les témoignages ont démontré

que l’avion n’était pas surchargé et
les conditions de vol étaient
es.

“Tout m'a semblé comme à l’ordi-
naire”, a déclaré Jhôtesse Lana
Franco, “Tout était normal jus-
qu'au moment où survint l'écrase-
ment”.
M. Wallace Townley, de Vancou-

ver, gérant-général des lignes aé-
riennes du Pacifique Canadien, «
dit que toutes les vérifications l'u-
hage furent faites avant le départ
de l'avion. Quant aux pilotes, ils
étaient compétents sous tous rap-
ports et connaissaient bien la route.

= Pas très bien,
coup de fièvre.

— C'était sans
ble.

Mais vous devez être bien fa-
tiguée, ma chère Marguerite?

 

elie a beau-

doute inévita-

— Cul, un peu.

=— Eh bien! je vais vous en-
voyer la domestique, elle repren-

dra votre place et vous rez
vous reposer durant quelques
heures.

Quand le médecin viendra,
nous saurons peut-être à quoi
nous en tenir, eur les suites pns-
sibles de cet accident.

—I faut espérer pour vous
qu'elles ne seront pas graves, re-
partit la jeune femme d'un ton
indééinissable,

—Pour moi? demanda Paul
Bimant étonné,

— Sans doute, parce que,..
Et Marguerite Deval n'’inter-

rompit subitement comme ef-
frayée de ce qu'elle allait ajou-
ter.

Elle reprit après une minute
d'hésitation:

— Oui, pour vous, pour votre
tranquillité, Parce que vous avez
bien asses d'autres soucis, mop
ami,
— Hélas! c’est vrai.
Allons, je vais vous faire rem-

Placer, n'est-ce pas?
= J'accepte: je suis brisée.
L'usinier @ retira sens bruit. Dix minutes plus tard, Man  

daPatrie :
toutes les rubriques autres que
celles mentionnéss 6) - dessous .
renting TT mot minimum !b mote
Semi-display aur eemuine de le

‘lgne; le dimanche 18¢c ta tigne st

 

sumed! et dimanche. 3be lu ligne
Les avis de naissance. décès. mas

riage, funéra:tles. muwsse de reguien,
services anniversaires cartes de
remerciements et avis In Memoriam
hargés au taux unifrrme sur age
maine 75c: le dimanche $1.00.

MEDECINS
A. BRISEHBOIS M. mMédecin, Chirure
gien grudué de l'Lniversité de Fae
ris Maladies du coeur estomac. foie
reins, oeau. sang Impuissance. atés
rilité maladies urinaires. vénériens
nes, diadbête® goutte ohésité. 210
Sherbrocke est pris 8t-Hubert FR

 

 

 
 

 

EDUCATION
COURS commercial spécial pur com
respondance. Demandez prospectus
gratuit. Adresses: Casier B. St-Hye-
“inthe Qué ’

 

 

A sa retraite après un
demi-siècle de service

M. R-G. O'Brien, de Montréal,
surintendant adjoint du Transport
an Pacifique Canadien, prendre sa
retraite à la fin du mois, annonce
M. F.-E. Taylor, surintendant du
Transport à la même compagnie.
11 sera rempiacé par M. V-G.
Sn.art. de Montréal également, qui
est actuellement un des adjoints

de M. Taylor.
Les fonctions de M. O'Brien, qui

est À l'emploi du Facifique Cana-
dien depuis un demi-siècie, soit de-
puis 1901, consistent À veiller à ce

que les 1.800 locomotives, les 76,000

wagons & marchandises et les,
2.750 wagons & voyageurs du Pa-

cifique Canadien solent en sarvice
à l'endroit où on en à le plus
besoin.
Vétéran de la première Grande

Guerre, M. O'Brien fut officier

commandant du CO.T.C. du cole

lège Loyola, durant la dernière

guerre.

 

 

Avis de demande
de divorce

AVIS est par les présentes donné que
Rose Pap Bernstein, de la cité .et du
district de Montréal, dans la province
de Québec, s'adressera au Parlement du
Canada lors de ia prochaine session ou
de la suivante pour un bill de divorce
d'avec son mari, Hersh Bernstein, mae
nufacturier de la cité et du district de
Montréal, pour cause d'adultère.

Daté a Montréal, :rovince de Québec,
ce septième Jour de décembre, A.D.
1950.

Solliciteur pour demanderesse,
1 A. FRANKEL

20 rue St-Jacques Est
Chambre 36
Montreal, P. Q.

Ruerite Deval relevée de sa vell-
lée, par la domestique, pénétrait
dang sa chambre et se couchait
en hâte.

Elle s'endormit tout de suite,
d'un sonimieil lourd, écrasé, en un
anéantissement complet de tout
son être trop violemment ébrane
lé.

Dur.nt les trois jours qui sule
virent, et tant que la bicasée de-
meura en proie à la fièvre, Mar-
guerite Deval ne laissa pas
échapper une parole compromete

tante pour Je secret qu'elle avait
surpris,

Le soir du quatrième jour seu-
lement, comme elle se trouvait
au salon avec son oncle et Paul
Simant, elle se résolut à parler.
Mais au moment où elle allait

entamer l’entretien, &ans trop sae
voir comment elle s'y prendrait,“
pour ne point porter un coup
trop brutal à oelul qu’elle - ai-
mait si ardemment, la domestie
que vint apporter une lettre. ”
Elle était timbrée d'’Auray.

Paui Bimant sempreesa de la
décacheter et lut à haute voix
ceci:

Auray Je 8 juin 18..
“Monsieur Simant, ,

“Comme vous l'aves vu pur ma
lettre précédente, je me cropale
bien refait en arrivant ial.

@ auivres
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vada, tout le monde voutEt maintenant qu'il l'aTous les efforts d'Alphonse pour vendre son piane

 

l'avoir.

 

 

   

 
 

   

 

un météeralogisteC'est embétamt, hein Arthar, devoir
comme père.
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 Quelque chose ne va pas

M Muidon Allez.

Encoré une foisWy TARZAN wi
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[ Nous ae vou-
lons qu'alder ce

panve monsieur
Attic. C'est pour lui
amener des clients. —

LA PATRIE
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Loup Gris
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Le docteur Plain
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( Va-t'en, ou je. Hé!

encore. Dis au
Nous serons ici pour une demi-

 
 

tendre,

 
Je veux lui parler,

heure
docteur Plain de m'at-

Un chien!

Attente
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L'ESPRIT D'HIER

Un soir de bal, Aurélien Schall mar-
che par mégarde sur la traine d'une
dame qui d'ailleurs était outrageuse-
ment décolletée.

—Fichu maladroit! s'éerie la Game.
—Ve vous demande pardon, Madame,

répondit Schall sans se déconcerter.
Mais ce fichu serait bien mieux sur vce
épaules que sur vos lévres.

1
IL AVAIT DINE

Dans un petit bar de Chelsea, un

gentleman entre, accompagné de deux
superbes boxers. Il commande: “Trois

MarMat-gini’ Le monsieur boit, ses

chsotts aussi, je monsieur paie et tous
trois s’en vont. Le lendemain, à ia
même heure, les deux boxers entrent,
seuls. “Deux Martini-gini" Cemandent-
ils poliment. Le barman les sert, its
boivent, font un petit signe de patte,

ei s'en“vont sans payer. Deux jours plus
tard, le monsieur revient avec les deux
boxers. ‘“Trois Martini-gin! Et, dites

donc, barmen, ajoutez à l'addition les

deux verres que mes chiens ont bus l'au-

Plusieurs maisèns
en flommes à Magog

(Suits de la 1ère page)

Par mesure de prudence, cet hom-
me, employé comme gamstable par
une maison Je comauerce de Ma-
gog. arrosa mime oa demeure avec
des extincteurs chimiqies emprun-
tés de ses emnloyeurs.
On estime à près d'un demi-mil-

Mon de dollais les dégâts causés
#ax sept maisong de sommerce et
geix logis complètement rasés.
C agasins et logis étaient tous
dans trois gros édifires de la rue
Principale de Magog.
En voici la liste: Edif'‘ce Lussier:

Batrie 5-10-18-51.00, propriété de
M. George Batrie; La Photo Lus-

* nier, propriété de M. R. O. Lussier;
les logis de MM. PB. O. Lussier, Léo
Corrivoau, Piorre 3abourin, de
Mme G. Lavailde ot de Mile Alice
Grondin.

Edifice Godreau: Le restaurant
&nack Bar, propriété de M. Marc-
Aurèle Blanchette, et la voucherie
Godreau, Self Service; les logis de
M. Aicide Godreau, propriétaire de
Is boucherie, celui de son fils Réal |:
et de son gendre, M. I-ucien Re-
aaud. :

Enfin, dans l'édifice Charland
le Magog Shoa Store, proprièté de
M. Fernand Côté; L'Elégante, pro-
priété de Mme Adrien Teasdale, le
ABC Radio Service, propriété de
M KR. Matte, ainsi que les logis
de MM. Conrad Charland et Paul
Gilbert. :
D'après les pompiers de Magog

- qui, les premiers, se rendirent- sur
la scène du sinistre, l'incendie au-

HUMORISTIQUE
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—Quand on pense qu’un mécani-
clon vous demande des cinquante
heures pour démonter une voiture.

 

tre soir. Pour vous remercier de leur
avoir fait crédit, je vous al apporté

oe homard.. Le barman, ravi, s'éerie:
“C'est trée gentil à vous, monsieur, je

l’emmènerat à la maison ce sois, pour

diner.” — ‘Pourquoi? dit le monsieur,

c'est inutile, if a diné avant de venir
ict, emmonez-le piutôt au cinéma.”

Jean RIGOLE

par l'explosion d'une fournaise à
l'huile, pour se propager très ra
pidement aux établissements voi-
sins, la structure de cs édifices
étant en grande partie de bois,

Les flammes devinrent incon-
trôlables lorsque trois ou quatre
petites explosions de gaz à éclaira-
ge se produisirent,

L'aquedue ne pouvant fournir
assez d’eau et de pression aux
pompiers, on dut installer une
pompe du service des incendies de
Sherbrooke sur les bords de la ri-
vitre Magog, laquelle coule der-
rière ces établissements. On y pui-
# des milliong de gallons d'eau
pour ‘arroser le brasier, toute la
anit.
Entre 10 et 11 heures, hier soir

on a craint une conflagration du
genre de celles qui détruisirent Ri.
mouski et Cabano, le printemps
dernier. Les flammes traversalent
alors la rue Principale pour lécher
les maisons de bois de l'autre côté
de la rue. 7
Plusieurs logis de ce quartier

de la ville durent alors être éva-
cués par mesure de prudence et
les gens sauvaient tout ce qu'ils
pouvaient,
Heureusement, les centaines de

citoyens de Magog et de plusieurs
villes des Cantons de Est accou-
rus sur les lieux à la nouvelle de
ce commencement de conflagra-
tion, réussirent, sous la direction
des pompiers à ¢teindre tous les
tisonas qui allaient- se déposer par
milllers sur les toits.
Vers onxe heures, finalement, le

vent violent qui soufflait vers la
ville tourna du côté de la rivière
ce qui égartait tout dejger de
conflagration, ' Cal
On a dû' interrompre ls cirou-

 

lation des trains ‘du Pacifique Ca-
nadien pendant prés de deux heu-
res parce que les boyaux d’arrosa-

Be puisant l'eau de la rivière Ma-
BOF passaient par dessus la voie
ferrée,
L'incendie commença à 7 h. 15

et ne fut maîltrisé que ce matin.
Les flammes étaient, toutefois,
sous contrôle vers les quatre heu-
res, ce matin. Les pompiers de-
vront, cependant, rester encore
plusieurs heures sur les lieux afin
de prévenir toute reprise de l'in-
cendie.

On ne rapportait, tôt ce matin,
qu'une seule personne blessée au
cours des opérations. Il s’agit du
propriétaire du “Batrie 5-1045-
$100” qui s'infligea une large cou-
pure à la main droite en aidant
des citoyens à sortir leur mobilier
de leur foyer, alors qu'on craignait
que les flammes ne se communi-
quent à plusieurs autres maisons.
Nous avons appris, hier soir,

qu'au moment où les pomplers
combattaient les flammes par un
froid glacial, un important citoyen
de Magog parlait de couper les sa-
laires des pompiers volontaires qui
gagnent présentement $1.00 ‘’heu-
re lorsqu'il y a un incendie dans
la ville et qu’ils le combattent,

Pour améliorer
la circulation
M. Roger Provost, secrétaire-cor-

respondant du Conseil des Métiers
et du Travail de Montreal, annonce
que ee corps ouvrier à décidé de
faire pression auprès des autorités
municipales afin qu’elles trouvent
sons plus tarder une solution au

problème Ade la circulation dans la
métropole.
Une lettre sera d'abord envoyée

au président du comité exécutif de
la ville, M. J.-O. Asselin, et au di-
recteur du service de la police, M.
Albert Langlois, pour leur deman-
der:

1—L'application immédiate des
règlements municipaux qui inte:di-
sent le maraudage des taxis dans
les rues de Ja ville;
2—La réduction des permis de

taxi de 6,200 à 3,000 et la suppres-
sion des demi-permis;

3—Que les terrains de stationne-
ment pour les taxis soient multi-

pliés jusqu’à l'extrême limite et que
tous les tuxis qui n'ont “pas d'en-
droit où stationner soient retirés de
1a circulation;
4—Qu'une enquéte sérieuse soit

faite sur l’honorabilité de chacun
des futurs chauffeurs de taxi et que
tous ceux qui ont un dossier judi-

claire soient tenus d'avoir une con-
duite irréprochable durant au moins

5 ans avant d'être acceptés pour
cenduire un taxi;
8—Que la circulation des camions

de plus d'une tonne soit interdite
entre 7 h. am. et 7 h. p.m. dans
toutes les principales rues de la
métropole;
6—Que les. règlements prohibant

Je stationnement à certains en-
droits soient apoliqués avec autant
de sévérité pour les camionsque.
pour les voitures privééa
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2—Le petit d’un âne — Possessif.

voyelles — Recueil de bons mots.
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1 — Fabrication des pains de fantaisie.

3 — Conjonction affirmative — Deux

  PATRIE”  

 

 
4— Danse nationale de la Hongrie —

Du verbe gésir.
5 — Article simple — Tête d'une tige

de blé.
6— Qui ne reconnaît point l'existence

de Dieu (pl.) — Recueil de bons
“ mots.

T— Abréviation de sainte — Possessif
— Avant-midi. ;

8— Nom vulgaire de la véronique des
prés (pl.).

9— Peu de chose — Sans ornement,
10 — Partie supérie: du corpe humain
Pre re

11— Composer à force de veilles.
VERTICALEMENT

1—Explosif à base d'acide picrique,
2 — Liqueur spiritueuse.
S—Particule négative anglaise — Qui

contraste violemment.
4— Grande ignorance — La patrie.cée

este.
3 — Dans lad — Kxister,

1Large blemouvert Proi— e, blen ouvert — nom
sonnel — Petit ruisseau. pere

$ — Dans papa -— Premières lettres de
l'alphabet. .

d9— Du verbe imaginef, au subjonctie
10— Deux rorelles"— Pe- x voyelles — Peine
11 — Renvoi ve Transpirer, pécuniaire,
 

d'Ottawa
leur tarif

OTTAWA, 28. (P.C.) — La Com-
mission du Transport d'Ottawa vient
d'annoncer qu'à partir du 2 janvier
1951, les billets d’autobus et de
tramways qui se vendent actuelle-
ment 4 pour 25 cents, seront aug-
mentés au taux de 3 pour 28 cents.

Le livret de 16 billets pour un
dollar sera remplacé par un livret
de $2.00 et contiendra 25 billets,
c’est-à-dire 8 cents du billet. Le
prix d'un passage en argunt sera
de 10 cents. Les étudiants et les
enfants recevront 6 billets pour 25

Les autobus
augmentent

 

 cents, ce qui est une diminution
d'un billet sur l'ancien. tarif.
 

Fait éclaté au ABC Nadio Service:

.AU
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diner d'adieu que l’Asenclation Canada Inter-Amérique

M. Pedro Bonnefon, jusqu'à maintenant consul général

+,
 

ore TS LA

d'Argentine à Montréal et qui est rappelé dans son pays, le corps
oupait, à hited Rita-Carl hier

‘vos amitiés. Nous tête ar”
photo prise à le table d'honneur: M. Augustin-N. Martinez,

Æ

rquons sur cette

 

DINER D'ADIEU OFFERT Æ M. PEDRO BONNEFON ———__u

PPSIE
(Phote J.-P. Laliberté—La Patrie)

 

ambassadeur d'Argentine au Canada; Mme Pedro Bonnefou; M. A,Seveuster, consul général des Fays-Bas et doyen du oops consulatede Montréal: M. Pedre Bonnefon; Mme A. Sovemeter; ot M Léon
” Canada

Mercier Gouin, vice-président de
Amérique,

l'Association Inter»

Salaires accrus aux
députés ontariens-

 

TORONTO, 28—(P.C.)—Les dépu-
tés et les ministres provinciaux de
l'Ontario recevront probablement
des augmentations de salaires, rap
porte-t-on dans les cercles politie
ques.

Il appert, en effet, qu'un comité
nommé pour étud‘er l'opportunité
d'augmenter les indemnités pariè&
mentaires recommanderont des
hausses de $2,000 pour les ministres
et de $600 pour les députés, ca qui
portera les salaires & $10,000 pour
les ministres et à 43,600 pour les dé»
putés. -
“Aujourd'hui, un député reçoit

33.000, dont :32:000 commeindenta!té
et $1,000 pour dépenses de voyages.
L'augmentation regommandée se
rait de $400 te indemnité et
$200 pour: dépotsesde voyages.

MLLE CECILECHABOT
EN DEUILDE SON PERE
Kile Cécile Chabot, Écrivain

bien conn, vient de perdre son
père, M. Férdinand. Chabot. Le dés
funt laisse aussi duis ie deuil son
épouse, née Alma Dubreuil, deux
auttea fibles, Mme J. Prévost (Mars
&uerite) et Thérèse; ses ppotitse
emants, Michelle, Pierre, Suzanne
et Nicole. La dépoullle est exposée
à ia demeure du défunt 4119 rue
Esplanade. Les funératiles auront
lieu samedi matin, à 9 h. 30, ea
l’égilse St-Jean-Beptiste.

COURS A L'INSTITUT
CATHOLIQUE DE PARIS

Le Pére Paul-Emlie Martin, CBC.

 

 

  

 qui fait actuellement un séjour dun
mois à Paris, vient d’être Invité à
donner quelques cours à l'Ecole de
Bibliothécaires de l'Institut catholique
Le P. Martin traitera de la classifica-
tion des Ouvrages de religion et de
Thélogie, sujet eur lequel il n rédigé
et publié divers travaux. On sait que
16 P. Martin eit secrétaire du Contell
d'administration et professeur de clute sification systématique à l'Ecole de Bledilothésaires de l'Université de Monte

—
—
_
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Les injustices du rapport Hope
signalées par M. Jules Massé

 

Avec la Plus grande vigueur, Je
vaillant président de la Société du

“ Bon Parler français, M. Jules Mas-
sé, à protesté, hier, contre les con-
clusions du fameux rapport Hope,

sorti comme un cadeau de Noël
pour la’ population de l'Ontario,—
avec la réaction que l'on sait dans
Jes milieux catholiques et français.

Voici te texte de la déclaration
du président général du BPF:
“Je tiens à protester avec la plus

grande vigueur contre les conciu-
sions du rapport de la commission
Hope sur l'éducation en Ontario.
Les recommandations de ce massif
document à la fois étonnantes, in-
justes, intempestives, seraient pré-
judiciables à l'unité nationale en
Ontario et dans je Canada entier.
Lar présence d'un seul Canadien

français dans une commission d'en-
quête de 21 membres annonçait et
dénonçait déjà son caractère inso-
lite et promettait des conclusions

aussi bizarres qu’inquiétantes pour
M» vaillante minorité ontarienne.
Une semblable déclaration de

guerre, recommandée à la fois et
officiellement sur les fronts rel
gleux, linguistique, financier et
pédagogique, contre les écoles sé
parées de notre minorité française
et catholique, procède d’un sectaris-

me stérile et d’un fanatisme désuct.
 

N1 l'éducation. ni la culture cana-
dienne, ou la bonne entente entre
leg deux grandes races de ce pays

ne peuvent bénéficier d'une attitu-

de aussi rétrograde et d'une si ma-
nifeste hostilité, °

Aussi, sommes-nous persuadés
que le Gouvernement de l‘Ontario
rejettera toutes les suggeations

inacceptables du rapport Hope.
Son sens politique, son esprit de
conciliation inscrit déjà dans tant
d'institutions et de lois scolaires,
actuellement en vigueur et l'élo-

quent exemple historique du Qué-
bec envers sa minorité anglo-pro-
testante nous autorisent en effet, à
croire que le cauchemar d'une nou-
velle persécution scolaire et reli-
gieuse, dans la province soeur, se

dissipera bientôt.
L'heure est à l'union de tous les

facteurs d'ordre et de progrès au
Canada. L'expérience des luttes
passées, le droit naturel des pa-
rents autant que la lettre et l'es-
prit du pacte sacré de 1867 impo-

tent à tous les vrais Canadiens de
s'employer à conjurer par tous les
moyens appropriés, les causes de
conflit et de haine qui compromet-
traient la grandeur et la prospé-
rité de notre pays bien-aimé: un

Canada de paix et d'équité “A mari
wsque ad mare”!

 

Incident de frontière
hautement significatif

 

BELGRADE, 28. (BUP).—Un In-

cident de frontière vient de se pro-

duire sur le front européen dans le

cours de la guerre froide. Un com-

muniqué du gouvernement yougo-

slave fait savoir qu'hier un soldat

roumain a traversé la frontière,

vers midi, ignorant l’ordre d'arrêter.
M fut tiré et tué, tandis qu’il se

tro\vait à 50 pieds en dedans du
territoire yougosiave, à Radejevo,
Le communiqué ajoute que 150 Rou-
mains . accoururent poûr recuelllir
le corps de leur camarade. Une
terrible fusillade s'ensuivit, mais
personne d’autre ne fut tué.
et incident fait suite au rapport

que des troupes russes sont massées

sur la frontière entre la Roumanie
et la Tchécoslovaquie. Le ministre
yougoslave des Affaires étrangères
réclame la cessation immédiate de
ces provocations de frontière.

LEDIGESTE
duSPORTIF
La femelle du chevreuil

à parfois des bois

 

Ces bois de-
vraient Etre
ceux d’un

 

NI arrive parfois qu'une femelle de’
chevreuil, portant des bois, soit

re un mâle et tuée. Aux
Unis, les garde-chasse se ren-

dent conthte qu'un chasseur ne peut
pas toujours déterminer le sexe

d'un chevreull, à une gertaine dis-
tance, et on lui permet alors de
garder un chevreuil femelle, tué

par ua accident de cette nature.

 

Le Père Noël reçoit
70 enfants au

Studio Arthur Murray

Vendredi après-midi, plus de 70
enfants, venant d'orphelinats et de

la Salvation Army étaient fêtés au
studio de danse Arthur Murray.
rue de la Montagne.
La fête débuta par Une séance

de cinéma. Puis les enfants dansè-
rent des rondes. Le Père Noël dis-
tribua ensuite plusieurs jouets à
chaque enfant. Un goûter leur fut
servi. Tous repartirent les bras
chargés de Jouets, de bonbons, etc,

Cette initiative des studios de
danse Murray de fêter la vellle de
Noël des enfants infurtunés et de

leur donner des jouets vient d’une

idée lancée par quelques-uns de

leurs professeurs. Durant l'année,

les studios Murray donnens des soi-

rées dansantes pour leurs élèves et

leurs invités. Le prix d'adm’ssion
pour ces aoirées est Un jouet d'en-

fant. Tous ces jouets accumulés

durant l'année sont ensuite donnés

à un groupe d'enfants infortunés au
cours d’une fête avant Noël.

Cette année, plus de 260 jouets

furent donnés à cette fête et dès

janvier 1851 d'autres cadeaux se-

ront accumulés Pour être donnés
à la Noël 1951.

Les studios Arthur Murray ont

toujours eu une attention spéciale

pour les enfants. En tout temps,

des cours spéciaux pour. les moins

de 16 ans sont donnés, et des fêtes

enfantines sont offertes durant

l'année. ;

M. J. Dell ef Mile P. Garner, gé-

rants des studios Murray, pensent

êtredans lu note en donnant avant

Noël une autre grande fête en-

fantine, mais celle-ci exchusivement

pour les enfants infortunés.

ON NE PASSERA PLUS
PAR VILLE ST-LAURENT

Les automobilistes qui se diri-

gont vers les Laurentides pour-
ront bientôt évite: de traverser

Ville St-Laurent et pourront se
rendre directement du rond-point
du buulevard Décaie et du ohe-

min de la côte de Liesse à la
Montée St-Laurent en évkent le

la montée

 

 

deux de circulation.
“Cette nouvelle montés qui

sappellera le boulevard tren

tien, mera terminée avant l'été
prochain”, déciére le maire, Me
Maurice Cousinean, Ele fat =

tout cam, pyre des plans d'am
Vile Si-Lauredt ap- 
 

"LE TOUR DUMONDE

 

NOUVELLE-DELHI, $8. (Reu-
ter) — La marine des ‘Indes,
formée de trois destroyers, un
croiseur et plusieurs autres pe-
tiis navires, posséderm bientôt
une force aérienne Cependant,
les finances ne lui permettant
pus d'acquérir un porte-avions,

elle aura une base terrestre. Un
kroupe d'officiers et do techni-
clens indiens poursuivent aActuel-
lement des cours d'héronautique
au Royaume-Uni. Ces hommes
formeront la nouelle force aérien-
ne,

CALAIS, Me, 28. (PA. — Sw-
mer Pike, haut commissaire amé-
ricain do l'énergie atomique, a
déclaré, hier, que Ia nouvelle
bombe que déelopperont les Etats
Unis d'ici quelques années force-
ra les Russes à être moins agres
sifs. Pike a déclaré que les
Ftats- Unie étaient définitivement

 

600 repas ont été
servis aux pauvres
Les six cents repas chauds Ser-

vis Mer aux pauvres de Mont-

réal par l'Ouvre de la Soupe
populaire furent particulièrement
appréciés, par le froid intense qui
s'est abattu sur notre ville.

Aussi est-ce avec une profon-

de gratitude que Jes déshérliés

quittaient l'asile des Soeurs de

la Providence après avoie pris

une solide collation et reçu des

cigarettes et du tabac.

Mais une tele organisation

suppose beaucoup de dévouement

et plug de quinze dames et jeu-

nes filles sous Ja présidence de
Mme Yves Bourassa (Nicole Ger-

main) et de Mlle Sylviane Blain,

représentant le comité des jeu-

nes, s'affairaient pour servir aux

pauvres le menu suivant: Tour

tières, patates pliées, marimade.
pommes, café et bonbons,
La rév. Soeur Jean du Louch

fix, cheville ouvrière de cette
boile oeuvre, était partout à la
fois: aux cuisines, au réfectoire,
dans (a salle d'attente où patiem-

ment plusieurs vieillards atten-

dalent de pénétrer dans la salle

à manger.
Rien n'était oublié, pes même

la partie musicale. Trois jeunes

accordéonnistes, Mlles Picrrette
Touzin, Yolande Gibeau et Lau-

rette Lavictoire prétaient béné.

volement leur concours à cette
manifestation de charité.

On notait également la présen-

ce de M. Emile Lépine, P.8.8.

curé de A paroisse St-Jacques

et de M. l'abbé Armand Beau

regard qui bénit les tables, avan?

le repas. M. J-R. Limowes, pré-

sident de la Société Su-Vincent

de Paul, nssistaït également à

la cérémonie.
Fondée Ü y n 127 ans par Mè-

re Gamelin, l'Ouvre da le Sou-

pe populaire a accomnil, cette

sande encore, Jo greta qui récon-

forte ot donne un peu de fole

aux mibfrenx cui sont mathe

renvemant trom pambesinx dans

toutes lee grandes vibes. -

 

M. A. DUPRE VA
RESTER MAIRE

M. Arthur Dupré, maire de Beleil

et député à la Légisiature, à gagné

son point en Cour supérieure, hier.

La requête en déqualification pré-

sentée contre lui par M. Arthur

Landry, un restaurateur de Belæil,
est rejetée avec dépens, par l'hon.

juge André Demers, qui déclare

l'action de Landry injustifiée, du
tout au tout. Me Claude Prévost,
CR, représentait M. Dupré.
Dans ses conclusions, le juge

Demers déclare que Landry n'a pu
prouver aucune de ses allégations.

fl n’y & pas de preuve à l'effet que
M. Dupré avait bénéficié, lors de
certaines réparations effectuées à
la poripe à incendie de Belœil, par
deux employés de son garage, au
prix de 8115. Le maire ignorait tout
de ces travaux eb n'en à pas retiré , jun traître sou.

ae
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L'état de Klem
sest amélioré
MIAMI BEACH, Flo, 28 — Bill

Kiem, le doyen des arbitres de
baseball, Agé de 76 ans, a reposé
confortablemnt, aujourd'hui. après
avoir été placé sous in tente d'oxy-
gène pour lui sauver la vie.
Son épouse a déclaré qu'il sem-

blait avoir pris beaucoup de mieux
bien que ma condition demcure cri-
tique. Il a été récemment placé
sous la tente à oxygène quand il a
connu certaines difficultés à res
pirer librement. M y a deux jours
les docteurs ont déclaré que Vex-
Arbitre de la ligue Nationale fai-
blissait. ~

Ligue de l'Est
La ligue de l'Est présentera un

programme-double ce soir à l’are-
na du collège Roussin. Le Pointe-
aur-Trembles rencontrera le Du-
péré Frères dans lu première par-
tie, et le Beaurivage fers face au
Montréa; Est dans la seconde.

 

 

 

 

NEW-YORK — Jimmy Flood, 162 1-2,
New-York, K.O.T. Artie Diamond, 169,
New-York 48).
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| Slim Mercier sers gérant
, duPAT.

Le direction du club de hockey
Pointe-aux-Trembles annonce l'en
gagement de Slim Mercier comme
gérant cette saison. Mercier, un
ancien gardien de buts des clubs
Lafontaine et Champêtre de lane
cienne ligue Mont-Royal, a plu
sieura annéga d'expérience comme
instructeur. +
Le Pointe-aux-Trembles a aussi

eng agé les joweurs suivants: Jean
Monette, Paul Longpré, John Mce
Intyre. Jean Lusignan, Gaby Roe
cheleau. Gaston Brisebois, Jean
Dumais, Raymond Brisebols, Ro-
ger Lusignan et Gilles Desrosiers.
Ie Pointe-aux-Trembles a annu-

16 38 avec le Beaurivage dans sa
première partie de le saison. Jean
et Roger Lusiyman et Jean Mone
nette ont compté.

Défi du Côte St-Pœul

Le club Côte S:i-Paul, qui fait
partie de la Ague Mont-Royal ju-
nior, almerafe-fencontrer tout club
junior ou Intermé liaire de l'exté-

 

 

 

rieur. Inf: Gérald ‘educ, 3429
Blvd Lasalle, Verdun, tél. TRen-
more 0876. ,

 

MIAMI, -lo. — MHarolé Green, 159,
Brook 0. -Boi,Ti Pamela 15
 

CHATEAU NORMAND

piste pour cross-country.
demande. Cite llluminée. Délicleuse

 

Clément Durochez vous invite à un souper tardit
* à votre retour des Laurentides. Cuisine de choix

sous la direction d'un chef réputé. Musique de Léo Breault. Permis complet
C.L.Q. Chs.-Edouard Gravel, votre hôte. Le Château NORMAND, est uitué un
peu à l'est de la roule du Nord.

Ste-Thérèse
STE- Grill, cocktail bar Danse avec orchestre tous les

THERESE LODGE soirs. Superbe côte en face de l'hôtel. 20 milles de
Monte-pentes électriques

 

opérant le soir sur
cuisine chinoise. Table d'hôte $1.35.

Chambre avec eau courante. Rés Ste-Thérése 4521 ou 9062.

St-Sauveur
 

Grill et cocktail Bor, danse avec orchestre tous les
HOTEL NADEAU. soirs excepté le lundi. Permis complet C.LQ. T-Bar.
15 monte-pentes. Paradis des skieurs. Réservations, téléphonez 8815.

 

rélisserie ouverte.

L'endroit fréque-:!LA SAPINIERE. Lisée, intériours et

MONT-SAUVAGE. 5
C.LQ. 22 chambres Prix

B. Liboiron, Tél : 304.

LAC MERCIER

avec orchestre. Service
phonez 59s12. Réa.: M. J.

patinoire, excursions en carioles, etc Chalets pour
chambres, cuisine de choix. Informations ou réservations: J.-L. Dufresne, tel

Val Morin.
—Pe

rbe côte en facé de l'hôtel. Monte-pentes opérant
urs par semaine. Danse, grill licence œemplete

x pour clubs de ski. Attractions spéciales pour
tin de semaine. Rétervez plus tôt possible: Henri Laiande, prop. Val Morin.

Ste-Agathe |
‘y Moderne, confortable, 3 monte à proxisgité ln

HOTEL BELMONT. pleincentre de Ste-Agathe. Caleputer Danse teus
tes scirs avec orchestre. Cocktail lounge. Licence complète CLQ. Réservations:

CHALET DU LAC. moderne, fashionable. Prix modérés. Cocktail

Mont-Tremblan
———

Situé à faible distance du Mt-Tremblant. Contortable.

lier de l'hôte) au monte-pentes. Ecri: ou le 1
. Lafetidre.

Ste-Adèle em Bas (route Ste-Marguerite)
Saile & manger exceptionnelle. Atmosphère de grande distine

QUIDI VIOI. fiom. Spécialités: Steaks, Shashlik, côtelettes, Tres de

Val David

notre

 

des Laurentides. Sports d'hiver orge
extérieurs. Ecole de ski. Monie-pentes,

roupes, hôtel deue

«   
A nat

Situé bien haut dans les Laurentides. Un
MANOIR DU LAC MERCIER. endroit excellent pour les sports d'hiver,
Service de transport aux meilleurs monte-pentos du Mt-Tremblant. Eau chaude
dans les chambres. Permis complet C.L.Q. Depuis 88.00 par jour. Réservations:
St-Jovite 619$ M. J. Pépin. :

Renseignements et réservations

TRADE
20 mezzanine, édit. Dominion Sq., 1010 .quest,Ste-Catherine, Montréal.
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Valleyfield rejoin
èreplaceen battant

Les Braves de Valleyfield continuent à cagner . .
ont en effet continué leur élan victorieux, hier soir,

 

—p—

t Québec en
Royal4-1

. et le Royal à perdre. Les Braves de Blake
triomphant du Clan Carlin par le score de 4 à 1,

pour ainsi rejoindre les As de Québec en première position dans Ia ligue Québec Senior. Les As
détenaient cette place depuis
troin défaites c& fin de semaine leur ont beaucoup nul.

Le Royal, qu! sublasait ainsi on™
quatrième échec consécutif et qui
a apparemment perdu le tour de
compter des-buts puisqu'il n'en a
réussi que deux Jeans ses quatre
dernières joutes, tentera de pren-
dre sa revanche ce soir alore qu'il
recevra les brillants Braves au
Forum.
L'absence de Jacques Locas se

fait sentir dans le camp du Royal.
Jacques n'a pas joué encore hier
et on a annoncé qu’il ne pourra
pas chausser les patins pour 15
jours encore à cause d'une infec-
tion au pied droit. De plus l'équi-
pe de Qarlin est privé des servi-
ces de l'ailier droit Pete Polowsk!,
Qui accompagne le Canadien Ju-
nior dans l'ouest.

FAISLE OFFENSIVE
Le Royal a de nouveau été fai-

ble à l'offensive hier 6c les joueurs
de Frank Carlin n’ont lancé que
14 fois sur Paul Leclerc dane les
buts du Valieyfield, tandis que Jac-
ques Plante avait à faire 5 arrêts
à l'autre bout de la glace.
Les Braves, qui n’ont subi que

trois défaites dans leurs 14 derniè-
res parties, se sont assuré la vic-
toire dès la première période sur
les buts de Jean-Paul Bisaillon et
Paul Courteau. Dewar Thompson

 

à donné espoir au Royal en dé
jouant Paul Leclerc durant Ja
deuxième période, mais les Braves
ont exéouté un ralliement de deux
pointe dans le dernier engagement
pour ruiner les chances de l'équipe
de Carlin.
Jackie Schmidt ev Kitoute J

nette ont compté ces deux dernio,
buts du club de Blake.
La ligne formée de Gerry Désaul-

niers, Claude Dolbec et Lulu Denis
à été la meilleure du Royal.

En plus du match Valleyfieid-
Royal au Forum, deux autres pes-
ties seront à l'affiche, ce soir. Les
Cataractes de Shawinigan Falls
recevront la visite des Sénateurs -
d'Ottawa, tandis que les As de
Québec joueront à Sherbrooke.

Première période
1-<Vaileyfield: Blaattlon

(Irvine, Corriveau }……..…... 9.58
2—Valleyfield: Larivé:

(Bougie, Courtes Lgeee. 11.50
Punitions: Schmidt, (mauvaiss con-
duite), Cux et Ernst.

Deuxième période
3—Royal: Thompson

(St-Laurent, Fryday)
Punttion: Bourassa.

Froisième période
4—Valleyfield: Schmidt

(Kwong, Menzies) ...….………….…….
3--ValleyZleld: Joannetts

(Bisaillon, Irvine)
Punition: Bouaie,

  

verse 18.32%

sn

14.40 aocnccucna

 

Ottawa bat Shawinigan Falls:
Kiley déclenche une bagarre

 

OTTAWA, 28. (P.A.) — Les Sé
Avance en troisième position, hier seir, en triomphant des Cataractes de
Shawinigan Falls, 8 i 1, dans une partie qui 5’
Ia plus spectaculaire de Ia saison.

I ne restait que 17 secondes à
Jouer quand une bataille éclata
entre Larry Regan des Sénateurs
et Lou Kiley des Cats, alors qu'ils
se dirigeaient vers le banc du péni-
tencier. Une fois l'ordre rétabli,
Kiley s’attaqua à Ray ‘Trainor et
les joueurs des deux clubs sautérent
dans le tas,
Les arbitres ont imposé une mi-

neure, deux majeures et une mau-
vaise conduite à Kiley, tandis que
Regan ot Trainge s'en sont tirés
avec des majeures.

De plus, 13 punitions mineures et
deux autres majeures furent décer-
nées durant cette partie rude, Vern

nateurs d’Otlawa ont augmenté leur

est terminée par la bagarre

=

  

Vaillancourt et Eddie Dartnell
ayant reçu cinq minutes chacun

le début de In saison et ils avaient pris une avance confortable, mais

 

Jean-Paul BISAILLON.., un but
et un assist,

St-Laurent gagne;
Jolietteblanchi
Les Castors de St-Laurent ont

défait les Rapides de Lachine au
compte de 6 à 4 hier soir, dans
une joute régulière de la lgiue Pro-
vinciale. Ray Courteau a été l'étoi-
le des vainqueurs avec deux bute
et deux assists. Marcel Deslong-
champs, Dick Munn, Bernard Lau-
zon et A. Hodkinson ont été les
autres compteurs du St-Laurent.
Lacroix, Leduc, Desmarais et Bob
Morin ont été les compteurs du
Lachine.
Dans une autre joute de la ligue,

les Liong de St-Hyacinthe ont con-
tinué leur poussé: victorieuse en
blanchissant les Cyclones de Jo-
liette 5 à 0. Paul Gagnon a dirigé
l'offensive des vainqueurs avec
deux buts. Gerry “Sinatra” Gra-
vel, Bill Dimock et Guy Lapointe
ont réussi les autres buts du St-
Hyacinthe.

Il y aura deux joutes, ce soir.
dans la Ligue de hockey Provincia-
le. A St-Hyacinthe, les Liuns rece-
vront la visite des Cyclones de
Joliette. Les Maskoutains ont subi
trois défaites contre les Cyclones à
Joliette, Oscar Aubuchon et see
deux associés, Léo Théroux et Léo
Trudel espèrent volr Ics Lions l’em-
porter ce soir,
Dans l'autre partie au program-

  

+
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National défait le Royal 9-4:
Skippy Burchell en- vedette

(per ROLLAND RICARD )

Le National de Poto Morin à augmenté sou avance dans Je classe-
ment pour se rapprocher à deux points des Canadiens en troisième
position fiers qu’il défait le Royal au compte de 9 à 4 dans une
joute régulière de ia ligue Junier, hier soir au Forum. Skippy Burchell
s’est de nouveau distingué avec doux buts et trois asaists pour le
National.

 

Le club de Pete Morin s’est assu-
ré la victoire dang le premier enga-
gement alors qu’il a compté cinq
buts. Skippy Burchell a compté
le premier but quelques secondes
après le début de la joute. Geof-
frion a mérité un aseist sur ce
point. . , Quelques minutes plus
tard, Geoffrion à porté l'avance du
National à 2-0, assisté de Burchell
et Mordas. St-Onge avec l'aide de
Pronovost a ensuite compté le
troisième but du National. Deux
minutes avant la fin de la première
période, Pawchuk et Pronovost dé-
fOuèrent tour à tour Bob Corn.
forth pour les quatrième et oin-
quième buts du Nal.lonal,
Phil Goyette a ensuite porté le

compte à €0 dès le début de la
deuxième période McCann aves
l'aide de Borwiek a compté le pre-
mier but du Royal. Quelques minu-
tes plus tard, c'était au tour de
Réal Jacques de déjouer la vigi-
lance de Claude Evans dans les
filets du National pour réduire
I'avance des joueurs de Pete Morin
6 à 2. Bernard Geoffrion a porté le
soore 7 à 2 avant la fin de la pé-
riode, assisté de Burchell ot Mor-
das.
Le Royal ajouta deux autres buts

A la dernière période. McElhe“on
déjoua Evans sur des passes de
Réal Jacques et McIntyre. Quel-
ques minutes plus tard, Borwick

après un bel effort individuel a
vompté le quatrième but du Royal.
Vers le milieu de la période, Ga-
gnon s'est siasi d'une rondelle éga-
rée devant les filets de Cornforth
pour déjouer ce dernier facilement.

Moins de 16 secondes avant la fin,
Burchell compta son deuxième but
de la aoirée assisté de Geoffrion.
Les arbitres décernèrent un total

de 11 punitions mineures au cours
de la joute.

Jo Première période
1—National: Burchell

(Geoffrion) ......... a8
3—National: Geoffrion

(Burchell st Mordas) ........ 12.39
3--Nationai: 6t-Onge

(Pronovost) vascaucescn 15.08

Li

esconsses  
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Skippy BURCHELL
re
4—National: Pawchuk

(R. Govette et Burchell) .... 18.13
$—National: Pronovost

(Lalonde) .............. Teaee. 19.48
Pun.: C. Croll et Larocque,

Deunidme période
6—National: P. Goyette

(R. Goyetie et Pawchuk) .... 2.10
T—Royal: McCann (Borwick) .,, 4.17
8—Royal: Jacques (Proctor) ..., 6.18
9—National: Geoffrion

Burchell et Hordas) .......... 13.01
Pun.: McKinney, P. Goyette, Machny,

Pronovost, Geotfrion,d Pawchuk et Bee
noit,

Trolsitme période
10~Royal: McElheron -

6.18(Jacques et McIntyre) ......,
11—Royal: Borwick ........... eee 12.23
13—Natlonal: Gagnon

(P. Goyette et R. Goyette) ... 14.48
13—National: Burchell

(Geoffriony ................... 19.42
Pun.: Benolt, Machny (2) et Proctor,

 

de Culmone en
Shoemaker réduit l'avance

gagnant 4 fois

 

MIAMI, 2a Willie Shoemaker a gagné un peu plus de terrain
sur Joe Culmone, hier, et la course au championnat des Jockeys est
maintenant plus contestée que jamais, Shoemaker a gagné quatre
courses à Fair Grounds, hier, Culmone a triomphé trois foig à Tropical

pour avoir tenu leurs bâtons élevés
à la troisième période.

Bobby Copp, Al Kunts, Bill Ro-
binson, Trainor, Buddy Hellyer et
Lude Check ont compté pour
Ottawa, tandis que Jack Carthy a
été le seul compteur du Shawinigan
Falls,
La défense du Shawinigan a été

très faible,
Legs Fraser, qui avait été absent

pendant trois semaines, est retour-
né avec les Sénateurs et il à brillé
dans les filets.
Les deux mêmes clubs se renoon-

treront de nouveau à Shawinigan
Falls ce soir.

 

Première période
1- Hawa: Copp

(Regaïl et Riopelle) ......... .
Pun.: Regan, Dartnetl ot Bayes.

Deuxidme période
2 -Ottawa: Kunts

(Dartnell et Tremblay) ........ 2.09
3-—Ottawa: Poe 1.33

‘ et RCEAN)0... 11
4-Ottawa® Trainor ’

10.24

(Emberg et Hellyer) ...…..….... 16 4
§-Ottawa: Hell

(Emberg et ingon) ........ 17.52
Aiopelle et Fra-Pun.: Quellette 2

Troisième périoëb
$—8hawinigsn: Carthy

Buchanan e! Théberge) .......
7—Ottawa: Check (Stahan) ..... 19.31
Puu.: Vaillancourt (majeure), Dart-

nell (majeurs), Limoges (2), Tudin,
Milani mineure et majeure), Tremblay,
Xi 4 2 3 1poumneue 3 prajeures Mauvalse

6e

me, les Rapides de Lachine joue-
ront contre les Castors a St-Lau-
rent. Ca sera la première fois cette
saison que le brillant cerbère du
Lachine, Roger Morrissette, ex-gar-
dien de buts des Canadions juniors,
jouera sur la glace du St-Laurent.

Morenz a repris la tête des
compteurs de la ligué Montréal

Howie Morens jr, rapide ailler des Blues de C.N.R. de la ligue
Montréal, a repris la première place chez les compteurs du circnit. Durant
les deux dernières semaines, Morens ~t Bernard Lauzon étaient sur un
péed d'égalité en première place.

Merenz a sept butset huit assists pour un total de 15 points. Lauzon
suit de très près avec 13 points, soit six buts et sept assists, Steve Alberts
du Northern Electric et Bebby Carragher des As de Canadair sont les
nouveaux venus, cette semaine, au nombre des meilleurs compteurs,eee

ete,

Johnny Chénier du club CNR.
est toujours le “vilain” du circuit, Vendredi soir à l'Auditorium de
ayant passé 20 minutes au frigi- Verdun. Dans la première joute,
daire. Hydro.Québec rencontrera lo

R -N.R., tandis que les clubs Northern
Jean-Paul Renaud est le meilleur gioco et Cancar en viendront aux

 

 Lou KILEY... perd la téte*
 

  

 

victolres; Shoemaker, 377.

C'est le duel le plus enlevant chery
les jockeys depuis 1940 alors que

Earl Dew avait défait Lee Taylor
par une victoire,

Shoemaker n'a jamais été aussi
près de Culmone cependant depuis
le 21 novembre dernier alors que
les deux jockeys avaient un totai
de 333 victoires chacun. Le lende-
main Culmone avait piis les de-
vants en remportant trois victoires.
Culmone & maintenu son avance
par la suite,

Le 27 novembre les deux jockeys
ont pris part au méme programme
à la pifts Rowie. Culmone a con-
duit six môntures gagnantes cette
journée-là pour porter son total à
850. Shoemaker avait triomphé
seulement deux fois pour perdre
beaucoup de terrain.

Au 16 décembre Culnione avait
370 victoires à son crédit. Il à fait
une mauvaise chute à la piste Tro
pical st fut obligé de prendre quel
ques jours de repos. Entre-temps,

 

  

Park et le classement se lit aujourd’hui comme suit: Culmone, 878

 

Shoemaker est passé de Ia Califor.
nie à la piste Fair Grounds où il
connaît de brillants succès.
Culmone a gagné avec Swan

Dive dans la troisième course, au-
jourd'hui, Seventy-Seven dans la
quatrième et avec Respingo dans
la’ huitième. Shoomaker à triom-
Phé dans la deuxième course avec
Carters Oats: Some Friend dans la
troisième; Big Dome dans la 5e et
Frost Bitten dans la 6e. Shoemaker
est venu près de se hisser sur un
pled d'égalité avec Culmone quand
11 a été battu par un nes dans la 8e
course avec Tootsle McCabe come
me moature.

Shoemaker demeurera À la piste
Fair Grounds jusqu'à Ja fin de la
semaine. @hoemaker sera A Agua
Caliente, au Mexique, pour la ders
nière journéc de l'année, dimanche,
Culmone sera à la piste Tropical
Jusqu'à samedi et sl la course aux
honnsurs chez les jockeys est emo
core serrée, fl a l'intention de se
rendre à Havana dimanche,
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Boston devance les Canadiens;
Rangers disposent de Toronto

parties de la saison, ont continué leur ascension dans le
classement de la ligue Nationalehier soir, lorsqu'ils ont surmonté un
déficit de trois buts pour annuler 4-4 avec les Black Hawks de
Chicago. Coci laisse les Bruins seuls en quatrième place, um point
devant les Canadiens, qui étaient an repes hier,

Dans l'autre joute au programme
hier soir, les Rangers de New York
ont causé unue sunprue en dispo-
sant des Maple Leafs de Toronto
3-1 pour s'approcher à deux points
seulement du Tricolore .
Les Black Hawks semblaient as-

surés de le victoire lorsqu'ils ont
commencé Ja troisième période
avec uns avance 4-1 à Biston, mais
jour défense a faibli misérablement
et les Bruins ont réussi à remonter
le courant, égalant le compte 40 se
condes seulement avant la fin,
lorsque Woody Dumart a compté
son deuxidme but de la soirée.
Johnny Peirson et Bill Ezinicki

ont compté les autres points des
Bruins, et lea compteurs pour Chi
cago ont été Roy Conacher, avec
deux buts, et Pete Babando et
Doug Bentley, un chavun, Les
Hawks étaient toujours privés des
joueurs de défense Jack Stewart,
Doug McCagig et Bill Gadsby,
Lee Fogolin et Pete Horeck se

sont battus dans la première pé-
riode, et chacun a attrapé une pu-

nition de‘mauvaise en plus d'une
mineure, pour avoir renouvelé le
combet sur le banc des punitions.
Now York, lag Rangers oni pris

une avance 2-1 dans la première
période, et ils ont conservé habi-
lement cet avantage jusqu'à ce
que Reg Sinclair leur donne un
wutre but dans la troisième période,
rendant la victoire plus décisive.
Tony Leswick et Edgar Laprade

ont compté pour les Rangers dans
le premier engagement, et Cal
Gardner & obtenu le seul dut des
Leafs.
La partie a été rude du commen

cement à la fin et l'arbitre Hugh
Dans la première période, Gus
McLean a imposé douze punitions.
Mortson et Ed Slowinaki en sont
venus aux coups, méritant une ma-

jeure chacun. Ted Kennedy et
Allen Stanley ont aussi été punis
pour cing minutes chacun, aprés
un combat de boxe dans la troi-
sième période.

CANADIEN A DETROIT

, Malgré leur défaite, les Leafs
ont conservé leur avance d'un

point sur les Red Wings de Dé
troit, qui ont joué trois parties de
moins qu'eux, Les Red Wings au-

ront une occasion de devancer les
Torontois ceaoir, alors qu’ils 1ece-
vront la visite des Canadiens.

Le Tricolore peut aussi gagner

du terrains. En effet. une victoire

ce soir lui permettrait de rejoindre

Chicago en troisième position.

Les Canadiens seront affaiblis

encore plus pour la joute de ce

soir, Doug Harvey et Billy Reay

Flood bat

 

*

Les Bruins de Boston, qui n'avalent triomgié qu’une fois dans leurs BB    
|

 

Ce

 

Front pas accompagné le club à
Détroit, et Glen Harmon qui de-
vail revenir au jeu ce soir, n'eat
pes encore prêt. Harvey est blessé
à une cheville, et Raay, qui a mal
au dos, ne pourra jouer pour une
couple de semaines.
Harmon a pratiqué avec Je club

hier matin au Forum, mais il n’est
pas en bonne condition après son
repos prolongé. HU se peut toutefois
qu'il joue samedi soir au Forum
contre jes Black Hawks,

. NEW-YORK—Buts: Rayner; défen-
ses: Evans et Stanowski: centre: Ra-
leigh: alles: Bolwinski et Mickoeko;
substituts: Kddolls, Egan, Stanley, La-
prade, fund, Topparsini, Kyle, Kale-
te, Leswick, Kuliman et Siazlair.
TORONTO--Buts: Broda; défenses:

TLomson et Mortson; centre: Gardner;
alies: MacKell ot Watson; substituts:
Barilko, Bentley, Kulkay, Kesnedy,
Sloan, Jusda, McCormack, Lewicki,
Timgren, Smith et Flaman.
Arbitre: Hugh McLean; juges des li-

gnes: Sammy Babcock cet Jack Blake.
SOMMAIRE

Première période
1—New-York: Leswick

(Egan, Laprade) 14.45
2—Toronto: rdner . 16.38

 

3—New-York: Laprade
{Leawick, Kullman) 18.05
Punitions: Garadner, Siowlnaki (ma-
jeure), et Mortson (majeure).

Deuxième période
Aucun point.
Punitions: Mortson, Evans et Sta-
nowskl.

Troisième période
4—New-York: Sinclair

 

ley (majeure), Kennedy (mineure),
Sloan et Stanowski,

 

BOSTON—Buts: Gélineau; défenses:
M. Quackenbush et B. Quackenbush;
centre: Ronty: ailes: Lynn et Fisher;
substituts: Dumart, Bchmidt, Ezinic-
ki, Perguson, Horeck, Peirson, Creigh-
ton, Henderson, Lowe et Krysanowski.
CHICAGO—Buts: Lumley; défenses:

Dewsbury et Pogolin; centre: Bentley;
alles: Babando et Mosienko; substituta:
Guidolin, J. Conacher, R. Conacher,
Black, Brown, Lundy, McOaig, Dic~
Kkens et Coflin.
Arbitre: Bill Chadwick: juges des 1t-

gnes: Dom Baolto et Bill Morrison.
SOMMAIRE

Première période
1—Boston: Peirson

(Perguson, Creighton)
2-Ch : Babando

‘ enko, Dickens)
Ch : R. Conacher

(J. Conacher)
Punitions: Fogolin (5 minutes, 10
minutes, mauvaise conduite), Ho-

reck (3 minutes. 10 minutes, mau-

vaise conduite) et Guidolin.
Deuxième période

4—Chicago: Bentley
(Babando, Dickens)

3—Chicaxo: R. Conacher
{Dewsbury )
Punitions: Fogolin et Erinicki.

Troisième période
6&—Boston: Ezinichi
7—Boston: Dumart

(Ezinicki, Schmidt)

8-—Boston: Dumart (échmidt) .

Aucune punition.

13.40

  

 

Diamond

par K.O. technique

 

NEW-YORK, 28. — (PA) =
Jinmy Flood a défait Artie Dia-
mond par kpookout technique, hier

#0ir, quand lg Dr Vincent Nardiello

à arrêté ve combat sensationnel à

Ja fin de la huitième ronde parce

que Diamond saignait sbontam-
a ur

droit Flood pesait 162% livres et
Diamond 160.

Nardiallo, médecin de la Com-

mission Athlétique de New-York,

a déclaré qu'il a arrété le combat

parce que les seconds de Diamond

n'avaient pas été capables d'arré-

ter l'écoulement du sang.

Diamond avait beaucoup faibli à
la huitième et Narulello craignait

qu’ ne œublese une blessure grave.
Le combat devait durer dix rondes.
Diamond avait l'avantage aux

vointe quand la bataille sensation  

nelle fut arrêtée. Les deux juges

donnaient quatre rondes à Pr

mond, ie à Flood et une nulle,
tandis ue l'arbitre Ruby Goldstein

avait un verdict de 4-31 en faveur

de Flood.
Les deux boxeurs ont livré un

eombat furieux et Flood avait l'oeil

drot presque fermé à partir de Ja

cinquième ronde et À avait l'oeil

gauche enflé, Diamond avait subi

sa coupure à l'oeil droit à la qua-

trièrue ronde et le docteur Mardiel

lo l'examina après les quatrième,

sixième et septième et huitième

rondes.
Diamond a déclaré que ie combat

n'aurait pas dû être urrêté, mais

personne n’a critiqué la déc'sion

de Nardiello, ear c'est au même

aréna que Sonny Boy West à été

blessé mortellement le semaine der-

nière

 

 

HIER
Ligue Nationale :

Rangers 3, Toronto L
Chicago 4, Boston 4.

Ligue Américaine ©
Cleveland 6, Springfield 5.
Buffalo 7, Cincinnati 5
Pittshurga 2, St-Louis 2

Ligue Senior : ;
Valleylield 4, Royat 1.
Ottawa 6 Shawinigan 1.

Ligue Junior :
National 9, Royal &

esLigue Provincial
&t-Laurent 6, Lachine 4.
&-Hyacinthe 5, Joliette 0.

* *% *
AUJOURD'HUI

Ligue Nationale :
Canadien à Détroit

Ligue Américaine :
Springfieid À Hershey
Buffalo à Indianapolis

Ligue Senior : ;
Valleyfield à Montréal
Ottawa à Shawinigan

. Québec a Sherbrooke
Ligue Provinoiale :

Lachine à St-Laurent.
St-Hyacinthe à Joliette.
Verdun à Si-Jérôme.

*- * x
POSITION DES CLUBS

Ligue Nationale :
PJGPN P CPt
3419 87 110 68 45
3119 66103 61 44

Toronto « + .
Détroit + +
Chicago . . 3311 157 86 101 29

Boston . . , 341016 8 82103 28
Canadiens , . 3310167 70 88 27
New York . 33 61413 68 100 25

* *

Ligue Américaine :

(Div. Est)
PGPN P CPt

Buffalo . . . 31 20 9 2 155 106 42
Hershey . . . 31 18 12 1 114 108 37
Providence . 80 12 17 2 124 122 27
Springfield . 32 2 18 2 128 134 26
N.-Haven . . 28 5 23 0 74 154 10

* * *

(Div. Ouest)

PGPN P CPt
Cleveland . . 83 21 93133 96 4
Cincinnati . "216 11 5 108 96 87
Pittsburgh . 31 15 12 4 84 64 34
St-Louis . . . 32 13 17 2 90 115 28
Indianapolis. 32 12 18 2 109 127 26

* * *
Ligue Québec Senior :

PIGPN P CPt
Québec . . 34 QU 11 3 133 99 43

 

Valleytield . 34.21 12 1 127 110 43
Ottawa . . . 3216 95119 81 37
Royai . . . . 3215152 04 94 32
Chicoutimi . 33 14 17 2 121 121 30
Sherbrooke . 30 10 19 1 86 114 21
Shawinigan . 33 10 23 0 93 150 20

- * x

Ligue Junior:
PJGPN P CPt

Québec . . . 2219 80145 68 38
T-Rivières . 2314 90117 74 28
Canadien . . 2013 70 75 64 2%
National .. 2013 80112 85 24
Verdun + +» «21 3180 45 114 @
Royal . . . . 33 3197 48 144 6

= * *
Ligue des Etats-Unis :

* PGPN P CPEt
Omaha . . . 2617 73116 7536
Tulsa . « + « 28 14 12 2 117 100 30
St-Paul . » . 2913133 86 88 20
Denver . « . 2814 14 0 99 98 28
Milwaukee 27 10 13 4 98 112 24
K-City . . . 30 9188 97 136 21

LIGUE SENIOR DE
BALLON-BALAI

——
La ligue senior de ballon au ba-

lais Lucien Navare a ouvert offi-
ciellement sa saison, hier soir, avec
quatre joutes à l'affiche.
Dans une joute excitante au pos

sible le Geucher Billard a défait
le Presto Lighter au compte de
1 à 0. Dans les autres parties le
restaurant Rialto & eu raison des
Loisirs Et-Ambroisc 2 à 1; le res-
taurant Réal à blanchi l’Immacu-
lée-Conception 1 à 0, tendis que
les clubs Moquin et Therrien et
a de la Nativité ont annulé
0a 0

»

 me “Home de Pes” du nocksy mo
derne.

Te Tew
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Pat Egan n’a pas manqué
une partie depuis 5 ans

 

Pat Esan, de as premiers nome au long Martin, Joseph, Patrick
Egan, lo spectaculaire joueur de défense des Rangers de New-York; est
le moderns “Homme de Fer” dans la ligue Nationale de hockey. Le
bonillant Irlandais n’a pas manqué une seule partie, depuis leo 31
novembre 1945, et il a pris part & 857 parties consécutives éans la ligue
Nationale. Ce total comprenait $21
séries de la coupe Stanley.

Le robuste joueur de défonse n’a
pas pas pris part aux 7 premières
parties de la saison 1945-46, parce

qu'il était blessé au genou. Fait cr.-

rieux, Pat à été victime de cette
blessure, lorsqu'il mit les patins
pour la 1ère fois, au camp d'entrai-
nement des Bruins de Boston, à
Qudbec, & l'automne de la saison
mentionnée. +

Il était des plus heureux d’être
de retour dans l'alignement, le 21
novembre et, dans cette joute fl
obtenait une assintance, dans la
victoire per 8 à O des Bruins sur
les Canadiens. Il n'a jamais été en
dehors de l'alignement depuis.
Après 221 parties régulières et 25
de la coupe Stanley, pour le Bos-

ton, il a été échangé aux Rangers
pour lesquels il a ‘continué d'être
“Homme de Fer”. .

Plusieurs fois, le solide joftue
de défense est venu près de man-
quer une partie à cause de blessu-
res ou de maladie mais d'une fa.
con ou d'une autre il répondit tou-
joiurs à l'appel. “T1 y a € ans” a-t-fl
dit, “je fus bien près de manquer
une partie. Cétalt à Boston et
aprés un lourd diner su poisson,
j'ai eu la digestion difficile. J'étais
réellement indisposé »t je pensais
que je ne jouerais pas. Cependant
après la miss au jeu, je me sentis
un peu mieux et j'étais bien fina-
lenrent”. Depuis, Pat s'est dit heu-

reux de n'avoir jamais eu peur de
manquer une joute.

Le record de tous les temps dans
la LN.H., pour les parties consé
cutives sans manquer est toujours

détenu par Murray Murdock des
Rangers de New York avec 508
parties régulières et 58 partics de
détail. En tout, Murdock a joué
dans 60G parties consécutives pour
les Rangers et c'ent le total qui ap
paraît dans les statistiques de la
ligue. Cependent, il n’a pris part
qu'à 363 joutes de suite dans le
L.N.H., les autres étant des par-
ties hors concours. Quant aux 35:
parties consécutives de Pat Egan,
elles étaient toutes de suite et ne
comprenaient aucune hois con
cours.

Le “Skating Boxcar”, comme I
est souvent appelé, a joué sa der-
nière partie chez Iles amateurs avec
les Tigers de Sudbury et il a dé-

buté chez les professionnels avec
Sea Hawks de Seattle de la P.C-
H.L,, Il & commencé dans la LNH,
en 193940 avec lee Americans de
New York, après avoir joué pour
les Indians de Springfield dans la
ligue Américaine. Egan en est à ss
12e seison dans la L.N.H, si l’on
compte une saison, alors qu'il étuit
dans .les forces armées. Quant au
club des Rangers, c'est le 4e pour

Egan dans Ja LN.H. Aprés les
Americans, en 1941-42, il pasra une
saison dans l’Armée cunadienne
avant de se joindre aux Red Wing:
de Détroit, au début de la saison
1948-44. Peu après, il fut échangé
au Boston avec qui il demeura jus-
qu'à une semaine avant la saison
48-50.

Le solide ga'llard de is défem >,
mesurant 5 pleds et 10 pouces dc
taille et pesant 350 livres, cst né,
à Viackie, Alta, le 26 avril 1918. II
est devenu, récemment, citoyen
américain st il demeure, à Roxbu-
ry, Mass. II est jugé par les experts
comme un des meilleurs Bolides
met‘eurs en échse chez les défen-
se et ausst comme lançant des
plus durement dans le hocKay. I)
visite souvent le banc des puni-
tions et il à été le plur puni, chez
le Boston, cn § saisnns sur 6. Pet
ost bon aussi à l'offensive et À a
compté 72 buts, obtenant 143 nsals
tances.

Bien que Egan ait été vans wn
L.N.H., pendant plus le 10 salsons
il n’a jamais joué pour un club de
lu coupe Stanley, et cela alors qual
n'a encore qu'une cuuple de sal
sons à jouer. Cependant, Pat croit
que la chnee arrivera en même
temps que le chèque —upplémentai
re dans les cifous Akkves. Enire
temps. répétons-le, 11 ét juré eom-

a

parties régulières et 37 joutes des

 

PAT EGAN

 

ST-AMBROISE BAT
DOSTALER 5-1

Dans la ligue Métropolitaine hiee
soir a St-Laurent, le St-Ambroise
a fait belle figure pour l'emporter
au compte de 5 à 1 contre le Col
lège Dostaler, Raymond Boileus et
Fernand Gratton ont été les étoiles
des vainqueurs avez chacun deux
buts, Bourdeau a été l’autre comp-
teur des vainqueurs. Blondeau a
obtenu le seuil but du Collège Dos
taler, les champions de l'an der
nier.

Les Loisirs St-Vincent-de-Paul
ont prouvé de façon non équivoque
hier soir qu'ils seront probable.
ment l'équipe la plus à craindre
dans la ligue Métropolitaine en
pessant le pinceau aux Chevaliers

de Colomd qui dut s’avouer vaincu
au compte de 8 a 0.
Piché a été le gros canon du St

Vincent-de-Paul avec deux buts,
Filion a également été brillant
avec un but et trois assists Les aus
tres compieurs ont été G. Hotte,
Desjardins et Latreille, Brocu et
Kearns.

 

Bouchard Frère défait
St-Vincent-de-Paul 7-i
Le Bouchard Frère & défait le

St-Vincent-de-Paul au compte de
7 à 1 duns une joute régulière de
la ligue Juvénile des Terrains de
Jeux de la ville de Montréal, hier
soir, an parc Lalancette. La recrue
Gilles Samson a été la grunde étoj-
le de son dlub avec cing buts et un
assist,
Les autres buts du Bouchard

Frère ont été ocmpté par Robert
Trerablay et Jeannot Lachapelle,
Charbonneau et Grouix ont obtenu
den assists,
English a déjoud ré Pratis

pour compter le soul bit Cv St-Vine
cent-de-Paul

prochain, à une heure
et demie, lu Bouchard Frère rece-
vra la visite du club Chomedey-de-
Maisonneuve de ia ligue das Eco-
les Supéiaures dens une joute
d'exhibition.

FORUM
CE SLR A 8.30

LIGUE DE HOCKEY SENIOR

VALLEYFIELD.
ROYAL

Entrée: $1.50, $1.25, §
Enfants: 50d
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D HATEZ-VOUS DE CHOISIR VOS
SE CADEAUX DU JOUR DE LAN...
ii SUGGESTIONS DUPUIS POUR VOUS ACCOMMODER...

Le sac "minaudiére’
ost une création Harriet Hubbard Ayer
= Contient rouge à lèvres et

© poudrier. Noir, rouge, vert. 12% - Deux produits "Tabu"

   

  

    
     

   

  

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE ve et recherchée TABU —5
une création Dana

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE

 

  
Riche maroquin anglais

Beau sac à main destiné & la femme Son mouchoir à initiale
de goût sobre. . . à celle qui voyage se choisira tôt samedi .

.

. les

brun, marine, rouge. 32% plus sages viendront dès ‘9 h, 30. Bro-
derie de couleur sur toile 4.90

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE . fine.
DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE

 

      
    

  

Un bijou “Coro”
“Elle” connait cette marque renommée
pour ses délicats bijoux . . . Venez
faire votre choix 50
samedi.

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE

FERMES LUNDI ET MARDI
ler et 2 JANVIER

NTLITRe

Eau de Cologne, parfum 4 Fodeur Bua

 

Signés "Helena
Rubinstein”
Une eau de parfum avec une poudre

de bain, une houppette. agréable ,
fum COMMANDE 0
PERFORMANCE. COMPLET

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE

        

 

" Nouveau manche feng
un parapluie qui fait trds parisien. 19
baleines argentées. Rose, bleu, AÉ2.95
beige, gris. Boîte fantaisie,

DUPUIS == REZ-DE-CHA

UNE ATTRAËTION MENVERIQUSE

Les MARIONNETTES
“DAUDELIN"
sont chez DUPUIS
jusqu'au 5 janvier

Petits og venez‘voir Iu spectacle des

© TCHAKABISH et +
® MATCHA

AU CRQUE

DEUX SPECTACLES PAR JOUR
Mhdlihet 26 20236

untres. 1D
Ac paradis des enfants — DUPURS,

te étage.


